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NOTRE FOI, MOTRE LANGUE! 


Le gouvernement de coalition a été 
réélu au Manitoba lundi dernier 


I à obtenu 54 


r cent des votes. La CCF n'avait fait élire mercredi que six! 


députés. 218,000 électeurs ont voté contre 163,576 en 1941. 


WINNIPEG — Le gouvernement de coalition du premier ministre Garson au Manitoba, | 
est revenu au pouvoir avec une majorité écrasante. Le parti C.C.F., qui faisait sa première | 
tentative pour prendre le pouvoir dans cette province, a essuyé une rebuffade. Le parti de | 
coalition qui déterminait 43 sièges iors de la dissolution du gouvernement, avait élu 39 candi- | 


dats mercredi, et sept autres étaient en tête aux dernières nouvelles. Le parti C.C.F., conduit 


par M. S.-A. Farmer, a réélu six candidats, soit deux de plus que dans la dernière Législa- | 


par scclama- |#L'fJe-de-France" 


ture 
méme parti sont en tête dans des | 
cornpte des votes 
n'est pas terminé 


v = 


omtés où le 


On trouvera les autres rap- 
ports d'élections em pages 7 et 


12. 


Voici un tableau des candidats 
élus comparé à un tableau des é- | 
lections de 1941 


Parti de coalition 


Cinq autres candidats dut 


nement étaient élus 
tio=, 

D'après des résultats incom- 
plets, le parti de coalition a ob- 


|tenu 54 pour cent des votes. La 
CCF. a obtenu environ 34 pour 


cent des votes, et d’autres candi- 
[Suite à la deuxième page] 


Reconnaissance des 
Juifs hollandais 


NEW-YORK — Les membres 
de la congrégation hébraïque 


‘attendu le 20 octobre 


MONTREAL — L'ile-de-Fran- 
ce, ie prochain paquebot à rame- 
ner des troupes au pays, est at- 
| tendu à Halifax le 20 octobre avec 
quelque 10,000 voyageurs. Cette 
noüvelle a été reçue par les hauts 
forctionnnaires du Canadien Na- 
tional. 

Parmi les voyageurs à revenir 
| au pays à bord de ce navire se 
| trouvent 86 Wrens et marins, 7,- 
| 693. membres de l'armée et 1,054 
| aviateurs. 11 y a en plus 484 ma- 
| rins britanniques et 192 militai- 
res, 41 membres de l’armée de 
Terre-Neuve et 202 civils. 


L'instruction religieu- 


WINNIPEG, MAN., VE 


| 


Le Liberté et le Patriote est membre 


LE PREMIER MINISTREE 


| 


: 
| 


| L'hon. Stuart Garson, premier min 


NDREDI 19 OCTOBRE 1945 


ere PA 


LTASC. ot de le CW.NA. 


re de la province du Mani- 


toba, étudie les résultats des élections tênues lundi, C'est la première 
| fois que M. Garson dirigeait son parti dons une élection générale. 


des nouvelles lois 


Les Polonais s'inquiètent au sujet 


du mariage 


1945 1941! 4e Maastricht, en Hollande, 

Libéraux-progressistes 23 26 | dont la synagos fut détruite 

Conservateurs 13 13 | pendant la guerre, ont ramassé 

Crédit social ; 2 3:| peu près de 1,800 florins (à 

Indépendants cs A 8 | peu près 5700) qu'ils ont pré- 
Ind.-conservateurs .... 1 0 | sentée à Mgr W. Lemmens de | 

Total 41 49 | Roermond. Cette somme doit 

AT STE ES | servir à la reconstruction des 

Opposition: | églises dévastées äu diocèse de 
CONS 2. Li codé és . 6 3} Mer Lemmens. Une dépêche | 
Indépendants ,....,.. 1 1 d'Anéta appuie sur le fait que | 
— — | ce cadeau exprimait l’apprécia- | 
Total T 4 | tion des Juifs pour l'aide que | 
Un premier relevé des élec- | le peuple catholique et le cler- | 
teurs qui ont voté en indique| gé de la province de Limbourg | 

218.000 contre 183,576 en 1941 a-| leur ont fournie au cours de la 


lors que 16 partisans du gouver- guerre. 


800,000 personnes privées 
de leur liberté en Yugoslavie 


ROME-—Au dire de réfugiés qui arrivent de différentes | 
parties de la Yougoslavie, environ 800,000 personnes sont pri- 
vées de leur liberté actuellement en Yougoslavie. Ce nombre 
comprend les emprisonnés, les gens mis “sous surveillance 
préventive”, les internés, les personnes en résidence forcée 
et enfin ceux qui ont été versés dans les bataillons de travail 
forcé. Il y en a qui vont jusqu'à estimer leur nombre àan mil- 
lion. Le camp de concentration de Jasnova, autrefois mainte- 
nu_ parles. Ustashis d'Anté, Pa: 
velie et utilisé L que gr LÀ La récente déclaration d'amnis- 
les Partisans de Tito pour y ml. * Fa 
tre à l'ombre leurs Poires | tie de Tito & été accueillie dans 
est plus rempli que jamais. al pavasours milieux yougoslaves avec 
camp de Banica, où 150,000 Ser-| scepticisme. L'amnistie s'étend | 
bes sont morts au temps des Alle-| ,,+ Domobranci (Croates cons- | 
mands, est débordé également Ge | ,,its de force par Pavelic) et aux | 
prisonniers. Chetniks, mais non aux partisans | 

MEME RES TRS PARU YA 7 |&e Ljotie (un fasciste serbe) et| 
Le R. P.G.-E. Villeneu- #12x Ustashis. On crôit générale- 
> ru, ment qu'il y a réelle et complète 

ve, O.M.I., est décédé armnistie dans les cas des Domo- 
_ À l'Hôtel-Dieu banci. Les commentaires .ironi- | 

ques pleuvent aussi de l’amnistie 

accordée aux Chetniks car le dé- 
cret fait exception de “ceux qui 
ont suivi l'idéologie du mouve-| 
ment, qui l'ont financé et qui ont 
| combattu en sa faveur”. Un réfu- 
gié serbe a dit à ce sujet: “Dé- 
| duction faite de ces trois groupes, 


1 


MONTREAL - 
de Montréal, est décédé le lundi 
8 octobre, à l'âge de 72 ans, le 
RP, Georges-Etienne Villeneuve, 
O.M.I. Le défunt naquit le 12 fé- 
vrier 1873, à Ste-Anre des Plai- 
nes. Il fit ses études à Ste-Scho- 
lastique et entra au noviciat le 14 
août 1891. Il prononça ses voeux 
perpétuels le 8 septembre 1893. 


» : C2L 
Ordonné prêtre le 12 juin 1897 à va profiter? 


Nombre de Yougoslaves sé mé- 


Ottawa, il fut nomrmé*professeur| 
à l'Université d'Ottawa, puis au fient des promesses de Tito de- 
noviciat de Lachine. En 1901, il! püis l'amnistie de janvier alors! 


fut nommé économe à St-Pierre, | Qu'un grand nombre de ceux qui 
en 1919, économe provincial, puis | Se rendirent, se fiant à de sembla- 
provincial de 1921 à 192%, en 1930, | bles promesses, furent exécutés 
secrétaire du provincial et en 1931 | Sous prétexte qu'ils ne remplis- 
supérieur du Cap-de-la-Madelei- | saient pas les conditions du dé- 
ne. Par la suite on lui confia des! cret. On estime à 30,000 le nom- 
postes administratifs à St-Pierre-| bre de ceux qui ont été exécutés 
Apôtre, Le distingué défunt visita | POUT semblable motif. 

durant sa vie les missions du| 
Basutoland et participa à plu- | 
sieurs chapitres de sa communau-| persécution religieuse en Yougo-| 
slavie 


te, 


Mgr Griffin fait rapport 
sur son voyage à Vienne 


Actes de barbarie inouie commis par Îles 
Rouges dans les pays qu'ils occupent. 


LONDRES-—S. Exc, Mgr Bernard Griffin, de retour d'Europe 

ù il a étudié la situation actuelle, lança un fervent appel dans une 

“onférence qu'il fit à Londres en faveur de la population allemande 

affamée et demanda qu'on fasse des prières spéciales pour la con- 

version de la Russie. Le problème de l'alimentation de l'Allemagne 
en est un mondial; il ne concerne pas l'Angleterre seulement. 


Plusieurs pays vivent encore Ÿ— 
lans le luxe et c'est à eux à en- | Berlin sont complètement détrui- 
voyer la nourriture nécessaire, au |tes, Il n'y reste aucune maison 


de parler de commerce d'ex- | habitable, Les Berlinois sont dé- | 
ion, dit Mgr Griffin. Il s'agit | primés: je m'en suis rendu comp” | 
de charité qui con- |te en passant dans les rues de la | 


la a un aevoi 


cerne tous les peuples qui peuvent | capitale allemande en auto; au- 


venir en aide à leurs frères. |eun piéton ne semble s'inquiéter | 
Les villes de Muenster, Munich, | de laisser le chemin libre pour 
— |les véhicules. Ils marchent à l’a-| 

A , | venture. .Ce qui est plus triste à | 
Un pretre aux funé- voir ce sont les enfants sous-ali- | 


railles de Von Buch °°. 
Viol des femmes | 


| 
Aux funérail es | 


LONDRES L'archevèque Griffin déeri- 

lu vice-maréchal von Busch, le! vit les horribles scènes du viol 

er commandant de Hitler,! des femmes et du pillage qu'ac- 

lutte contre Montgomery et! complissent les Russes. A Vien- 
sègea Leningrad, un prêtre, le| ne 100,000 femmes ont été vio- | 
RP. Ex Piowmen, Ph. D,! lées, non seulement une fois, | 
1 


S.T.L, officiait, [Suite à la septième page] 


| Cependant, 


à qui pensez-vous que l'amaiste | j 


Aux dernières nouvelles, il n'y | ! 
a pas eu de changement dans la| = 


se rétablie en Croatie 


ROME — L'instruction 
dans les écoles élémentaires de 
Croatie (Yougoslavie) par le ré- 
gime Tito, vient d'être rétablie, 
mais sur une base facultative. El- 
le était auparavant obligatoire. 


| C'est ce que disent des réfugiés 
| croates qui viennent d'arriver ici. 


l'enseignement des 
théories marxistes continue d’être 


| obligatoire. Le principal livre est | 


une traduction du russe. 
Persécution 

A part de cette concession 
faite à la religion, la persécu- 
tion continue, A Zagreb, Soeur 
Blanda Stipetitch et trois autres 
religieuses du même couvent 
ont été récemment exécutées 
pour avoir caché des personnes 
recherchées par les partisans. 
On dit que sous des prétextes 
semblables, à peu près freñte 


autres Soeurs ont été tuées. Un | 


croate échappé d'un camp de 


concentration près de Zagreb | 


rapporte que sur les 500,000 ha- 
tants de la capitale croate, à 
peu près 105,000 sont actuelle- 
ment prisonniers dans des 


camps de concentration. Lui et 
d'autres répètent qu'en Croatie 
90 pour-cent de la population 
est anti-Tito, 


L'hon. Sauveur Marcoux, mi- 


lnistre sans portefeuille dans le 


cabinet Garson, a été réélu dans 
La Vérendrye. 


Comportement des 
aumôniers militaires 
americains 

NEW-YORK — Le brigadier 
général Luther D, Miller, chef 
des aumôniers de l’armée des 
Etats-Unis, donne les statisti- 
ques suivantes concernant 
sort des aumôniers américains 
au cours de la guerre: 78 furent 
tués au champ d'honneur, 66 
moururent d'autres causes, 226 
furent blessés, 32 revinrent de 
camps allemands et japonais, 2 
manquent à l'appel et 5 d’entre 
eux sont probablement prison- 
niers de l'ennemi. Parmi les 78 
aumôniers morts en action, 13 
perdirent la vie quand un na- 
vire-prison japonais fut coulé 
et un autre fut tué au cours 
d'un raid férien sur l'Allema- 
gne. Parmi les 66 qui mouru- 
rent d'autres causes, il en est 3 
qui laissèrent leur vie dans un 
camp japonais. 

1,112 aumôniers militaires ont 
reçu 1,146 décorations, jusqu'au 
30 septembre 1945. Sur ce nom- 
bre, 304 ,ont reçu le “Purple 


Heart” et 19 ont eu des décora- | 
| ques ont perdu la vie, Dans 


tions de pays etrangers, 


LONDRES-_Les relations entre le Gouvernement polonais de 
Varsovie et l'Eglise catholique de Pologne, qui étaient déjà tendues 
dæpuis la dénonciation unilatérale du Concordat avec le Saint-Siège, 
se gâtent de plus en plus. On trouve l4 raison de cet état de choses 


TRIOTE 


DIEU ET MON DROIT! 


PRINCE-ALBERT, Sask. 


La Russie a imposé un régime 
de terreur à la Bulgarie 


| Moscou gouverne le peuple par l'entremise du “Front Patriotique”. D'ici deux 
| ans la Bulgarie sera devenue une république scviétique. Les camps de con- 
| centration regorgent de prisonniers politiques. 


Ice dernier déclarait: “Presque 
partout dans les Balkans les for- 
|ces communistes se sont empa- 
| rées ou sont sur le point de s'em- 


| A l'heure actuelle des millions de 


terreur”. 

Lanius était à Sofia le 8 septem- 
bre 1944, Le jiendemain, comme 
iles troupes soviétiques venaient 
de traverser la frontière bulgare, 
les communistes du pays s'empa- 
raient du ‘gouvernement et je- 


ministre du gouvernement de 
coalition. L'approche des armées 
soviétiques donnait de l'enthou- 
siasme aux €éommunistes de Ja 
place. 


parer de pouvoirs dictatoriaux. | 


| foyers en Europe vivent sous la 


| {aient par dessus bord le premier | 


Récit du ‘’Readers' Digest” 


PLEASANTVILLE, N.-Y. = Charles Lanius, correspondant de la N.B.C. vient de pu- 
blier, dans le dernier numéro du Readers’ Digest un aperçu des scènes dont il fut témoin, 
à l'occasion de l'entrée des armées russes dans la capitale bulgare. À la demande du Consu- 
lat bulgare en Turquie, Lanius s'était rendu à Sofia, capitale de la Bulgarie, afin d'y "cou- 
vrir” l’arrivée des forces du maréchal Stalin. Ce qu’il nous raconte confirme singulièrement 
[les propos sévères tenus par l'ex-premier ministre anglais, M. Winston Churchill, en son dis- 
cours du 16 août dernier, ax... …0 


| Communes de Londres, alors que | se firent pourtant entendre quand | M, Drew exonéré 


| les premiers véhicules passèrent | de tout blime 


sous le portrait de Staline que| 
l'on avait, à la hâte, hissé au haut | 
d’un arc de triomphe improvisé. 
Ce fut un cri de bienvenue de la 
paït d'une foule bulgare”, 

“Cette nuit-là, observe Lanius, 
les restaurants et les cafés de So- 
|fla furent remplis de Russes af- | 
famés. Des policiers coiffés de| 
rouge firent la patrouille des 
rues, Des femmes russeg, gaillar-| 

[Suite à la septième page] | 


TORONTO -— Le premier mi- 
nistre Drew et son gouvernement 
conservateur-progressiste ont été 


|exonérés dans un rapport d'une 


commission royale, présidée par 
le juge A.-A. LeBel, des accusa- 


tions portées par E. B. Jolliffe, 
chef C.CF. ontarien. M. Jolliffe 
avait accusé le premier ministre 
d'avoir organisé une police politi- 


que secrète. 


en 


Sa Sainteté loue 1a 
Serveur des Mexicains 


reli- | 
gieuse, qui avait été supprimée| 


le | 


| dans la campagne de propagande que fait le Gouvernement en fa- 


| veur de sa nouvelle loi du ma- 
riage. Au cours de la conférence 
des évêques polonais à (Czesto- 
chowa dans la première semaine 
de juillet, les évêques discutèrent 
et protestèrent contre cette loi 


qui rend le mariage civil obliga- 


toire et admet le divorce, 

| Cette campagne de propagande 

| est conduite par le ministre de la 

| justice, Henryk Swiatkowski, et le 

Matuszewski, Avant la guerre, 

| Swiatkowski et  Matusezewski 

| faisaient partie de la Ligue polo- 
| naise des libres-penseurs, une or- 
ganisation athée, De plus, Matus- 
zewski est un prêtre défroqué et 
| l'auteur d’une autobiographie qui 
| a soulevé dans les cercles catholi- 
| ques une violente indignation. 

Ces faits contribuent à envenimer 

la situation. 

* Dé souréé bien informée, À 
l'intérieur de la Pologne, on 
nous apprend en outre que le 

| cardinal Hlond, primat de Polo- 
ROME Au cours des élections 

| à Budapest, le parti conservateur 
| des petits propriétaires obtint une 
certaine majorité, tandis que le 


ministre de la propagande, Stefan | 


gne, est revenu à la fin de juil- 
let à Poznan, son siège épisco- 
pal, après six ans d'’exil. Jus- 
qu'à aujourd’hui, le cardinal a 
refusé de faire une visite offi- 
cielle au gouvernement de Var- 
sovie, C'est là un autre indice 
de la tension qui existe en Po- 
logne entre la hiérarchie et le 
gouvernement. 


Un major de l’armée 
devient évêque 


NEW-YORK — Un major de 
l'armée américaine est devenu 
évêque. C'est le R.P. William R. 
Arnold, D.D. ancien chef et ins- 
pecteur des aumôniers militaires 
dans J'armée canadienne. 


Te" été consacré évêque de 
| Phocée par l'archevêque Francis 
| J. Spellman, en la cathédrale St- 
Patrice de New-York, 31 mem- 
| bres du haut clergé américain as- 


Pillage des Russes 
“Des récits de vols et de pilla- 
ges en provenance des provinces 
avaient précédé l'arrivée des 


Russes”, écrit Lanius. “Des vivats | 


|Les Juifs font un don 
au Vatican 


NEW-YORK Léon Kubo- 
witski, secrétaire général du Con- 
grès juif mondial, a annoncé que 
son organisation a fourni la som- 
me de $25,000 pour les oeuvres de 
charité du Vatican, ‘en reconnais- 
sance de l'oeuvre du Saint-Siège 
qui a secouru des Juifs contre 
les persécutions nazies et fascis- 
tes, ce qui a entraîné des dépen- 
| ses considérables de la part du 
Vatican”, 


{Condamnation à mort du 
| général Dostler 


ROME -— Un tribunal militaire 
| américain a condamné à mort le 


sistèrent aux cérémonies, dont S.| général Anton Dostler, premier 
|Exc, Mgr Richard J. Cushing, de | général allemand à être jugé dans 
Boston. Immédiatement après sa | l'ouest de l’Europe comme crimi- 
consécration le nouvel évêque |nel de guerre, pour avoir ordonné 


Arnold doit se retirer de l’armée, 


| l'exécution sommaire de 15 sol- 


parti eommuniste perdit de l'in-| ayant fait 82 ans de service com- | dats américains capturés derrière 


fluence. 


“Triomphe du mal par le 
bien’! Vince in bono malum! 
C'est le mot d'ordre qu’em- 
prunte à St-Paul Son Excel- 
lence Monseigneur le Prési- 
dent des Oeuvres Mission- 
naires Pontificales, dans son 
message au monde, à l'occa- 
sion du Dimanche des Mis- 

| sions 1945, et il déclare aussi- 
tôt que “la fin des hostilités 
signifie pour les oeuvres mis- 
sionnaires le commencement 
d'une nouvelle activité”. 

On s’en rendra compte ai- 
sément, en lisant les nouvel- 
les qui se publient, depuis 
quelques mois, au sujet de la 
| libération de tant de Mission- 
!  naires qui furent internés, 

comme prisonniers de guerre, 

de 1942 à 1945, soit au Japon, 
ou encore en Chine et aux 

Philippines. Le Saint-Siège 

avait conseillé aux Mission- 

naires de garder leur posi- 
tion. 

Fidèles aux directives du 
Pape Pie XII, ils ont subi, a- 
vec un héroïisme de réels mar- 
tyrs, dans certains cas, les 
tristesses de la réclusion et les 
souffrances qui en décou- 
laient, par la violence péni- 
ble des durs événements qui 
se sont déroulés par tout l'u- 
nivers. 

On avait dit déjà que “le 
Missionnaire est pauvre, par 
définition, puisque ce qw’il re- 
çoit, il le donne. S'il recoit 
plus, il Üonne davantage: s'il 
recoit moins, c’est l'oeuvre de 
Dieu qui en souffre...”, 

Que ne doit-on pas affr- 
mer à la suite des années de 
ruines et de dévastations eru- 
elles que nous venons de vi- 
vre. ..! 

“Les Missions de Birmanie 
n'existent plus. Les églises, 
les chapelles, les résidences 
des missionnaires, les écoles 
et les hôpitaux ne sont plus 
que des monceaux de ruines. 
Aux Philippines, deux évé- 


Le Dimanche 


|me aumônier militaire, 


| Manille même, la capitale de 
| l'ile, les Japonais ont mis à 
| mort quatre-vingt-deux pré- 
| tres et Frères missionnaires. 
| Les Pères Belges de la con- 
| grégation LC.M. n'ont plus 
| d'établissements sur Luzon. 
| Tout: églises, chapelles, éco- 
| les et hôpitaux ont été rasés. 
| A Davao, nos missionnaires 
ont tout perdu, même à peu 
près tous leurs effets person- 
nels”, 
Ce résumé rapide de tant 
de détresses ne proclame-t-il 
| pas une extrême indigence 
qui existe un peu partout, et 
n'invite-t-il pas toutes les à- 
mes chrétiennes à “assurer 
des prières et des aumônes 
| toujours plus abondantes 
| pour les Missions”? 

Il rappelle sûrement à nos 
| coeurs de catholiques “notre 
| devoir de charité et de com- 
| passion à l'égard du prochain 
le plus délaissé et le plus mal- 
heureux, et notre devoir de 
zèle pour l'extension du rè- 
gne de Dieu dans le monde 
entier. . .”, 

Ce devoir, nous pouvons 
l'accomplir par la prière, le 
| sacrifice et l’aumône. C'est 
| l'objet principal, le vrai but 
| du Dimanche des Missions 
| que le Pape Pie XII fixait, dès 
| 1926, à l'avant dernier diman- 

che du mois d'octobre, pour 
les années à venir. , 
| Tout catholique, même le 
| plus humble laïque et le tout 
| jeune enfant, peut et doit 
| être Missionnaire. Mais il est 
| obligé d'acquérir, pour cela, 
| un “esprit missionnaire” de 
| 
1 
| 
1 
| 


plus en plus vivant, qui l’ai- 
dera à rendre sa prière plus 
efficace, et son dévouement 
Dlus profitable en faveur des 
oeuvres si variées et si im- 
portantes des Missions. 

A nous de passer le Diman- 
che des Missions dans les sen- 
timents de piété et de géné- 
rosité que nous recommande 
le Souverain Pontifte, Il nous 


| les lignes allemandes en Italie, 


des Missions 


| est impossible de refuser nos 
prières, et de ferventes priè- 
res, pour la cause et les voca- 
tions. missionnaires. Il nous 
est même nécessaire de join- 
dre aux supplications d’une 
âme fidèle, l’offrande des pe- 
tits sacrifices de notre vis 
quotidienne; et le don d'une 
aumône généreuse qui peut 
exprimer à la divine Provi- 
dence notre reconnaissance 
la plus filiale, pour avoir été 
exemptés des malheurs et des 
privations qui ont affligé tant 
d’autres nations, durant la 
dernière Grande Guerre. 

Méditons bien ces paroles 
du saint Evangile où “se trou- 
vent tous les éléments de la 
formation missionnaire et le 
secret de l’apostolat des Mis- 
sions”: 

“Celui qui fournit la se- 
mence, vous donnera aussi le 
pain pour vous nourrir, et il 
fera croître les fruits de vo- 
tre justice”. (S. Paul, ch, II 
Cor. IX, 10). 

“Eh bien, je vous dis: Le- 
vez les yeux et voyez les 
champs: ils sont blancs pour 
la moisson”. (S. Jean, IV, 34). 


“Priez donc le Maître de las 
moisson d'envoyer des ou- 
vriers à sa moisson”. (S. Mat- 
thieu, IX, 384). 

“J'ai encore d’autres bre- 
bis qui ne sont pas de cette 
bergerie” (S. Jean, X, 16). 

On vient d'écrire avec 
beaucoup d'à propos: il faut 
plus de “missionnaires qui 
prient”, plus de “missionnai- 
res qui “donnent”, plus de 
“missionnaires qui se don- 
nent pour hâter et assurer “le 
triomphe du Christ dans les 
contrées tristement pauvres 
des biens de la grâce”, que 
sont tous les pays infidèles de 
l'univers. 


Léonide PRIMEAU, ptre. 
Directeur diocésain des Oeuvres 
de Missions, à St-Boniface. 


| me de la Guadeloupe. 

“Vénérables frères et fils bien- 
äimés, réunis autour de la person- 
ne de notre très cher cardinal 
pour commémorer le 50e anniver- 
saire du couronnement canonique 
de Notre-Dame de la Guadeloupe, 
plus de trois siècles se sont déjà 
| écoulés depuis l'apparition de no- 
|tre vénérable Mère au Mexique, 
| le pays qu’elle s'est choisi pour y 
| établir son trône. 

“Vous conservez sa mémoire 
et vous ne cessez de la proclamer 
toujours vivante dans vos coeurs 
votre Dame et votre Patronne. 

“Vous lui avez d'abord dédié 
une chapelle, puis un temple, et 
enfih une magnifique basilique. 
Des Yoix"mexicaines lui rendent 
un hommage constant et la re- 
connaissent pour la mère de Dieu 
et votre Mère. 

Souveraine couronnée 

“Mais votre piété n'était pas en- 
core satisfaite: son front, comme 
celui d'une souveraine, devait être 
orné d'une couronne. Elle devait 
| être votre reine aussi, et, reine, 
| elle devait être couronnée, Et voi- 
là qu’enfin votre désir s'est réali- 
| sé. 
| “I y a 50 ans aujourd’hui, selon 

les chroniqueurs, Ja basilique 5 


restaurée. Des dizaines de milliers 
| de pèlerins se sont massés dans 
| les allées, et près de 40 mitres 
s'inclinaient au choeur, Prières et 
hymnes s'élevaient vers le ciel, 


LONDRES — La justice sociale, 
| la démocratie politique et la li- 
berté personnelle comme base de 
la reconstruction tchèque, sont les 
principaux thèmes choisis par un 
nouvel hebdomadaire catholique, 
Obsory, fondé à Prague. 


Un chef com 


ONDRES--Voici le texte du message radiophonique en es« 
| pagnol adressé directement du Vatican par le Saint-Père, le 12 octo« 
bre, aux milliers de pèlerins rassemblés au sanctuaire de Notre-Da- 


et quand la couronne d'or brilla 
là-haut, de toutes les poitrines un 
grand cri a jailli: “Nous vous sa 
luons, Vierge de la Guadeloupe!" 

“Le spectacie était si beau qu'il 
semblait un rêve très doux. En 
fait, il constituait le triomphe de 


notre amour et de notre foi, et 
une juste récompense, 
[Suite à la deuxième page] 


Désapprobation de 


“l'oiseau qui salit 


son propre nid”. 


_ ST-FLAVIEN —— Au cours 
d'une assemblée spéciale tenue 
à St-Flavien de Lotbinière, sous 
la présidence du shérif Albéric 
Houde, et à laquelle assistaient 
plus de 500 cultivateurs, l’on a 
adopté à l'unanimité une réso- 
lution de censure contre un dis- 
cours prononcé au Sénat par M, 
T.-D, Bouchard. 

Dans ce discours, le sénateur 
Bouchard avait prétendu que 
certains éléments, dans la pro- 
vince de Québec, tentaient de 
substituer au système d’entre- 
prise libre “une forme de socia- 
lisme révolutionnaire ou de cor 
poration fasciste”, 

La résolution de St-Flavien’ 
dit, notamment, ce qui suit: 
“Sans vouloir donner à la décla- 
ration de M. Bouchard plus 
d'importance qu'elle ne mérite, 
cette assemblée censure et blà- 
me cette mentalité de servilité. 
Elle désire manifester publi- 
quement son mécontentement 
et son dédain pour l'oiseau qui 
salit son propre nid”, 


muniste se 


convertit au catholicisme 


Le rédacteur du “Daily Worker“’, son épouse 
et ses trois enfants sont reçus dans l'Église, 


NEW-YORK—Louis F. Budenz, directeur-gérant du “Daily Wor- 


ker”, journal communiste de New-York, et qui fut durant plusieurs 
années l'un des chefs du mouvement ouvrier américain fut reçu 
dans le giron de l'Eglise catholique le jeudi 11 octobre par Mgr Ful- 
ton-J. Sheen, de l’Université catholique de Washington, L'épouse de 


. Budenz ainsi que ses trois en- 
ants se convertirent au catholi- 
cisme en même temps que lui. 
| La cérémonie d’abjuration s'est 
déroulée en la cathédrale St-Pa- 
trice, en la fête de la Maternité 
de la Sté-Vierge. 

“C'est avec joie, dit M. Budenz, 
que je veûx annoncer qu'avec la 
grâce de Dieu je suis revenu en- | 
tièrement à la foi de mes ancé- | 
tres, à l'Eglise catholique. J'ai 
démissionné comme rédacteur en | 
{chef du “Daily Worker” et j'ai 
rompu tous les liens qui m'unis- 
|saient au mouvement communis- 
te. Le communisme et le catholi- 
cisme sont inconciliables, ajouta 


' 


| Un visiteur papal 
en Yougoslavie 


ROME — Le Père-Abbé Rami-| 
|ro Marcone doit quitter l'Italie! 
bientôt pour retourner en Yougo- 
slavie comme visiteur apostob- | 
que. Ce zetour du Père-Abbé ne 
signifie pas que le Vatican recon- | 
| naît officiellement l'Etat du maré- | 
chal Tito. La nomination est tem- | 
poraire, pour aussi longtemps que | 
la situation ne permettra pas la! 
| nomination d'un Nonce apostoli- 
que, 


M. Buderz. Le communisme tend 
à établir une tyrannie sur l'es- 
prit humain; il est en conflit in- 
cessant avec la religion et la vé- 
ritable liberté, à 

Il y a neuf ans, le “Daily Wor« 
ker”’ publia un long article atta- 
quant Mgr Sheen et l'attitude de 
l'Eglise concernant le communis- 

[Suite à la septième page) 


Louis F. BUDENZ 


Le juge 


PAGE DEUX 


Mignault 


est décédé lundi . 


Il était l'une des plus éminentes figures ca- 
nadiennes dans le domaine juridique. 


: 
retour au Canada 
| Le r F-J. Mroueilette, 194 rue 
Smith inr'peg 
Le troupier A-W., Morin, Marper- 
ville 
| Le soidat M. Bréland, Hesdingty 
| Le soïtdat R-K. Ducharme. Dauphin 


| Le soldat P. Gagnon, Paspebise, PQ 
Le cæporal S. Roenain, Iroquaié Falls 


MONTREAL -— M. Pierre Basile Mignault, AM. BCL, CR, T 2 
LLD, ancien juge de la Cour suprême du Cañäda, est décédé le) 12 Site 2% Pt DUT 
indi 15 octobre à Montréal. Il était malade depuis une semaine en- a ——— 
viron. Avec le juge Mignault disparait l'une def” plus éminentes e UE 
figures canadiennes dans le domaine juridique. M. Omer Héroux Vient de paraitre 
édacteur en chef du Devoir, rend hommage, dans un premier-Mont- 
réal, à La mémoire de la grende figure que fut le juge Mignault. Nous Voix de l'Orient 
reproduisons ici cet article nm — par Jacques d'AUMALE, 
M. P.-B. Mignault, l'ancien A! s'est pas toujours d'une grèce Ministre plénipotentiaire 
gàlac supréme, est décédé souveraine n'avaient altéré sa Lis er Varlétés” niet. 
de la soirée d'hier. Il maîtrise du français Ceux qui tent ‘éôue ce tit à À s 
éisit dar sa quatre-vingt-Jou- l'ont approché savent quel seru- r " : Le LE E ouvenirs 
ze 7 6 année. L po. ee. y We ns pule il portait dans l'emploi de 1e > mer rm a = oué 
Gernié De . 4 nus er D notre langue, avec quel soin il} qui porte un des plus beaux noms 
aspire die “pe £ 1 L« gra pr 6 L pesait et Cchoisissait ès mots. Il de France, nous raconte sa prime 
A. gus | grhs È “ Pa var devait en être de même dans sa jeunesse au château familial: puis 
De : - _ S L , réda tion anglaise il fait revivre l'atmosphère du 
Ce 1 n prodigieux travail- es sa qe rar M. Mignault| Paris de ses’ années de collége et 
eur, Il était trés remarquable PAT cy À ss des fenêtres sur de, d'université. L 
agte monde. Il avait toujours su Avec brio, il décrit ensuite la 


ment doué Mmals NOUs IMagINnons 


que peu de gens ont su tirer de 
leurs dons de nature un plus com- 
plet, un plus haut rendement, 1] 
ne savait pas gaspiller son temps 
Nou 12 ranpelons à ce propos 
in incident typique et révélateur 
Le vieux juriste avait à ce mo- 
nent quatre-vingt-sept ou auatre 
et t ans, 11 venait d'assister 

à une séance d'étude q se ter- 
ait un peu plus tôt qu'il n'a 

CI impté. I] tira sa montre 
J'ai encore une heure avant, 
non trair {it-il, c'est jour de 
« gé, mais le concierge m'ourri- 


ra bien. Et, de son pas resté aler- 

te partit vers la Place d'Ar- 

més, soucieux de ne point sacri- 

fier la quarantainé de minutes 

bres qu'il avait devant lui 
Juriste 


Le juge Mignault fut d'abord un 
iriste, l'un des plus grands que 


o ayons eus, Nous n'avans pas! 


qualité pour parler de €Ys choses, 
mais swr ce point l'opinion des 
ommes de loi est unaïime. Er 
matière de droit civil particulie- 
rement, on le classait parmi les 
maîtres, La formule est ici em- 
ployée dans son sens abs@u. 1] 


tenait noblement sa place parm 
grands juristes français 
les deux de l'Atlantique 
Son oeuvre écrite fait partie né- 


lès » 
cotes 
céssaire de toutes les 
ques de droit 

Il n'était point qu'un savant. 
il était encore un écrivain remar- 
quable, Il savait présenter sous 
une forme accessible à tous, élé- 
£ante, les questions de droit, Il 
mæeniait du reste avec une égale 
facilité, avec un maitrise égale 
l'anglais et le français, 

1 l'usage habituel 
langues, ni la pratique quotidien- 
ne d'une littérature technique qui 


AVIS 


Les abonnés qui renouvellent 
leur abonnement sont priés de 
nous retourner le compte avec 
leur remise. 

Cela leur assurera un meil- 
leur service, évitera bien des 
erreurs possibles et nous per- 
mettra de ne pas leur inter- 
rompre leurs envois s'ils paient 
dans un délai de trois mois 
après la date d'échéance de leur 
abonnement. 


De nouveau! 


bibliothé- | 


des deux: 


1 


regarder au dela de ses livres de 
droit et de ses recueils de jurie 
prudence. I1 fut l'un des collabo- 
rateurs assidus de l'ancienne Re- 
vue canadienne ot ce n'est point 
comme spécialiste du droit seule 
ment qu'il po siéger à la 
Société Royale. 
Catholique modele 

C'est une 
s éteindre 
comme un modéle 

Juriste de tréé grande classe 
travailleur ächarné, homme - de 
haute et large culture, d'une sou- 
e dignité de vie, le juge 
Mignault était le fidèle gardier 
des plus grandes traditions de sa 
double ascendance, 11 était catho- 
lique comme ses ancêtres cana- 
diens-français et irlandais 

Sa double culture, si profondé- 
ment poussée dans les deux sens, 
n'avait point fait de lu‘ un neutre 
C'était un. Canadien français qui 
connaissait admirablement l'an- 
glais et les choses anglaises: mais 
c'était un Canadien français. I! 
n'avait pas le goût du tapÂge, il 
n'avait point le tempérament qui 
porte aux bruyantes manifesta- 
tions, mais tout le monde saÿait 
à quelle enseigne il logeait, 

L'on savait aussi que ce ju- 
riste ne pouvait trouver 
que ses concitoyens allassent en 
un autre pays chercher la solution 
de leurs difficultés et de leurs pro- 
blèmes juridiques. 

Très modeste pour son compte 
personnel, il n'avait point, en tant 
que citoyen, l'ombre de ce que 
l'on appelle aujourd'hui le com- 
plexe d'infériorité. 

Hommage 
avons de particulières 


1Vait 


noble vie qui vient de 
ine lé qui restera 


verair 


Nous 


raisons de célébrer la mémoire du | 


juge Mignault. Il avait bien voulu 
à certaines heures nous apporter 


lune collaboration qui fut. pour 
| nous un très grand honneur, 


Comme tous ses concitoyens 
nous nous inclinons avec gratitu- 


{de et vénération devant la car- 


rière qui vient de s'achever, mais 
dont l'effet bienfaisant se prolon- 
gera de si longues années dans 
l'avenir. 

* Nous prions Madame Mignault 
et les siens d'agréer dans leur 
grand deuil l'hommage de notre 
profonde et respectueuse syrnpa- 
thie. 


Nouvelles aubaines d'automne chez 


Macy’'s Limited 


"IL EST SAGE D'ETRE ECONOME" 


Assortiment complet 

de vêtements pour 

_ hommes, dames et 
enfants. 


Fusionné avec 


RALPH'S 
MAIL ORDER 
HOUSE 


Téléphone 22 779 
546, RUE MAIN 


Nous ayons un vaste choix de nouveaux manteaux et robes à la mode 
pour l'automne et l'hiver. 


JOLIS MANTEAUX GARKIS DE 
FOURRURE 


teaux en : shag' et “co- 

Doubles en satin, chaude- 

nterdoublés et chamois jus- 
nanenes Sty! n 

ble poudre, brun , 

vert lime. Grandeurs, 14 


ollet en fourrure pâle 
ré 529.95 
@liet de loup pâle ou de 


Prix, livré $3%.95 


MANTEAUX D'HIVER EN TISSU 
"SHAG'"" ET “COYERT‘: 


C: À orter et vous senur 
l'un de ces chauds 

shag et 
15 sont ehaudement in- 
t ont du chamois jus- 
es. Doublés de satin, 
et  Chesterfiela”, Cou- 
beige, gris, or, bleu 
oise, tan et vert lime. 
hoix de couleurs.) 


14 à 20 
s $24.75 


MANTEAUX D'HIVER 
POUR DAMES 


ine grande variété de man- 
d'hiver pour dames, Gran- 
38, 40, 42: 4. Tous soxt de 
le. Doubles de satin. Chau- 
erdoublés avec chamois 
hanches. Choisissez l'un 


ard 


l'issus 


gris ou 
21.95 


ei gris 


tweed herringbone 
Prix, livré 

nm tweed ir 
iv 


porte, brx 


X Chauds en lissu ‘sha 
livré s29. 
1x en peluche de four- 


e noire. Prix, livre, 821.85 


ROPES DE MARIEES, TRES JOLIES 


En tres joli satin ou sheer. Très 
beau stvle Manches longues ou 
courtes Pleine longueur Prix 
$12.98 à S25,0€@ Toutes gran- 
deurs 


TRES JOLIS VOILES DE MARIEES 


Voiles garnis de dentelle. 72x108 où 
54x72 pouces 
Prix, de $4.98 à $12.95 


COURONNES DE MARIÉES 


Couronnes en dentelle très jolies à 
#1.98 et couronnes de fleurs tres 
ioles à #1.00 : 


ROBES À LA MODE 


Ayez tune mise élégante dans une 
de nos robes d'automne! Stvles at- 
trayants dans les robes À 1 pièce 
et 2 pièces. Nouvelles teintes d'au- 
tomne randeurs. 14 à 20. Trois 
prix. 656.00, 95.95 et S$9.95, 
hvrees 


ROBES EN LAINE 


Ce qu'il y a de plus recent en fait 
de robes 1 pièce ou 2 pièces, Nou- 
velles teintes, Prix, livrees, 810.95 
4 $14.95 


FOBES À LA MODE 


Soyez éisgantes dans l'une de ces 
nouvelles robes d'automne, Styles 
Charmants en de nouvelles teintes 
d'automne. Grandeurs. 14 à 20 et 
#0 à 52, Prix, 63.88 à 812.95 


MANTEAUX EN TWEED 


réelle aubaine! Mantéaux 

epais en tweed. Style 
Bo: Tissu herringhoræ gris ou 
brun. Aussi manteaux en plaid, noir 
et gris, brun et beige ous sont 
Interdoublés chaudement et ont dy 
Chamois jusqu'à la taille, Gran- 
deurs, 14 à 20, Prix, livrés, 13.95 


Une 
chauds 


LORSQUE VOUS VIENDREZ À WINNIPEG VISITEZ 
NOTRE MAGASIN MACY. 
546, RUE MAIN, vis-à-vis le théâtre Beocon 


normal | 


| ont prononcé 


vie du milieu diplomatique au 
Caire. Son étude de l'Egypte est 
attachante, et il est instructif de 


lire son rapport des opinions quil 


ont cours dans ce pays si près de 
l'Occident par certains aspects, 
mais tellement oriental par cer- 
tains autres 

D'Egypte 
Syrie pour 


lestine. 11 


conduit en 
arrêter en Pa- 
la Terre Sainte 
donne sur 
la situation politique troublée de 
ce pays des explications judicieu 
ses qui permettent de se rendre 
compte du probléme arabe et 
juif 
Voici 


nous 
nous 
peint 


en couleurs fortes et 


un Îivre, richement illus- 
tré de nombreux 
chaque lectèur trouvera une a- 
bondante moisson de connaissan- 
ce 
Un volume de 356 pages, illus- 
tré, publié par les Editions Va- 
riétés, Prix: $1.75, par la poste, 
($1.85. En vente dans toutes les 
bonnes librairies et aux Editions 
Variétés, 1410, rue Stanley, Mont- 
réal, Canada. 
ML" PRE 
Les grandes missions du 
cinéma 
par Jean BENOIT-LEVY 
Enfin, un livre, et un livre im- 
portant, sur le cinéma! L'auteur 
est le célèbre cinéaste français 
Jean Benoit-Lévy, réalisateur de 
ces chefs-d'oeuvre de l'écran, La 
! Maternelle et la Mort du Cygne, 
pionnier de l'éducation visuelle à 
l'école, l'un des hommes qui, au 
{dire de ses confrères, se sont le 


| plus passionnément attachés à re-| 


|donner au cinéma son rôle pri- 
|mordial dans le domaine de l’en- 
seignement. 


L'ouvrage se divise en deux 


parties: dans la première, l'auteur, 
surtout du film éducatif, 


traite 
du film d'information, du film de 
|propagande; dans la seconde, il 
étudie tous les aspects du cinéma 
dans l'art du spectacle, Le direc- 
teur de la ‘New School for Social 
Research” de New-York, 
Alvin Johnson, écrit dans sa pré- 
face: 

Illustré de dix-huit hors-texte, 
scènes tirées des plus belles réa- 
lisations du cinéma depuis Cha- 
plin jusqu'a Flaherty, et de trois 
graphiques où Jean Benoit-Lévy 
explique ses projets de réorgani- 
sation du cinéma, le livre a plus 
| de 350 pages et se lit avec facili- 
té. La couverture est illustrée en 
cinq couleurs. C'est un ouvrage 
capital, le premier du genre qui 
ait été publié jusqu'ici en fran+ 
çais, sur l'art-industrie le plus 
considérable de notre temps. Au- 
cune bibliothèque publique ‘ou! 
privée ne devrait se dispenser! 
d'avoir Les grandes missions du 


‘ cinéma dans ses rayons, Les idées 


de l'auteur sont appelées à. in- 
fluencer directement l'orientation 
du cinéma, non seulement en 
France où il jouit d'un grand 
prestige, mais en Amérique mé- 
me où il habite depuis quatre ans. 

Parizeau, éditeur, 2027, rue 
Peel, Montréal, 


1,550 sonténces de mort 
en Belgique 


LONDRES -- Les cours mili-| 
taires belges, jusqu'à aujourd'hui. 
1,550 sentences de 
mort contre des citoyens belges 
accusés de collaboration avec 
les Allemands. Sur ce nombre, 
1,440 des sentences furent rendues 
au cours de proces “in absentia”. 
Des 110 qui restent, 58 furent exé- 
cutés, Dans 60 de ces cas, la sen- 
tence fut commuée. Il reste 2 cas 
où une décision finale n'a pas en- 
core été atteinte, 1,757 personnes 
appartenant à la presse, la radio 
et le cinéma furent accusées de 
ccllaboration. Parmi les person 
nes accusées d'avoir dénoncé des 
&Wioyens belges aux autorités al- 
lemandes, 28,000 devront subir 
leur proces, , 


hors-texte ou! 


le Dr| 


L'échevin Edwin-A. Hansford 
a été élu député de St-Boniface. 


—+ Le gouvernement 


. £. 
de coalition réélu 
To 

[Suite de la première page] | 
dats de l'opposition 12 pour gent. | 

M. Garsôn et M. Farmer ont 
eux-mêmes été élus. Le premier 
ministre Garson a défait un can- 
didat C.C.F. dans son comté de 
Fairford. 

M. W.-A. Kardash, chef du par- 
ti ouvrier, n'a pas obtenu son é- 
ection äu premier compte dans 
Winnipeg. Le chef du parti eon- 
servateur, M. Erwick Willis mi- 
des Travaux publics, à été 
réélu par acclamation le jour de 
la nomination, comme d'ailleurs 
six autres partisans du gouver-|, 
nement | 

La Canadian Press avait an- 
noncé la réélection du gouverne- 
ment à 8 h. 5} lundi soir après 
la fermeture des polls des villes 
let une heure 51 minutes après la 
fermeture des polis de la cam- 
pagne. 

Le parti libéral-progressiste, 
dirigé par M. Garson, est celui} 
qui a fait élire le plus grand nom- 
bre de candidats, soit 23. Le par- 
ti conservateur vient ensuite a- 
vec 13; puis 2 crédit social et 2 
indépendants 

M. Garson a dit de cette élec- 
tion que c'était ‘“‘un vote de con- 
fiance impressionnant” et qu'il 
laissera la voie libre à son gou- 
vernement pour régler les problé- 
mes de l'après-guerre, question 
qui a servi de moto durant les 
élections. 

M. Farmer s'est dit un peu dé- 
sappointé, mais il est heureux 
que le parti C.C.F. compte un 
membre de plus à la Législature. 
Il espère que le compte final ac- 
cordera à son parti 10 députés. | 

Tous les ministres ont été 
réélus. L'un des deux députés | 
C.C.F. qui ont été rejetés du | 
parti l'hiver dernier, M. Berry 
Richards, a été réélu dans le 
comté de Le Pas. 

Les militaires de la province 
lont voté la semaine dernière. Un | 
officier-rapporteur à dit que seu-| 
lement 1,364 militaires ont droit ! 
d'élire trois députés, ce qui por- | 
tera le nombre de géputés du 
Manitoba à 58. Chaque service de | 
l'armée: l'aviation, la marine et 
l'armée ont droit à un député. | 


nistre 


| Le gouvernement de coalition 


du Manitoba a été formé en 1941 
par John Bracken pour éviter la 
partisanerie en temps de guerre. 
M. Garson a succédé à M. Bracken 
en 1943. 


Au Cercle Ouvrier 


A Bas les Quilles! | 


DIVISION “A” 
Nofth Star Oil 11 4 
Marion Brick 10 5 
Cusson Lumber » $ 
Martin Paper 4 6 
St-Boniface Hard. 8 7 
Couture Motors 7 8 
Marion & Cie 7 L 
Pharmacie Prefontaine 7 8 
Toupin Lumber 7 8 
Star Storage 7 8 
Cercle Ouvrigr 5 10 
St-Jean Baptiste 4 11} 
HAUTS SCORES 
Ad. Mousseau 566, Aug. Mousseau 
541, R. Heard 541, J. Sill 535, R. Roy 
523 
HAUTE PARTIE d'ÉQUIPE 
North Star Oil 866 


HAUTES ]3 PARTIES d'EQUIPE 
North Star Oil 2,517. 


DIVISION ‘B" f 
Club Belge 11 4 
Kiewel Brewery 11 4 
Tourist Hotel 11 4! 
A:selin Bros 10 5 
Bibeau-Huot 10 5 
Dufauit Sheet Metal 7 8 
Can. de Naissance 6 8 
ebant Bros 5 10 
de Calomb 5 10 
D'Eschambault 5 10 
St-PBon. Creamery 5 10 
Pepsi-Cola 4 11 
HAUTS SCORES 

J. Collins 630 1266), J. Asselin 601 
232-200), Dr L'Heureux 601 (219), L 
Monchamp 572 1214» H. Couture 572 
46), H. Boi e 567 (201), L. Baker 
54, E. Berker 552, C. Webb 528, F. Van 


Bellegnem 524. 


HAUTE PARTIE d'ŒEQUIPE 
Asselin Bros 949 


HAUTES 3 PARTIES d'EQUIPE 


| Bibeau-Huot 2,597, 


AMPOULES 


GENERAL 
ELECTRIC & 


CANADIAN GEN 


ERAL EL: CTRIC 


| 


RADIO FRANÇAISE 


Emissions françaises et bilingues pour la semaine du 


CEK, Weotrous, Sark. 
148 hies) 


SAMEDI 2 QT 
1020--Les Varietés 
françaises 
1215—Radio-journal 
3530-12 ne Chan- 
son 
120-e, l'on 
1130--Céleste et 
Valentin 
DIMANCHE 21 OCT 
SM—-A etre annonce 


Chante 


1100-Histoires de chez 


Nous 
LUNDI 2 OCT. 
1 15—Radio- journal! 
415-—La Fiancée du 
Commando 


445-—Un Home et son 


éche 
640-— Nouvelles 
MARDI 2 OCT 
115-—Radiy-ournal. 
345-— Artistes de 
demain 
415-La Chanson 
Française 
445-Un 
hé 
640— Nouvelles 
MERCREDI 24 OCT. 
115—Radio-iournal 
415-—La Fiancée du 
Commando 


445—-Un Homme et son 


éché 
6 40—Nouveiles. 
JEUDI 25 OCT 
115—Radio-journal 
345—Recital 
415-La Chanson 
Française 


oume et son 


29 au 26 octobre 


LUNDI © OCT : 
1100-Jeunesse dorée 


l1l1B-Quelles nourelles? 


445—Un Homme et son) 


péché 
640-—Nouvelles 
71.:%—-Quatuor 
9.15—Concert 
VENDREDI 26 OCT. 
1.15--Radio-journal 
4.15-—La Fiancée ju 

Commando 
445-Un Homme et 

peche 
6.40 Nouvelles. 


CBFY, Verchères, P.Q. 


(Ondes courtes) 


SAMEDI 29 OCT. 


1106— Airs d'opérettes. 
1130- Nouvelles BBC, 
1135—Le réveil rural. 
11.58—Signal-horaire. 
12.00—Les Alouettes 
Eveready 
1215—Radio-journal. 
1225— Intermède 
12 36—Orchestre 
1.00—Relais de la N.B.C 
1.30—Opcra 
4 00— Intermède. 
402-—Orchestre 
5.00—Programine musi- 
cal 
515—Radio-journa!. 
N\ $.25—Causerie 
5 30-—-Chansonnettes. 
545-—-Musique 
6.00—Questionnaire. 
6.30—Sports Extra. 
6.45—L Heure 
cale 
7100-Céleste et 
tin. 
7.30—Ici l'on chante. 
8.00—Concert 
6.30—-Musique 
9 00—Radio-juurnal. 
9.10-—Vieux airs 
930—Relais de Vanc 
10.00—Airs d'opéret'es 
10.15—Musique de jazz 
10.28— Nouvelles, 
10.30—Orchestre. 


DIMANCHE 21 OCT. 


11.00—Airs “d'opéra 
11.30—Récital de violon 
11.45—Causerie 
11.59—Signal-horaire 
12.00—Causerie 

12 15—Radio-journal. 
12.25—Interméde. 
12.30— Théâtre 

1.30— Programme musi- 

cal 

2.00—Music Hall. 
2.30—Chansonnettes. 
300—Musique de jazz. 
3.30—Radio-Collége. 


400—Récital de piano. 
430—L'Heure Domini- 
cale 


5.00 Programme musi- f 


cal 
5.15—Radio-journal. 
5.30—Causerie 
5.45—Radio-College 
6.00—Le mot s'il vous 

plait 
6.30—Sérénade 


700—Les voix du Pays. | 


140—La petite revue 
8.00—Histoires de chez- 
nous 


830—Musique familière 


son 


Domini- | 


| 
Valen- | 


1 


Alouëtte | 


| MARDI 23 OCT. 


|1200—Rue principale. 
11215—Radio-journal. 


| 


1130-Nouvelles de la 
BBC 
11%5-Le Reève Rural 
11 38-Signal-horaire 
1200--fNue principale 
12 15—Radio-rournal 
1225—Intermede 
12-Vers le 
1248--Le quart d'heure 
des virtuoses 
1006-Roytnmes 
nouveaux 
Ais—intermece 
12 Femme 
jourd'hui 
1 45-Chansonnettes 
200-Le Muse Hail 
230-Lés chels-d oeu- | 
vre de la musique 
330- Radio-College 
345-Conference 
400—Aventures scien- 


lei 


tifiques 
430-Les cotes de la 
bourse 
445- En parcourant 
l'horaire 1 
500-Yvan l'intrepide 
5.15—Radio-journal. 
525-Sport ( 


5.30—Rerue de 
l'actualite 
54%-Souper musical 
5.55-Le eme Emprunt 
de la Victoire 
600-Un Horime et son 
Peche 
8.15—" Métropole’ 
6.30-—Soiree Canadienne 
645-—La Fiancee du 
Commandos 
7.00--Orchestre et chant 
730—Rondo Rondelay 
B800-DJéme emprunt de 
a Victoire 
8 00— Radio-journal 
915-—Coutérence 
9.30— Orchestre 
10.00--Musique de danse 
1010 Musique de danse 
1028— Nouvelles 
10,30—Orchestre 


1100—Jeunesse dorée 
11.15-—Quelles nouvelles:! 
1130--Revue agricole 
1135—Le réveil rural. 
1158-Signal-horaire 


12.25—Intermège 
1230 Vers le soléil. 
1245—Du neuf dans du | 
vieux | 
190— Invitation à la 
valse 
1.15. Interméède. 
1.30—Cârrier 
200—Le Music Hall. 
2.30—Ciofs-d'oeuvre. 
3.30-Conference 
345-—Radio-Collège 
415-—La Cite des plan- 
tes 
43%0—Les cotes de la 
bourse 
445-En parcourant | 
l'horaire 
500--Yvan l'intrepide. | 
5.15—Radio-journal 
525—Chronique sport. 
prb: An de l'actua- 
ité, 
545—Au coin du feu. 
5.55—Le 9ème Emprunt | 
de la Victoire 
6.00—Un Homme et son 
Péché 
6.15-—Métropole. 
6.30— De bonne humeur. | 
7.00-—Les secrets du 
Dr Morhanges. 
730—La Mine d'Or 
800-Symphonie de 
Montréal 
9.00—Radio-journal. 
9.12—Le Pème Emprunt 
de la Victoire. 
930—Classiques de la! 
musique. 
10.00—Musique. | 
10.10— Musique | 
10.28—Nouvelles. | 
10.30—"Hits and Misses”. | 


MERCREDI 24 OCT. 
11.00—Jeunesse dorée. 
1115—Quelles nouvelles?; 
11.30— Agriculture et 
finance. , 
11.35—Le réveil rural. 
11.59—Signal-horaire, 
12.00—Rue principale. 
12.15—Radio-journal. 
12.25—Interméde. 
12.30—Vers le soleil. | 
12.45—Le quart d'heure 
des virtuoses. | 
100—Le Moulin de ia ! 
chanson. 
1.15—Intermède. | 
1.30—La Femme, au- 
jourd'hui | 
1.45-—Chansonnettes. 
Z.00—-Music Hall. 
2.30—Chefs-d'oeuvre. 
3.30—Radio-Collège | 
3.45—Les fées de la na- 


508. Yran |mtrepide 
$ 15—Radio-journa! 
525-Chronique sport 


S2-Revue de l'actua- 
bte 
54 Souper musical 


555-Leême Emyc-unt 
la Vietoire 
Homme et son 


ce 


Chant 


: 

8. 00—Radio-Carabins. 

$ 00— Radio-)ournal. 

9 12-Le eme Emprunt 
de la Victoire 

R 15-{'auserie 

8 30—Chefs-d'oeuvre. 

le 0 Munque 


[1910 Musique de az. 


1028— Nouvelles 
10 30—Orchestre 
JEUDI 25 OCT. 
1100—Jeunesse dorée 
1115-Quelles nouvelles! 
1130-— Nouvelles BBC. 
1135—Le reveil rural. 
11.58-—Signal-hora 
12100—Rue principale. 
12.15—Radio-journal 


| 1225—Interméede 


1230- Vers le soleil. 
1245-Le quart d'heure 
des virtuoses 
100— Extraits d'opéras 
115-—Intermede 
130-114 Femme au- 
tourd'hui 
1.45 -Chansonnettes 
200—Music-hall 
230—Chefs-d'oeivre. 
3.30- Rudio-College 


400--Conférence 

430-Les cotes de la 
bourse 

445-En parcourant 
l'horaire 

500-—Yvan l'intrépide 


5.15—Radio-journal 
5 25-Sport 
530—Revue de 
l'actualité 
545-Au coin du feu 
5.56-Seme Emprunt de 
la Victoire 
600—Un Homme et son 
Péché 
6.15—Métropole 
6.30--Le theatre de 
chez-nous 
T00-Les Talents de 
chez-nous. 
30--Taxi 13 
00—Radio-Théâtre, 
00—Radio-journal 
12—Le 9éme Emprunt 
de la Victoire 
815-L'école des Pa- 
rents 
9.45-—Jacqueline Moren- 
cy 
1000—Musique de jazz 
10 10—Ajirs d'onérettes 
1028—Nouvelles. 
10,30—L'Histoire de la 
musique. 


© > -1 


| VENDREDI 26 OCT. 


11.00—Jeunesse dorée 


| 11.15-—Quelles nouvelles? 


11.30—Le Reveil Rural 
11.35—L€ réveil rural. 
11.58—Signal-horaire 
1200—Rue princip À 
12.15—Radio-journal. 


|12.25—Intermède 


12.40— Vers le soleil 
12.45-—Le quart d'heure 
des virtuoses. 
1.00—Recital 
1.15—Intermède. 
1.30—La Femme au- 
jourd'hui 
1.45--Chansonnettes. 
200—Le music-hall. 
2.30—Chefs-d'oeuvre, 
3.30—Causerie. 
3.45— Récital 
400—Aujourd hui dans 
l'histoire de la 
musique. 
430-Les cotes de la 
bourse. 
445—En parcourant 
l'horaire. 
500--Yvan l'intrépide. 
3.15—Radio-journal. 
5.25—Sport. 
5.30—Revue de 
l'actualité. 
5.45-—Musique iégere. 
5.55-%ème Emprünt de 
la Victoire. 
800—-Un Homme et 
son Péché, 
8.15-—Meétropole 
6.30—Soiree canadienne 
6.45—La Fiancés du 
Commando. 
7.00-Concert 
7.30—Orchesire. 
8.00—Studio G7 
8.36—L'Heure de la 
Valse 
9.00—Radio-journal. 
9.12—Le 9ème Emprunt 
de la Victoire. 


9.00—Radio-journal ture. 9.15—Chronique 

9.15—Actualités uni- 400 Fsquisse améri- | littéraire. 
versitaires. caine ; 9.30-—-Festivals de 

9.30—Concert. 415- Programme musi- | Montreal). 


1000—Airs d'opéras. 
10.15—Musique de danse 
1928—Radio-Journal. | 
10.30—Orchestre de 
danse, | 


bourse 


cal, 
430—Les cotes de ls 
: 110.15—Musique 
445-En parcourant 
l'horaire. 


110.00—Musique de l'A- 
| mérique du Sud 


| 10.28—Nouvelles, 
|10.30—Orchestre. 


Un pèlerinage bien 


réussi à Lisieux, Sask. 


Le 30 septembre dernier, avait 
lieu le pèlerinage annuel de Li- 
sieux, Sask. 

Ce pelerinage devient une tra- 
dition qui s'établit de plus en 
plus, dans notre dietrict, 

Nous recevons, dans le cours de 


l'année, la visite d'un grand nom- 


bre de pelerins isolés ou par pe- 
tits groupes. Mais, le pélerinage 
annuel, à la “sainte de Lisieux”, 
vers la date de sa fête, ramène 
chaque automne la moitié des pa- 
roissiens des paroisses avoisinan- 
tes et quelques-uns de très loin 
aussi. 

Au dire de plusieurs, le succès 
de ce dernierspélerinage dépasse 
tous les précédents, Ce fut un 
grand concours de priéres: un 
grand concours de charité et une 
bien agréable journée. 

D'abord dans la matinée, il y 
eut de très nombreuses confes- 
sions et communions, Très belle 
messe solennelle: messe en musi- 
que ‘“Cantica Puerorum” de E. 
Marzo, sous la direction des reli- 
gieuses Jésus-Marie de notre pa- 
roisse. Bienvenue aux pèlerins 
par M. le curé Rodrigue Lussier 
et sermon par le RP. Henri Char. 
rette, O.P., de Prince-Albert. 

Le R. P. A. Gervais, OfM.I, du 
Collège: de Gravelbourg, officiait, 
assisté du F.P. Charrette et de 
M. Fush, curé de Rockglen, com- 
me diacre et sous-diacre, 

A midi, les dames et les demoi- 
selles de la paroisse aidées de plu- 
sieurs hommes et jeunes gens de 
la paroisse aussi, ont servi un 
magnifique banquet aux assis- 
tants. 

A 3. h. 30 p.m., avait lieu la 
touchante cérémonie d'une béné- 
diction de petites roses de sainte 
Thérèse de l'Enfant-Jésus. Des 
petites filles revêtues de mantes, 
les unes bleues, d'autres roses, en- 


trerent dans le sanctuaire, avec | 


des paniers remplis de petites ro- 
ses pour les faire bénir et les dis- 
tribuer aux membres du clergé 
d'abord et ensuite à toute l'assis- 
tance, dans la nef, 


Après la distribution des roses 
bénites de sainte Thérèse, eut 
lieu un autre sermon par le RP. 
Charrétte; la procession avec la 
relique de sainte Thérèse; la be. 
nédiction du T.S, Sacrement; la 
vénération de ja relique et la bé- 
nédiction des objets de piété, 


Plusieurs ont pris le souper au 
soubassement encore et ont as- 
sisté au programme de vues par- 
lantes: ‘un beau programme reli- 
gieux d'histoires tirées de la sain- 
te Bible, 


La série d'annonces qui paraîtront 


sont tirées de renseignements publiés dans la brochure “DE 
Cette brochure est publiée æt distribuée sur de- 


A LA VIE CIVILE” 


19 sctobre 1945 


Pour chaque $4 que vous placez en Certificats 
d'Epargnes de Guerre, vous recevrez $5 sur 
échéance de votre Certificat. 


Chaque doilar que vous placez en Certificats 
d'Epargnes de Guerre constitue un placement 
pour assurer la Victoire et pour assurer votre 


propre avenir. 


Chaque dollar que vous placez en Certificats 
d'Epargnes de Guerre est en sécurité, parce que 
les Certificats d'Epargnes sont garantis par les 
ressources mêmes du Dominion du Canada 


| Vôus pouvez acheter 


des Certificats d'Epar- 


gnes de Guerre ou des timbres n'importe quand 


aw comptoir de toutes 


les succursales de la 


Banaue Royale du Canada. 


Entente avec la banque 


Si vous le desirez, la 
d'acheter des Certificats 
en déduisant 
compte et verra à vous 
tificats chez vous. 


C'est la 


banque peut se charger 
pour vous chaque mois, 


le montant de l'achat de votre 


faire envoyer les Cer- 
un des meilleurs 


moyens de vous faire une réserve d'argent pour 


l'avenir. 


Demandez à n'importe quellé succur- 


sale les renseignements au sujet de cette en- 


tente avec la banque. 


LA BANQU 


E ROYALE 


| DU CANADA 


Echos de la 
France Combattante 


QUEBEC -- Au cours de leur | 
congrès tenu à Québec, les comi- | 
tés français libres du Canada se 
sont groupés en fédération et ont} 
adressé une demande d'affiliation | 
à la fédération générale des comi- | 
tés français libres sous le patro- 
nage d'honneur du général de] 
Gaulle et la présidence du géné-! 
ral de Larminat, 

Comité 

Le président de la nouvelle fé- 
dération canadienne sera M. J.-0 
Callède, président du comité 
français libre de Winnipeg. M. 
Donatie.: Frémont, président du 
! comité d'Ottawa, agent de liaison 
aupres de l'ambassade, et Mme 
Marthe, Simard, de Québec, dé- 
léguée à l'Assemblée consultative 
du gouvernement de la Républi-| 
que française, ont été choisis com- | 
me vice-présidents, Le secrétaire 
sera M. Pierre Chevassu, d'Ot- 
tawa. 


Paix et union 


En sréant cette fédération, les 
membres des comités français li-| 
bres du Canada se proposent de 
maintenir dans la paix l'esprit 
qui les a unis dans là guerre. Ils 
veulent aussi contribuer à res- 
serrer les liens intellectuels avec 
la France et stimuler l'aide ma- 
térielle aux prisonniers et dépor- 
tés français. | 

Le congrès a eu lieu au consu- 
lat général de France, 85, avenue 
de la Tour, sous la présidence de 
Mme Marthe Simard, épouse du 
| Dr André Simard, présidente du! 
comité de Québec de France 2: 
bre, Y étaient présents: l'ambas- 
sadeur de France au Canada, S.! 


a af map su 


Message... 


[Suite de la première page] 


Î 
} 
| 
| 


tion de votre peuples à sa Patron- | 
ne, il suffit de rappeler le rôle, 
éminent que vous avez joué dans 
la vocation de la vraie Eglise sur 
la foi de laquelle repose votre 
jeune nation. 

“La tres sainnte Vierge, instru- 
ment providentiel choisi par le 
Père céleste, impose à ses enfants 
de la terre le devoir de répandre 
la doctrine en tous lieux pour la 
défense et l'affermissement de ja 
sainte foi catholique. 

“Par elle toutes les créatures 
plongées dans l'erreur et l'idolà-| 
trie peuvent être conduites à la) 
connaissence de Ja vérité, Par 
elle les apôtres ont prié pour le 
| salut des nations”, 


dans ces colonnes chaque semaine, 
RETOUR 


mande par le Departement des Affaires des Vétérans, édifice Commer- 
écoupez ces annonces et classez-les en filière pour 


cial, Winnipeg. 
références 


No 12—CREDIT DE READAPTATION (Suite) 


Si un homme a bénéficié des cours d'études ou des cours 
de formation professionnelle ou technique et des allocations | 
qui les accompagnent, ou des-avantages conférés par la Loi |! 
agraire pour les anciens combattants, et que ces allocations || 


ou avantages sont inférieurs à 


tation qui s'applique à son cas, la différence 
à sa disposition pour l'une des fins spécifiées. 
un homme a reçu son crédit de réadaptation en tout ou en 
Partie et si, plus tard, il présente une demande d'allocations 


pour un cours d'études ou un 


nelle ou technique, ou s'il demande les avantages conférés 


par la Loi agraire des anciens 


ou allocations peuvent lui être accordés, en déduisant de ces 
allocations ou des avantages de la Loi agraire, une somme 
équivalente au crédit déjà reçu. 


Cette annonce est insérée par { 


la somme du crédit de réadap- 

ut être mise | 
‘autre-part, si | 
cours de formation profession- 


combattants, de tels avantages 


| SHEA’S WINNIPEG BREWERY LTD. 


MD155 || 


: 


Exec. le comte Jean de Hauteclocs 
que, le consul général de France, 
M. Pierre Moeneclaey, Mme J. 
Lestocart, présidente du comité 
de France libre de Toronto, le 


Dr Beauchemin, de Calgary, Mme 


Léonide Richarde, présidente de, 


Halifax, MM. René Daguerre et A. 
Veillé, respectivement président 
et secrétaire du comité de Mont- 
réal, M. Donatien Frémont, prési- 
dent d'Ottawa, le Dr André Si- 
mard et M, Pierre Chaloult, vice 
présidents du comité de Québec, 
M. J.-B. Côté, président du comité 
de Rimouski, M. M. Dubois, de 
Montréal, Mile Paule. Langlois et 
M. Camñle Pacreau, de Québec. 
(L'Action Catholique) 

Le cercle de Winnipeg, ainst 
que tous les sous-comités des 
l'Ouest offrent leur sincères fé- 
licitations au président de la 
France Combatante, ; 


Cartes Professionnelles 


sent) 


AVOCATS et NOTAIRES 


BERNIER et BERNIER 


AVOCATS - NOTAIRES 
Droit civil, droit criminel 
Municipalités, prêts, testaments et 
règlements de successions 


Edifice London & Western Trusts 
Tél. 93731 348, rue Main, Winnipeg 


J.-T. BEAUBIEN, CR. 
AYOCAT ET NOTAIRE 


No 4, Edifice Banque Canadienne 
Nationale 


WINNIPEG 
PRATIQUE GENERALE DU DROIT 


Avocat de la Banque Canadienne 
Nationale et de plusieurs Municipalités 


Laurier-A, Régnier, LL.B. 
Avocat, notaire 


Pratique générale du droit 
Ajustement de dettes et placement 
d'argent sur fermes 


CHAMBRE 31, 460, RUE MAIN 


En face de ja Banque Canadienne 
Nationale 


TELEPHONE 28 458 


A.-J.-H, DUBUC 
AYOCAT et NOTAIRE 
185, ave Provencher St-Bonifars 
Près de la Banque Canadienne 
Nationale 
Téléphone: 
Bureau 201 801 Rés. 205 636 


Prêts à 444% pt à 5%, - Assurance feu 
et vie - Testaments et successions. 


CLIFFORD W. BROCK 
CR,, M.A,, LL.B. 
AVOCAT - PROCUREUR 
Avocat de la ville de St-Bonifaex 


Aviseur légal pour le ‘’Trades and 
Labor Council’ de Winnipeg 


648-650 édifice Somerset, Winnipeg 


Téléphone 96 497 
138, avenue Provencher St-Bonifacs 


MEDECINS 


Dr G.-M. La FLECHE 


MEDECIN-CHIRÜRGIEN 
Dr P.-E. La FLECHE 
DENTISTE 


906, édifice Boyd 
Téléphone 98 658 


Winnipeg 


Dr E.-J, JARJOUR 


CHIRURGIEN-DENTISTE 
102, Edifice Great West Permanent 
356, Rue Main Tél. 94 955 


_ Dr E. T. ETSELL 


MEDECIN - (HIRLRGIEN 
MEDECINE GENERALE 


Soins speciaux: Maladies de reins 


Heures de bureau: 3 b. à 6 h. pm. ou 
sur rendez-vous 


502, édifice Medical Arts 
Tél—Bueau: 23 243 Rés: 44 583 


Si l'on ne repond appelez 12 
“Doctors Registry” 42 30 


DR A.-G. DANDENAULT 


M.D,, F.A.C.5, 
Chirurgie - Goitre 
TELEPHONE 98 644 
312, éditice Medical Arts - Winnipeg 


EL] 


of - 


Winnipeg, Man, 


19 octobre 1945 


La Liberté 


: Patriote | 


LA LIBERTE LE PATRIOTE DE L'OUEST 
Fondée gn 1913 Fondé en 1910 
Orgene des Frenco-Cerediens Orgene des Franco-Cansdiens 
du Memiobe | de la Seshetchewen 
L NIP1 MAN | PRINCE-ALBERT, SASK 
Journal hebdomedeire fusionné en 1941. 


Publlé par ls CANADIAN PUBLIS"ERS LIMITED 
L. LAFRENIERE, OMI1 


Rédaction e! sérrinistration 619, evenue MeDermeot, Winnipeg. Man 
rélgusss 21 m7 
. Canada, #200: Etats-Unis, 8299; autres 


Directeur 


rix de l'abonnement d'un an 
pays. 82100 
Toute correspondance concernant la rédaction du journal Goit nous 


h. 90 et être adressée au 


ir au plus tard le mercredi matin à 8 
Man 


teur, La Liberte et le Patriote, 619, ave McDermot, Winnipeg. 


Lendemain d'élections 


On s'accorde généralement à reconnaître que la campa-| 
gne électorale qui a précédé l'élection provinciale tenue au 
Manitoba lundi dernier, a été l'une des plus ternes de toute 
l'histoire politique de notre province. 

Le scrutin qui a maintenu au pouvoir le gouvernentent 
de coalition de M. Garson avec une majorité tres élevée a ce-|! 
pendant une importance qu'il ne faudrait pas sous-estimer. | 

En principe, les électeurs devaient choisir entre les coa- 


litionnistes libéraux, conservateurs et créditistes — et les 


‘ candidats de la CCF, ou entre le programme du gouvernement 


de coalition et celui de la CCF manitobaine. | 
M. Garson a en effet demandé au cours de la campagne 


|lement 44,319 ont franchi 


Les zombies 
Qui n'a pas entendu cette épi- 


thète dont se servaient des gens, 


sans cervelle pour qualifier la 
conduite des soldats, qu'ils croy- 
aient récalcitrants au service 
outre-mer. Dans nos provinces 
mixtes, les populations anglo- 
phones mal renseignées étaient | 
sous la fausse impression, — et 
nous pensons qu'elles le sont Fer 
core_— que tous les “zombies” | 
étaient dans la province de Qué:- | 
bec. 

Or. l'Evangeline du 6 septem- 
bre reproduit d'éton st | 
tistiques à ce propos: su 8,000} 
soldats actifs de l'Ontario, seu-! 
les 
mers, en comparaison de 54,401 | 
sur les 92,746 Québécois actifs! 
(plus ceux de nos quatre comtés 
qui comptent pour l'Ontario). 
Relations, revue canadieñne- ! 
française, ajoute: “Est-il possi- | 
ble que ces chiffres soient vrais? 
Alors, ces zombies?" Oui, ces 
zombies ne seraient pas tous 
dans là province de Québer . . . 

En fait de zombies, les autres 
provinces he peuvent lancer 1a| 
pierre au Québec. C'est toujours | 
la vieille histoire de la poutre et 


qu'on renouvelle son mandat afin de lui permettre de me-| 4, j, paille qui se réalise. 

ner à bonne fin les démarches entreprises avec le fédéral | se à 

pour obtenir un rajustement financier plus équitable pour la D 2 : 

province. 11 a exposé en détail le programme de travaux d'a- es témoignages et 
près-guerre qu'il veut mettre à exécution le plus tôt possible. des faits | 


Mais M. Farmer, le chef de la CF, aidé de tout un grou- 
pe de politiciens de la Saskatchewan, a fait connaitre aux e- 
lecteurs manitobains les oeuvres accomplies par son parti} 
a province-soeur et ion pas ce que la CCF entendait 


dans ! 
faire au Manitoba. 

En pratique, la population du Manitoba avait donc à fai-| 
re le choix entre le plan présenté par M. Garson ou celui de la | 
CCF de la Saskatchewan. Car encore une fois durant toute la | 
campagne électorale, aucun programme cohérent, propre au! 
Münitoba, ne fut élaboré par la Co-operative Commonwealth | 
Federation. 

Aussi bien les résultats de lundi constituent, à notre avis, | 
un rejet non équivoque de la politique coopératiste de la Sas- 
katchewan. Il est clair que les Manitobains ne veulent pas du 


- paradis socialiste promis par la CCF. 


De plüs, la population manitobaine, au moins dans l’en-| 
semble, ne semble pas prête à tenter l'expérience des théo- 
ries à tendances socialistes. Elle préfère aux nouveautés in- 
certaines de politiciens sans expérience, la stabilité et l’or-| 
dre des anciens partis. Les districts électoraux où l'élément 
étranger est prépondérant ont pratiquement été les seuls à 
favoriser la Co-operative Commonwealth Federation ou le! 
parti travailliste-progressiste. | 

Une autre conclusion qui se dégage du scrutin de lundi 
c'est que le parti communiste qui s'est présenté à l'électorat 
sous le nom d'emprunt de travailliste-progressiste n'a guère | 
accompli de progrès chez nous. Il fera élire tout au plus deux | 
candidats sur les treize qu'il avait sur les rangs. 


L'ampleur de la défaite du parti CCF a surpris même les | 
plus optimistes partisans de la coalition. Bien des facteurs | 
peuvent expliquer cet échec du parti socialiste. Le premier, 
c'est que la CCF ne comptait que peu d'hommes marquants. 
De plus, ses dirigeants ont coramis une bévue irréparable en 
réclamant l'aide de tout l'état-major de la CCF de la Saskat- 
chewan. Les appels à la démagogie faits par certains orateurs | 
et publicistes n'ont contribué qu’à attirer le mépris de la popu-| 
lation manitobaine. La CCF subit son premier échec sérieux | 
depuis les succès merveilleux qu'elle a connus en Saskatche-| 


wan. 
Le gouvernement comptera plus de 40 sièges; l'opposi-| 
tion, groupant des membres de la CCF et indépendants, en au-| 
ra une douzaine. Elle n’exercera donc qu'une influence res-| 
treinte. Dans notre régime démocratique un pareil état de| 
choses est regrettable. Il est à souhaiter que l'ivresse du suc-| 
cès ne faussera pas les vues des coalitionnistes et qu'ils s'ap- | 
pliqueront à gouverner en respectant les désirs de la popula-| 
tion. | 

Le parti coalitionniste a assumé de grandes responsabi-| 
lités dans la victoire qui vient de nouveau de le porter au| 
pouvoir. S'il veut se montrer à la hauteur de la situation, il 
devra améliorer notre structure économique actuelle, faire | 
disparaître les injustices économiques et sociales .et surtout 
procurer du travail aux nombreux jeunes gens licenciés des 
forces armées. 

11 ne faudrait pas enfin interpréter l'appui que les Cana-| 
diens français ont donné au gouvernement de coalition com- 
me étant une approbation de toutes les mesures qu'il a votees | 
durant son dernier terme d'office. 4u contraire il est certaines 
lois dont le gouvernement de coalition, pour des raisons d'or- 
dre politique, dit-on, s’est fait le parrain et que les Canadiens | 
français rejettent en partie. 

Le Free Press soulignait dans un article éditorial paru le 
lendemain des élections, que M. Garson avait reçu du peuple 
“le mandat pour réaliser son programme d'électrification ru- 
rale, de services de santé et d'amélioration du système d'édu- 
cation”. On nous permettra de relever que pour les ‘“‘amélio- 
rations” dans ce dernier domaine, le gouvernement devra user | 
de la même discrétion dont il a fait preuve durant la campa- | 
gne électorale. Inutile d'ajouter plus de détails. F 

L'électorat langue française s'est montré généreux 
dans son appui au gouvernement de coalition. Ce dernier, nous 
la confiance des nôtres en respec- 


de 


l'espérons, saura apprecier 
tant leurs vues. 


L. L, 
D té x 
Winch ne change pas | au'énoncée à Calgary, il devrait 
|résigner; il ne peut être procu- 
La campagne électorale bat} ur 
son plein en Colombie Britanni- A quoi rétorqua Maitland: 


Les électeurs en entendent! «Comme échantillon d'intoléran- 


11 nous fait plaisir de souli- 
gner les témoignages de nos con- 
citoyens de langue anglaise, lors- 
qu'ils rendent justice à la loyau- 
té, à la culture, au patriotisme 
et à l'idéal des Canadiens fran-| 


constater en outre que ce genre 
de témoignages émanent de per-! 
sonnes cultivées et haut placées 
dans ia vie sociale, intellectuelle 
et politique. 

Le 19 septembre, la Gazette de 
Montréal publiait dans les deux 
langues le texte de l'éloge, à l'a- 
dresse du soldat canadien, pro-| 
noncé en français, à la Chambre 
des Communes, par le député de | 
Kamloops, le major M. E. D. Ful-| 
ton. Voici les paroles de ce re- | 


| 
| 


| présentant d'un comté de la Co- 


lombie: ‘‘Permettez-moi de sou- | 
ligner, monsieur le président, | 
que j'ai une estime particulière 
pour nos amis canadiens-fran- 
çais, membres de nos forces ar- 
mées, et plus particulièrement) 
pour ceux qui faisaient partie du | 
glorieux Royal 22ème, avec le-| 
quel j'ai eu l'honneur d'être, 
longtemps associé dans la pre-| 
mière division canadienne. Per-| 
mettez-moi de payer mon tribut 
d'hommage aux états de service! 
de ce régiment, qui se compa-| 
rait avantageusement à n’impor- | 
te quel autre régiment, quelle! 
que soit la langue qui y fût par- | 
lée. 

“Je crois que l'un des plus 
nobles motifs pour lesquels nous 
nous battions était l'espoir que 
notre Canada deviendrait un 
pays véritablement uni. Parlant 
pour moi-même, j'ai un profond 
désir de comprendre la pensée 
et les ambitions du peuple ca- 
nadien-français. Outre-mer, nous 
nous sommes tous battus pour) 
les mêmes causes; ici, je l'espère, 
dans la paix, nous continuerons 


| de travailler ensemble pour les 


mêmes buts. Je souhaite que 
nous travaillions sincèrement, 
tous ensemble, des deux côtés 
de cette Chambre et des différen- 
tes parties du Canada, pour faire 
disparaître toute trace d'amertu- 
me et de mésentente." | 

Voilà une belle réponse à ceux 
qui mettent en doute la bravoure 
et la valeur du suldat canadien- 
français. Ceux qui l’accusent de 
lâcheté n’ont pas combattu à ses | 
côtés comme le major Fulton. 
De sorte que leur témoignagé 
est erroné. Mais ce qui est déplo- 


| rable, c'est que ces accusations 


sans fondement trouvent tou- 
jours des badauds pour y ajouter 
foi, et des journaux sans vergo- 


| gne pour les colporter à travers 


le pays. Ces mêmes journaux, au 
service d'une cause peu recom- 
mandable, se gardent de repro- 
duire les témoignages du genre 
de celui du major Fulton qui 
reconnaissent les mérites des 
Canadiens français. Nous avons 
là la source des jugements à), 
priori, qui discréditent les Cana- 
diens français auprès de l'opi- 
nion du groupe de la langue an- 
glaise et entravent continuelle- 


ment l'union canadienne. 
JV. 


Premier congrès eucha- 
ristique en Italie 


knergie et d'une grandeur qu'il ne 
|possédait pas par nature et ne 


| 


| 


! 
1 


Ë Une soeur missionnaire de Chine et l’un de ses petits protégés 
çais. Nous sommes heureux de| ,,jent pour le succès du dimanche des Missions. 


Billet du vendredi 


Jacques de Lacretelle 


Cnllaboration spéciale à 


Avant son vous à Montréal, 
où il devait cette année pronon- 
cer deux conférences, Jacques de 
Lacretelle séjourna quelque 
temps à New York. Il y écrivit 
sur la grande épreuve de la Fran- 
ce, en 1940-45, et les réactions 
du peuple français, un essai inti- 
tulé La nuit longue. C'est là le 
premier chapitre du livre qu'il 
vient de publier dans la métropo- 
le américaine: Libérations. (1) 
Sauf un, consacré au Sentiment 
national dans la littérature fran- 
çaise, les autres ont également 
trait à la guerre qui ensanglanta 
et humilia si profondément le 
pays de l’auteur, au cours des der- 
nières années, Lacretelle s'y ré- 
vèle patriote ardefft, ce qui n'é- 
tonnera personne. Jamais il ne 
désespéra de la France, même 
aux heures les plus sombres. S'il 
ajoute peu à sa gloire, en somme, | 
son livre constitue un témoigna- | 
ge sur une époque. Non pas un| 
témoignage vague ou imperson- 
nel, car il n'hésite ni à prendre 
parti ni à juger. Ainsi condamne- 
t-il ceux de la collaboration, et 
ne montre-t-il aucune tendresse, 
au contraire, à l'égard du vieux| 
maréchal Pétain. Sur d'autres, 
qu'il a bien connus, il livre des dé- 
tails qui ont pour nous une pré- 


Drieu La Rochelle, par exemple, 
il nous assure qu'il n’a pas tra-| 
hi consciemment son pays. “Mais 
c'était un cerveau faible sur les 


; ù ; [me d’autres dans la mêlée, sans 
icieuse valeur d'information. De| 


“La Liberté et le Patriote” 


le sombre automne de 1939. La- | 
cretelle nous renseigne un peu, 
mais trop peu, sur ce qu'il nous in- 
téresserait de savoir sur les écri- 
vains, les artistes et autres per- 
sonnalités de son pays, pour nous 
disparus dans la nuit depuis six 
ans. 

* 


Dans l'ensemble, Lacretelle se 
montre dans son livre républi- 
cain, pro-Anglais, pro-Américain, 
sympathique au mouvement de| 
Gaulle. Cela sous l'angle politi-! 
que. En certains endroits, on se | 
demande s'il ne fait pas preuve 
de quelque naïveté? Quand par 
exemple il écrit, en marge de 
l'aide américaine: “, . .j'imaginais 
ces jeunes hommes du Middle- 
West et du Texas, dont beaucoup 
avaient entendu parler très va- 
guement de la France et qui, ce- 
pendant, risquaient leur vie pour 
qu’elle ne demeurât pas alleman- 
de”. Sans déprécier en rien l'effort 
de guerre des Etats-Unis, on peut 
croire qu'il entrait quelque souci 
d'ordre économique, sans comp- 
ter les obligations imposées par 
l'attaque de Pearl Harbor, dans 
les préoccupations américaines 
des dernières années. Et pour 
beaucoup de soldats, lancés com- 


avoir été consultés sur lers sen- 
timents à l'endroit de l’Europe, 
l'avenir de la France éfait chose 
assez vague et floue, à laquelle 
ils n'avaient pas même songé. Le 


principes et très nonchalant com- | 
me créateur, il cherchait dans la! 
politique la sensation d'une é- | 


suivait pas dans la vie”. | 
* 


Lacretelle n'a pas un mot sur| 


| d'événements que nous ne con- 


livre de Lacretelle est à lire, par- 
ce que l’auteur vécut en France: 
envahie et occupée, fut témoin 


naissons que de loin, est en me- 
sure de nous renseigner sw eux 
de première main. Son témoigna- 
ge est cependant celui d'un hom- | 


} 


| 
| 


| 
| 
nombreuses difficultés que com- 


| Grändc-Bretagne, a expliqué le 


|pour Maurras, il s'en prend à | pondérés ou plus haineux que! 


\le romancier Jacques Chardonne LS 


ide 1941 était 


ae Ep hee ou encore Robert | me qui a peu de recul, et certains 
rassilach, que ses compatriotes ! de ses jugements resteront à re- | 
exécutérent aprés un procés SOM- | viser par l’histoire. On doit sou- 
maire. Destinée tragique d'un |Jigner qu’il traite avec modéra- | 
lettré et d’un écrivain parmi les |{jon et tristesse, comme s'il vou- 
lus doués, sur laquelle on ne pos- | j;; éné 
2 12 q : 4 [lait leur donner le bénéfice d’un 
sède en Amérique que les dOn-| certain doute, ou tenir compte de 
nées souvent tendancieuses des | circonstances atténuantes, d’hom- | 
agences d'information: Sévère | nes que d’autres Français, moins | 


l'Allemagne, plutôt qu'à lui, de|juÿ, condamnèrent avec passion. | 
certaines attitudes. Si Drieu La L'ILLETTRE 
Rochelle fut dupe des Allemands, (Reproduction interdite) 


le fut également: ce pauvre Jac- | 
ques Chardonne, si adroitement | 
promené, entouré, flatté, au cours | de 10,000 catholiques 


de son voyage en All ’i 

le retour gré 2 Da) LONDRES — À.un.00Fr5eponr | 

Los .! où DD RS | dant de CIP actuellement en AI-| 
; ms i Ps *" | lemagne, le chef de la division! 

fraternel”. Sur l'é- | ,eligieuse de l'administration de! 

tat des esprits en France, avant | Berlin, M. l'abbé Peter Buchho!z, 


Exécution par les nazis 


et pendant la guerre, il note a- 
vec beaucoup de raison que l’Al- 
lemagnz d'Hitler “avait . empoi- 
sonné bien des esprits de chez| 


déclara que dans ces deux derniè- 
res années il donna les derniers! 
sacrements à plus d'unmillier de 
catholiques. Ceux-ci devaient être 
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Moscou voulait que la France et la Chine soient 


Les Russes s'emparent 


de toutes les industries 


PAGE TROIS 


Bevin tient la Russie responsable 
de l’échec de la conférence des cinq 


exclues des discussions. 
en Autriche, Un demi 


million d'Américains sont en grève. 


par André LAFLECHE 


(Correspondant spécial de ‘’La Liberté et le Patriote] 


OTTAWA--Les nouvelles qui 
nous parviennent de toutes les 
parties du monde depuis quel- 
ques semäines précisent chacune 
à sa façon quelques-unes des 


porte l'élaboration de l'ordre 
nouveau. À Londres, à Wash-; 
ington et à Moscou, on analyse 
avec précaution les causes et la 
portée de l'échec de la confé-| 
rence qui a réuni pendant plus 
de quatre semaines les ministres 
des Affaires étrangères des cinq 
plus grandes puissances. A To- 
kyo, le nouveau gouvernement 
japonais, désigné par les auto- 
rités d'occupation américaine et 
nommé officiellement par l'em- 
pereur Hirohito, se prépare à 
modifier sérieusement la consti- 
tution et à rendre possible l'élec- 
tion d'un gouvernement démo- 
cratique. En Autriche et dans la 
zone de l'Allemagne qu'ils occu- 
pent, les Russes continuent d'ap- 
pliquer sans aucune gêne leur 
programme d'occupation et de 
communisation. Enfin, aux Etats- 
Unis, en Grande-Bretagne et au 
Canada, plusieurs grèves se pro- 
longent qui retardent le retour 
à la production du temps de paix. 
L'attitude russe 

Au début de la semaine dér-| 
nière, soit à‘ la première séance | 
des Communes angiaises depuis | 
le 24 août, M. Ernest Bevin, mi-| 
nistre des Affaires étrangères de | 


malentendu fondamental qui a 
entraîné l'échec de la conféren- 
ce. Avec précaution mais ferme- | 
té, M. Bevin a précisé les décla- 
rations de MM. Byrnes et Bi- 
dault:et tenu ni plus ni moins 
M. Molotov et son gouverne- 
ment responsables dé la situa- 
tion. Le 11 septembre, M. Molo- 
tov aurait accepté que les repré- 
sentants des cinq grandes puis-| 
sances fussent présents à toutes 
les réunions et participassent à | 
toutes les discussions, pourvu 
que seuls les pays signataires de 
tel ou tel traité prennent finale- 
ment les décisions. Le conseil 
des cinq ministres tint ensuite 
seize réunions plénières avant 
que M, Molotov n'exigeât, à la 


| l'occupation 


tente plus précise que celle de 
Potsdam. 
L'occupation russe 

On ne reçoit guère de nouvel- 
les, en général, dès pays ou ré- 
gions occupés par les Russes, si- 
non que rien n'est négligé, y 
compris la force et la confisca- 
tion des biens, pour convaincre 
les populations de l'excellence 
et des bienfaits du communis- 
me Le gouvernement autri- 
chien ayant suivi le conseil des 
Etats-Unis et de la Grande- 


Bretagne et refusé de reconnai- | 
|tre aux Russes le droit de s'ap- 


proprier la moitié des actions 
d'une compagnie internationale 
devant exploiter les riches 


camps pétrolifères dé Zisterdhof, | 


ur officier de l'armée rouge or- 
donna le surlendemain aux ad- 
ministrateurs de, l'exploitation 
de déguerpir 
car l'armée allait tout simple- 
ment prendre leur place et diri- 
ger l'exploitation. C'est à peu 
près ce que les nazis avaient fait 


après leur invasion de l'Autri-| 


che, et on se demande ce que 
feront maintenant 
Bretagne et les Etats-Unis. 

En Aïlemagne, les chefs de 
russe se vantent 
d'avoir confisqué, sans dédom- 
mager les propriétaires, 4,250,- 
000 acres de terre qu'ils se pro- 
posent de distribuer à quelque 


immédiatement, | 


la Grande-| 


300,000 familles de réfugiés, soit 
une douzaine d'acres à chaque 
| famille! 

* Démocratie au Japon. 

La formation du nouveau gou- 
vernement japonais a coûté 
beaucoup d'efforts au nouveau 
premier ministre, Kijuro Shide- 
hara, qui avait promis au géné- 
ral MacArthur son entière coo- 
pération, l'élimination de tout 
militariste de son cabinet, l'abo- 
lition du shintoïsme comme reli- 
gion d'état, la rédaction d'une 
constitution démocratique, et 
plusieurs autres réformes, entre 
autres le droit de vote aux fem- 
mes et à tout citoyen de plus de 
20 ans. Le nouveau premier mi- 
nistre a aussi ordonné le renvoi 
de 4,800 gendarmes politiques 
et prépare, à la demande du .gé- 
néral MacArthur, la libération 
de quelque 60,000 prisonniers 
enfermés pour leurs opinions po- 
litiques 

Plusieurs autorités en droit 
constitutionnel, — des Japonais 
et des Américains,—sont déjà à 
l'oeuyre en vue de doter le Ja- 
pon d'une nouvelle constitution. 
On croit que l'empereur Hirohi- 
to attend de connaître les termes 
de cette constitution et de savoir 
| quel ‘status’ on lui réservera 
| pour décider s’il doit ou non ab- 
diquer en faveur de son fils. 
| {Suite à la cinquième page] 


Il est des événements dans 
l'Histoire des peuples comme 
dans la vie des individus qui 
consolent de bien des déboires, 
qui raniment l'espérance et ravi- 
vent les courages anémiés. L'ini- 
tiative poussée de la Radio- 


| Ouest française restera pour nous 


un de ces événements notoires, 
historiques. La campagne qui 
s'est élaborée lentement, mais 
sûrement, pour son développe- 
ment, et celle qui se poursuit 
encore actuellement dans le 
Québec, afin de recueillir la ba- 
lance des fonds nécessaires à son 


demande de Moscou, que la 
France et la Chine fussent ex- 


|clues des discussions, contraire- 


ment à l'entente du début de la 
conférence. Les ministres des) 
Etats-Unis et de Grande-Breta- | 


gne s'opposèrent à cette exclu-| 


sion et ils affirment que le 
grand principe en jeu est celui 
du rôle des autres puissances 
que la Russie, les Etats-Unis et} 
la Grande-Bretagne dans le rè-| 
glement de questions qui peu-! 
vent les intéresser au plus haut 


fonctionnement, dérivent assuré- 
ment du patriotisme le plus pur, 
et portent en soi de réconfortan- 
tes promesses d'avenir. De tout 


| coeur nous faisons écho aux fé- 


licitations et aux nombreuses 
expressions de gratitude qui se- 
ront parvenues déjà aux anima- 
teurs°de la monumentale entre- 
prise. 

De même y a-t-il des sympa- 
thies qui nous enveloppent, à 
notre insu le plus souvent, mais 


point. 

De retour aux Etats-Unis, M.| 
Dulles, conseiller de M. Byrnes | 
à la conférence, avait laissé en-| 
tendre deux jours plus tôt dans | 
une causerie à la radio que la 
demande gusse avait pour but de 
vérifier jusqu'à quel point les 
Etats-Unis s'en tiendraient à] 
leurs principes ou accepteraient | 
des compromis. 

Moscou n'explique évidem-| 
ment pas les causes de son chan- 
gement d’attitude, mais son dé- 
sir de dominer et de diriger la 
politique des pays de l'est de 
l'Europe, sans que la France n'y 
ait un mot à dire, et l’hésitation 
légitime de la Grande-Bretagne 
et des Etats-Unis à reconnaître 
plusieurs gouvernements de ces 
pays peuvent en être deux. De 
plus, MM. Staline et Molotov pa-! 
raissent portés à croire que les 


À H | , 2 
trois plus grandes puissances! {ji entre nous un contact in-| 


qui, une fois découvertes, sont 
un tonique pour le coeur. 


La lettre que je reçois ce ma-| 


tin d’une new-yorkaise est un 
de ces toniques que je ne résiste 
pas à offrir, en partie du moins, 
à mes compatriotes de l'Ouest. 
Ii ne me faudrait certes pas sou- 
vent d'occasions pareilles, soit 
dit en passant, pour mettre en 
ébullition ma fierté et mes ambi- 
tions nationales, qui redonne- 
raient à ma plume la hardiesse 
de ses vingt ans dans ces colon- 
nes qui furent, un temps, l'une 
de mes préoccupations chères, 
Voici une Canadienre françai- 
se qui, avec ses soeurs (elles 


tion au couvent Jésus-Marie de 
Sillery (Québec) et qui, depuis 
de longues années, demeure aux 
Etats-Unis, ayant épousé un 
| Américain. Les fêtes récentes de 
| notre commun Alma Mater a ré- 


doivent tout régler ou presque | rompu pendant plus de tren- 


tout, tandis que la Grande-Bre- | 
| tagne et les Etats-Unis comptent 
| sur l'amitié de plusieurs puissan- | 
ces secondaires et semblent prêts | 
‘en retour à leur reconnaitre une 
| certaine influence, plus ou moins 


proportionnée à leur importance 
dans le monde. 

La Pravda, organe officiel du 
parti communiste, prétend que 


te-cinq ans. Je la retrouve à 
| New-York, donc, avec une frai- 
cheur de sentiments dont vous 
| jugerez vous-mêmes, et une 
| spontanéité charmante, pour €ex- 
| primer l'amour et l'intérêt 
qu’elle n’a cessé de porter à sa 
patrie et à tout ce qui s'y rap- 


| porte. 
| Et qui plus est, cet intérêt, 


étaient sept!), reçut son éduca-| 


Une voix américaine 
arrive jusqu'à nous 


bec, L'Action Catholique, et le 
lisons avec un intérêt croissant, 
de sorte que nous sommes pas 
mal au courant des conditions 
politiques des provinces de 
l'Ouest du Canada, 

“Cela nous fournit une raison 
de plus pour admirer tous les 
efforts, et surtout cette grande 
et tenace persévérance des Ca- 
nadiens français dans leurs ef- 
forts pour développer-la culture 
française, en même temps que 
{notre religion catholique si belle! 

“Et vous pouvez me croire 
lorsque j'ajoute avec une certi- 
tude entière que vous avez, de 
Inous tous ici, une admiration 
lointaine mais non moins gran- 
de, Etant sur le sujet, permet- 
tez-moi de vous diré ceel: je dé- 
coupe plusieurs articles du jour- 
nal de Québec, concernant le 
Comité de la Survivance Fran- 
|caise en Amérique du Nord, et 
les passe à mes amis et amies 
assez importants, et tellement 
intéressés à tout ce qui arrive 
au Canada français! Par exem- 
ple, M. Delinois, de l'‘‘Heure 
A el à New-York. Son ad- 
miñfation pour les Canadiens 
français est sans bornes, et cha- 
que fois que je lui cause des 
Oeuvres de nos compatriotes de 
| là-bas, il ne peut s'empêcher de 
répéter à sa femme: ‘Comme ils 
sont superbes! Mais ils sont vrai- 
iment merveilleux! Quel coura- 
ge!” Dans ses programmes, il 
{n'oublie pas d'ajouter des chan- 
sons canadiennes. Celui de la 
|St-Jean-Baptiste était presque 
en entier canadien-français, et il 
la expliqué à tous (quelques-uns 
(!) ne connaissent pas notre his- 
toire trop bien.) que ce jour 
\leur était dédié exclusivement, 
|etc.… Inutile de vous dire com- 
| bien cela est apprécié de nous et 
| des autres. 

“Il y a ici la Comtesse d'Uchi- 
sy qui se montre aussi très inté- 
ressée. Elle conserve tous les ar- 
ticles de journaux que je lui pas- 
se, pour les apporter à Paris, et 
Iles faire lire aux gens influents 
qu'elle connaît. ‘Chaque fois 
qu'elle me présente à l’une ou 
à l'autre de ses amies, elle s'rem- 
presse de dire: ‘Madame. est Ca- 
nadienne française.” 

“Une autre dame très char- 
mante, qui ne fait qu'arriver 
| d'un voyage dans l'Ouest du Ca- 
Inada, est Madame Berthe Berti- 
ini, directrice de la Chorale de 
|France, L'autre soir, m'y rens 
| dant plus tôt que d'habitude, je 
|l'entendais raconter à d'autres, 
déjà là, son voyage, et elle ne 
cessait de complimenter nos gens 
de là-bas. 
| “Si j'ai été un peu longue sur 
ce sujet, c’est que je profite du 
| fait que vous résidez à St-Boni- 
(face (cela me semble un peu 
| étrange de vous voir installée si 
jloin:), pour vous donner au 
[moins une idée de ce que nous 
{pensons de vous, ici, espérant 
|que cela ajoutera à vos petites 
joies. Les ennuis étant toujours 


MM. Byrnes et Bevin n'ont pas elle le partage fièrement avec la | plus nombreux...” 


respecté l'entente tripartite de 


| Potsdam et que si la France doit 


participer à la rédaction des trai- 


| colonie française et canadienne- | 


| française de la grande ville amé- 
ricaine qui ne marchande pas son 


claration du chef C.C-F. 


que. 
» " d UN Ù he! le: ” . : 

de toutes sortes. Exemple: M. R. 4, c'est la pius impertinente que 

L. Maitland, procureur provin-!;, connaisse!" 

cial, a condamné publiquement L À jee : 

Ê L'attitude Winch ique 
la déclaration faite par le chef u'il v pre À de p” rp ee 
du parti C.C.F. de cette provin- » # £ Lt -De dical ; 1 le 
ce, Harold Winch, lors d'une An AG FOR FOIRE une à 

nblée tenue à Calgary à gauche très avancée dans la thé- 
assemb! nue à algar; : à 

ri du “ -S0C s . 

l'automne de 1943 Winch a dé- x L Ge MERS, QE 

claré à cette occasion que si son gr Me Cet DRE Sa Re 

arti était élu, il n’hésiterait pas cer une influence désastreuse 

L ? dans l'orientation de la politi- 


au besoin à faire appel à la force 
armée pour régimenter les gros- 
ses industries. 


Winch n'a pas changé d'idée à 
ce propos. Il vient de répondre 
que si le procureur provincial 
ne peut se réconcilier avec la dé- 
telle 


que canadienne, le cas échéant 
où le parti parviendrait aux le- 
viers de commande. Car l'expé- 
rience prouve que l'aile gauche 
d'un groupe politique réussit 
presque toujours à s'imposer en 
raison de sa combattivité et de 
son caractère agressif, 


depuis la guerre 


ROME — Dans la petite ville 
toscane de Pitigliano, eut lieu le 
premier congrès eucharistique de- 
puis la guerre. Le cardinal S#- 
lotti, préfet de la Congrégation 


| des Rites, y présidait. Bien que 


ce ne fut qu'un Congrès diocésain, 
il y avait huit évêques et un 
grand nombre de catholiques reu- 
nis à prier pour “une paix chré- 
tienne”. Parmi les conférenciers, 
on remarquait deux laïques émi- 
nents de Rome, Signor Camillo 
Gorsanego, ancien président de 
l'Association de la Jeunesse Ca- 
tholique italienne, et le Dr Bel- 


i lueci, 1 


se et insinuante”. Il rappelle bri- 


exécutés à la prison de Ploetzen- 
| see, à Berlin. L'abbé Buchholz| 
| était l'aumônier catholique de la 
prison. ‘Presque tous ces prison- | 
riers, dit-il, furent condamnés à| 


nous par le biais des partis poli- 
tiques et des vieilles querelles, 
par toute une propagande retor- 


èvement Jacques Decour, Péri, ire w ut 
Politzer. Ycrivains de la résist | mort pour “crimes” politiques. 

litzer V 1s . an- x î 
Rp r j Pré. | Les sentences comprenaient les 
: 1 la T m1: #2 p re ! 
ce que fusilla l'ennemi; Jean FTé- | .xécutions en masse après l’atten- | 


vost, qui tomba en Savoie; Ben- | 
jamin Crémieux, ce critique juif | 
si intelligent et lucide. torturé à 
mort au camp d'Auschwitz. C'est 
de détails de ce genre que nous a- 
vons soif au Canada, car nous i-| bon patriote au Manitoba, c'est 
gnorons à peu près tout’ des cho- | de se montrer un fervent de 
ses intimes de la France,-depuis ! 3 

plie gt " PUS! Association d'Education. 

S. Exec. Mgr A. BELIVEAL, 


tat à la vie d'Hitler, le 20 juillet! 
1944. L'abbé-Buchholz fut le té-| 


! 


moin oculaire de ces exécutions. | 


(1) Brentano s, New York. i 


tés concernant les Balkans, d'au- admiration au “eran” que nous 
tres pays comme le Pologne, le avons, ou tâchons d'avoir, pour 
Yougoslavie et 1e Tehtepsire-| le maintien de nos droits. 
quie doivent aussi y participer. | Sansx doute s'en douve-t:il 
En ce cas, le pHncipe de Keémis- parmi nous qui sont au courant 
sion des pays secondaires MA | de ces sympathies lointaines. 
pourparlers serait sauf, mais la | Mais pour lé bénéfice de ceux 
Ffance et la Chige seraient par! ou celles qu'elles n'atteindraient 
le fait même réduites au rang, je vous donne à lire quel- 
de ces puissances secondaires.….| extraits de cette lettre qui 
Quoiqu'il en soit, on parle dé- l'est, plus qu'un encouragement, 


» d'A |jà d’une nouvelle rencontre de siube. 
| La seule manière d'être un | 11m, Staline, Truman et Attlee, | un exemple à 


“Chère Mme Raymond et amie, 


| et il faut espérer que l'expérien- | , ! 
AE puige je réponds à vo- 
tre lettre € 


|ce de la conférence de Londres} x - 

; x 4 la relisant, j'y vais 
| les aura au moins convaincus de | item par item. Ici, nous Le Ar 
| la nécessité de préparer une en-' tous les jours un journal de Qué- 


Ou je me trompe fort, ou il y 
la dans cette lettre, qui n'était 
l‘bas le moins du monde destinée 
| à la publicité, une source de ré- 
confort. D'où qu'elles jaillissent, 
|ces sources, elles ne seront ja- 
mais trop nombreuses pour nous 
| encourager dans la poursuite de 
| notre oeuvre de survivance, Et 
lcomme le dit si gentiment ma 
correspondante, en m'assurant 
| du plaisir qu'elle ressent de sa- 
voir l'Ouest canadien habité de 
| magnifiques familles canadien- 
| pes-françaises: “L'effort et le 
| progrès continuent de tracer les 
| sillons dans le grand champ de 
|Fawnir.” 
Alice G, RAYMOND, 

M Ecaise, bilan 


PAGE QUATRE 


A la cathédrale Club pour venir en 
Visite de la paroisse aide à Auchel | 


La visite de la paroisse se con- Un groupe de dames se hont 
tinue encore cette semaine. On}, es la semaine derniére à la! 
fait cette semaine la visite AUX! siaence de Mme G.-E Walsh 
DArOReNS GE ie Ve et formérent un elub qui sera 
eg" NP ORPERERES ir AP" | connu sous le nom de Club A.T.A 

1 Arc et Y ide ave ine par Ê * 
pr do le res Dt.Jous Déstite sie Aid to Auchel 
si que le boulevard Dollard Voici les noms des officières qui 
furent élues: Présidente, Mme E 
Cercle Ouvrier _. {Etsell: vice-présidente, Mme A 

Cette semaine à lieu l'assemblée! Clay: secrétaires, àimes G.-E. 
annuelle du Cercle Ouvrier avec | Walsh et R-W. Robson; trésor 
les électior Îe Exécutif, C'est rière, Mlle A Guigné 
un événement qui ne manque Pa | Furent némynées au comité de 

empires - publicité: Miles A. Théberge et 
la vie paroissiale L. Bochard: au comité d'activités | 
\ . sociales: Mmés KR.-V, Walsh, F 

Chapelle Ste-Marie Westman, À. Séguin, J. Crowléy, | 

Dimanche dernier, dimanche de | H- Foures, W. Hamilton et Mile | 

doctr rétienne, eut leu Bouveron | 


la Doctrine C? 


la clôture des exercu 


Toute personne intéressée à ce 
Club ou qui veut fournir son aide 


es de la re 


traite des éleves Ge notre ecole 


Tous reçurent la sainte commu-|peut téléphoner à 202-018 ou| 
nion et exécutérent, sous Ja di- | 203-639 pour obtenir tous les ren- | 
rection de leurs institutrices, le |feignements voulus 
" . L£ LA 

chant à la grand'messe de 8 h. 30 

Après l'office, il y eut la céré- Le vendredi soir 26 octobre à 
monie de la rénovation des pro- | 8 h. 30, une soirée sera tenue au | 
messes du baptéme et npoosi- | restaurant des Union Stock Yards 
tion du scapulaire, Monsieur le | St-Boniface 
desservant remit ensuite de di- Des rafraichissements et un lé- 
plômes d'instruction religiease | 8er goûter seront servis. 
aux lauréats du concours de caté AGE: indie 3 

océsain d 1 lernier it6 

chiame diocésain de mai dernier Comité central des 

voici les not ac IAUTCALS, € à 
e pourcentage des notes obte. dames de la paroisse 
nues. Grade VIIL G Hamel à 
92%: Grade VI, Denise Blanchet- Le Comité des Oeuvres Parois- 
te, 83%: Roger Orieux, 75 Ar-/Siales a tenu son assemblée men- 
thur Jourdain, 72 Gilbert Rou- | suelle le mardi 8 octobre à la sal- 
geau, 68%: Léo Morier, 63%; Lu. |le du Cercle Ouvrier 
cien Clément, 63° à | Le rapport annuel de toutes les 

Le prix de la Fédération des | activités, paroissiales et nationa- 


les, laisse voir un travail satis- | 
faisant de la part du Comité Cen- 


Femmes Canadiennes-Françaises | 
pour le mois de septembre à ête} 


mérité par Carol-Ann Mager, é- |tral, des sous-comités et de leurs 
lève du 3ème grade, et lui a été | aides | 
remis après la messe par M. le| | 


L'élection du nouvel exécutif 
| fut remise au mois prochain. En | 
À . | attendant le choix du nouvel exé- | 

La quête de dimanche dernier | cutif, pour la réorganisation des | 
a été faite pour l'Oeuvre des Ca- | barties de cartes, on propose d'or- 
téchismes ganiser une partie de cartes, pour 
| le 24 octobre, à 8 h. 15, à la salle 
du Cercle Ouvrier, Mme J. Alle- 
sia se charge de la vente des bil- 
lets. Bien entendu que les profits 
| seront pour le Fonds des Oeuvres. 

Il n'est pas question de district, 
ni de perception annuelle, pour 
cette partie de cartes. Tous sont 
lès bienvenus; l'entrée est de 25 
sous. Il y aura prix d'entrée, 
{prix de rafle, et l'organisatrice | 
| promet : quelques beaux prix. | 


| Done au mercredi 24 octobre. | 
| N'oubliez pas de préparer vos | 
|paquets de linge usagé destiné 
|aux infortunés de l'Europe, et de 
les faire parvenir aux endroits 
déjà indiqués. Pour tous rensei- 
gnements adressez-vous à Mme 
J.-B.-T, Hébert, 740, avenue Ta- 
ché, téléphone 201-058. N'oubliez 
pas aussi que le jeudi 25 octobre, 
dernier jeudi du mois, est le jour | 
de la récupération. La semaine | 
prochaine sera publié en détail | 
{le rapport annuel des activités 
| paroissiales pour l'année 1944- 
| 45. \° | 


desservant. 


La secrétaire 


me ne —| 


J. À. Lanthier & Fils 


Entrepreneurs de 
PLOMBERIE ET SYSTEME | 

DE CHAUFFAGE | 

276, AVE TACHE NORWOOD 


Téléphones: 
Bureau: 204 004 


Rés.: 203 777 


The Cusson Lumber 
Co., Ltd. 


Toutes sortes de matériaux de cons- 
truction, charbon et bois de 
chauffage, etc, etc 
Ameublements d'églises et boiserie 
fine, etc, etc. 

Coin Provencher et Des Meñrons 
St-Boniface Téléphone 201 283 


l 


Hub Service Station 


Taché et Provencher 
ESSENCE - HUILE - ACCESSOIRES 
PNEUS - REPARATIONS 


Ouvrage garanti et satisfaction 
assurée 
ASSELIN, Prop. 


H. 


L'exposition d'artisanat 


tapis crochetés, des peintures à des exposants. 

l'aiguille, du petit-point, des cou- LS AP as ss 
rre-lit ' rariété 

pvre 1 s et ine grande variété de Cours d'art 

morceaux de toute espèce. L'ex- de 

position a lieu toute cette semai- ménager à Notre- V 


| imprimer 


| pour donner les explications vou- 


LA LIBERTE ET LE PATRIOTE 


à la Baie d'Hudson 


Nous reparlerons en détail de mage à l'intelligence et au talent 
la superbe exposition qui tient des nôtres. Elle est en plus à la 
actuellement au magasin” de la louange des instructrices de nos 
Baie d'Huison. La vaste salle du cours de tissage, les Révérendes 
troisième étage est remplie d'ob- Soeurs Donalda et Maximilla et 
jets les plus divers. oeuvre de à celle de notre Société d'Ensei- 
nos, tisseuses canadiennes-fran-  gnement Postscolaire qui en a 
çaises et de nos artistes canadiens- conçu l'idée. Le département d'E- 
français. On y voit tous les ob-|ducation a aussi droit à nos-re- 
jets ordinaires des sours de tis- | merciements et à nos félicitations 
sage avec une foule de choses pour l'intérêt manifesté envers 
confectionnées avec art et talent. cette entreprise. . 

On y voit des iravaux sur bois, Nous donnerons la semaine pr 2- 
des péintures, des photographies | chaine des détails comiplémentai 
(Amicale Photographigue), des res sur les exhibits et Jes noms 


ne et est visitée par des centaines Dame Lour s 
de personnes. La Société d'En- de de 


seignement Postscolaire a fait | 
un petit tract qu'elle 
distribue aux visiteurs. On est 
étonné de l'intérêt que suscite 
l'entreprise. Une ‘chose qui ajou- 
te encore à l'exposition est le fait 
que des dames sont présentes 


Le cours d'art énager de ! 
Lourdes est commenté depuis les : 
premiers jours d'octobre et nous ) 
en avons d'excellents : rapports 
| Vingt jeunes dames suivent les 
| cours de Miles Marcoux et Girar 
|et se montrent extrêmement assi- 
| dues à toutes les“leçons. Les cours 
ont lieu gans la salle paroissiale 
et on a séparé les deux classes 
principales, couture et cuisine, de 
sorte que cela se prête encore 
mieux à l'attention suivie et soi 
tenue. 

Voici la liste des personnes 
qui suivent les cours à Lourdes 

Juliette et Angèle Augert, Ma- 
deleine Bérard, Alice Chabbert, 
Solange Charrière, Solange Com- 
te, Mme Léonard Conrad, Cécile, 
Duvand, 


lues et qu'un groupe de dames et 
d'enfants de nos écoles sont au 
métier et tissent pour démontrer 
comment Ja chose se fait. 

Cette exposition est un hom- 


r * 
Décès 
Le mercredi 10 octobre, s'étei- 


gnait doucement, après'une lon- 
gue maladie, à l'hôpital de St-Bo- 


soit employé comme 


niface, M. Jean Lalonde, âgé de Lilliane et Lucienne confort d'un matelas 
27 ans Clémentine Delaquis, Madeleine 
Les funérailles eurent heu en!Erkens, Mme Martial Fouasse, 


Mmes Aimé Fougerau et Maurice 
Landreville, M. Ange Lesage, Ger- |! 
maine Muiler, M. Ange Panter, 
Yolande Préjet et Clémence Thé- 

| roux. 

| Nos remerciements au R, P.| 
Champagne pour le soin qu'il a 
: | pris pour organiser ges cours, ain- 
| si qu'à Mme Pantel qui a tant fait 
pour en assurer le succès. 


Petites Notes 


En l'honneur de Mlle Margue- | 
rite Goebel dont Je mariage avec 
M. Gérard Boulet eut lieu le sa- 
medi matin 13 octobre, Miles Irè- 
ne Dumont et Marguerite Mas- | 


la cathédarle de St-Boniface, le 


Mariages 


ROCH—BRKODEUR 
M. l'abbé E. Lavoie, curé de la 
la résidence de cette dernière, | tobre, à 9 heures, le mariage de | 
le lundi 8 octobre, Plusieurs ar- 
ticles de cuisine furent offerts 
à l'invitée d'honneur. Un corsa- 
ge lui fut aussi présenté. Les in- 
vitées étaient au nombre de 
| vingt-cinq. 


| M. Louis Roch, de Lorette, fils 


M. JEAN LALONDE 


samedi 13 octobre. M. l'abbé E, 
Lavoie chanta le service. 

L'inhumation se fit dans le ci- 
metière de St-Boniface. 


| Roch. 
| M. Hormidas Brodeur accom- 
? | pagnait sa fille, tandis que M, 
Le 9 octobre, à la gare du Ca-| Laurent Charrière, oncle du ma- 
nadien National tous les parents rié, lui servait de témoin. 
et quelques amis — au nombre] Mme Bourbonnière touchait 
Les porteurs furent: MM. Louis | q'une trentaine, avaient la grande | l'orgue. 
et William Lalonde, Armand Fon- | joie, de rencontrer le soldat Ray-| La mariée portait un costume 
taine, Gérard Lalonde, Roland! mond Johnson, fils de M. et Mme bleu avec accessoires bruns et pe- 
Sicotte et René Provost. … | Philias Johfison. Le soldat R, J.| tite fourrure. y 
Le défunt laisse dans le deuil, | Jonhson, du régiment P.P.CLI,| Une réception eut lieu chez le! 
sa mère, Mme F. Jodoin, trois| a passé deux ans et quelque mois | frère de la mariée, 723, rue La- 
soeurs: Mme A. Laforme (Jean-| outre-mer. 11 dut faire, à plu-|flèche. an nié 
ne), de St-Jean-Baptiste: Mme| sjeurs reprises, la campagne en| Les nouveaux époux partirent 
M. Albo (Anita), de Winnipeg,| Afrique, en France, en Italie, en | en voyage aux Etats-Unis. 


L * [1 


| 


le siège et le dossier, 


taire et il est recouvert de tissu durable, rouge-vin ou vert. Il a un ti- 
roir en dessous, pour mettre le linge, 


| 


son organisèrent un “shower” à Cathédrale a béni, le jeudi 11 oc-| 


Mile Délia Brodeur, fille de M.| le droit. Elle avait un corsage de|cédée, samedi dernier, le 13 oc- 
let Mme Hormidas Brodeur, avec | T05es Talisntan, 


len la cathédrale de St-Boniface | 


S O FA - L Ï Æ moderne, attrayant 


Les ressorts pleins de ce sofa-lit le rendent tout à fait confortable, qu'il 


sofa ou comme lit. Il a des ressorts profonds dans 
et lorsqu'il est employé comme lit, il procure le 
à ressorts. 11 est rembourré avec du coton sani- 


45 


Termes en rapport avec les 
Règlements de la Commis. 
Prix et du Commer= 
guerre. 


sion des 


Meubles, 5e étage ce en femps de 


Podsons Dai ntpant 


Soeur Alice Vaudreuil est 
velle mariée avait revêtu une robe décédée samedi dernier 


de laine bleu pâle, avec accessoi- s Ali | t Fe re 4 
res noirs et un manteau blanc, sty. oeur Alice Vaudreuil est dé- |seph, de Winnipeg, puis à St-Bo- 
|niface, comme sous-maîtresse du 


\f sicis » p . 
tobre, au Sanatorium de St-Boni- | Noviciat, pendant deux ou trois 


A leur retour, M. et Mme Bou- | ra. s x à "r _|ans, et enfin au Couvent de St- 
| face, après plus de six années de | Norbert, son dernier poste, croy- 


Les nouveaux époux partirent 
ensuite en auto pour un voyage à 
Minneapolis et St-Paul, Minn. 

Pour cétte circonstance, la nou- 


; | let de ‘ cer 
de feu M. Jules Roch et de Mme | let demeureront à Dunrea, Man. |, jidie, constamment minée par |ons-nous, avant de succomber 


L L2 L] 
DANSEREAU-—RAJOTTE 
Le mariage de Mlle Isabelle Ra- 
jotte, fille de M, et Mme J.-H. 
Rajotte, avec M. Gaston Danse- 
reau, fils de Mme H. Dansereau et 
de feu M. Dansereau, fut célébré 


la tuberculose qui se manifesta |sous. les atteintes fatales de sa 


plus active et plus douloureuse | lente et bien longue maladie, 
durant la dernière année de son La messe des funérailles a été 
long stage dans sa chambre de | chantée à l'Hospice Taché de St- 
malade. Les six années complè- | Boniface, par M. l'abbé L. Pri- 
tes qu'elle y séjourna, n'ont fait | meau, chapelain de la Maison 
qu'augmenter sa douce patience | Provinciale, assisté de MM. les ab- 
et sa parfaite résignation, tout en | bés J.-C. Massicotte et L.-A. For- 
lui conservant son bon et calme | tin comme diacre et sous-diacre, 
|sourire devant les employées et | Assistaient à la cérémonie: Mgr 
marié, officia à la messe nuptiale.| les Visiteurs qui l'ont approchée. | Henri Bernard, P.D., le R. P, M. 
M. J.-H. Rajotte accompagnait | Son courage dans la souffrance ne | Lavigne, provincial des Oblats de 
sa fille, tandis que M. L. Danse- | fut jamais ébranlé, et sa confian- | St-Boniface, MM. les abbés E.-B, 
seau servait de témoin au marié, | © dans le Christ lui faisait accep- | Rocan, J. Cabanel, A.-D. Beau- 
La mariée était revêtue d'une | (©? tout avec une filiale reconnais- | regard, J.-V. Fyfe, S. Gauvin, 


le mercredi matin 17 octobre, à | 
10 heures, 
M. l'abbé R. Bélanger, oncle du 


Tél: 202 961 


CRESCENT TAXI 


Téléphone 98 18i 


Stations dans toute ia ville 
Appelsz-nous de nimporte quel 
endroit. 


. 
Bureaux principaux à: 
1370, RUE GRAHAM 
184, AVENUE CORYDON 
Vis-à-vis l'Hôpital de St-Boniface 


INSTITUT DE 
BEAUTÉ 
ADRIENNE 


200, édifice Paris 


Styles élégants, modernes 


256 


Shampoo et 


ondulation 
à la main 
/Ondulation permanente et 
manicure, 
tous deux C 
pour 
p—— " 4 : 
HEURFS | 
Jours sur semaine: 10 h. 30 am, à 
4 h. p.m 


9 h, 30 am, à midi 


Samedis - - 


FAIRBANKS-MORSE CO. 


Prix 


$318 


Pour renseignements, 


ST. BONIFAC 


129, avenue Provencher 


Pour économiser du combustible 
et avoir beaucoup de confort 


HARDWARE: CO. 


let Yvette, à la maison; trois frè-| Hollande, en Angleterre et aussi 
res: Louis, stationné à Winnipeg; | en Belgique où il visita plusieu 
Alphonse; de Long Beach, Cali-| parents. I1 fut blessé une fois! 
fornie, et William, de St-Bonifa-| mais est très bien remis et se dit 
ce. | très heureux d’être revenu parmi! 
Remerciements les siens. 

Les familles Lalonde et Jodoin Une réception eut lieu en son 
désirent remercier très sincère-| honneur chez ses parents, M. et 

Le 30 septembre — Joseph-Al- | ment toutes les personnes qui leur! Mme Philias Johnson, 935, rue 
| cide-Emile-Edouard, né le 19 sep-! ont témoigé de la sympathie, soit Dugas, St-Boniface. 
| tembre, fils d'André Lambert et} Par offrandes de messes, de bou- | * 
| de Florence Trudeau. Parrain, | quets spirituels, ou assistance aux! 1e dimAnche 14 octobre, Miles 
| Albert Lambert; marraine, Marie! funérailles, à l'occasion du décès la Gagnon, Germaine Grégoire 
| Lambert. de Jean Lalonde. et Thérèse Grégoire organisèrent 


to 9 ::dltmhes Joseph-Ed- un shower en l'honneur de leur 


x cousine, Mille Maureen McKay, 
| mond-Marcel, né le 28 septembre, dont le mariage sera célébré de- 


La] 
_ Baptèmes 
| Le 30 septembre — Joseph-Lau- 
| rier-Serge, né le 16 août, fils de 
| Claude Decary et de Mariette Mé- 


nard. Parrain, Denis Decary; 
marraine, Ernestine Thibault. 


Chez les C anadiens 
de Naissance 


Por Rhone sage nr |main, le 20 octobre. Ce shower 
1 . l : * £ 

z “ , Lors d' P éci eut lieu à la résidenc s pa- 
Victor Renault; marraine, Mme os. CURE. TEUAIOR . spériale | Dernes. des: pe 


l'Assemblée La Vérendrye no 127 | rents de Mile McKay, 269, rue Du- 
tint ses élections annuelles. Fu- | moulin. 

rent élus: Président, A. Plamon-| Un corsage de roses et pom- 
don: ler vice-président, A. Per- | pons fut offert à l'héroïne de la 


| William Harris, 
| Le 7 octobre — Joseph-Ernest- 


| Gérald, né le 24 septembre, fils 

| de Jean-Baptiste Poitras et d'Au- : À | 

| rore Dorge. Parrain et marraine, | eau: a, rune M. l'abbé V. ae A 3 

| M. et Mme Ernest Ledoux. | ontaine; istorien, À. Pichette; | _50 invitées prirent part à cette 
| sergent d'armes, H. Lévêque; se- | réunion. 

| = ee =| crétaire, J. Desautels; trésorier, | 

| 


C. Royal; garde int., A. Lemoine, | 
Fourrures 


| garde ext., J. Hébert. 
90 membres étaient présents à 
Ce qu'il y a de mieux 
en fait de qualité, de prix 


cette assemblée. 
Plusieurs résolutions sont sur 
et de coupe. 
Conditions faciles 


l'agenda cette année, et elles se- 
ENTREPOSAGE 


! ront envoÿées à la prochaine con- 
vention. 
Antonio Lanthier 
306, rue Main Tél. 93 981 


PLUS DE 
40 ANS D'EXPERIENCE 


Mile Fabiola Gosselin est de re- 
tour à St-Boniface après un sé- 
jour de deux mois dans la provin- 
ce de Québec. 


Shower 

En l'honneur de Mlle Isabelle 
| Rajoite dont le mariage a été cé- 
lébré mercredi dernier, le 17 oc- 
tobre, Mme Steve O’Kreinetz, sa 
cousine, organisa un shower d'ar- 
ticles divers à sa résidence 1181, 
rue Dominion. 

Ethyl et Audrey Tunney pré- 
, sentèrent les cadeaux à Mlle Ra- 


Mésentente chez les 
communistes de Colombie 
BOGOTA, Colombie — La ré- 

cente réorganisation aux Etats- 
Unis du parti communiste, avec 
l'élimination de son ancien pré- | jotte. 

sident, Earl Browder, ne consti- Il y eut 40 invitées, 

tue pas un fait séparé. En Co- uote A 

lombie, plusieurs chefs commu- Mlle Agnès Lovasz fut l'orga- 
nistes viennent d'être chassés | nisatrice d’un shower qui fut don- 
du parti pour “opportunisme | né en l'honneur de Mlle Maureen 
politique”, et manque de disci- | McKay, le lundi 15 octobre à la 
pline”. Le quotidien communis- | résidence de M. et Mme Lovasz 
te “Diario Popular”, traite | avenue Bowman, East Kildonan 
quelques-uns de ces insurgés de 
“Trotzkyistes”. Les plus connus 
parmi ces ‘“camarades” sont 
Melco Galindo, Fermin Hernan- 
dez, Luna, et Vargas. | 


Procurez-vous 


de roses Talisman lui furent ot- 
ferts par Louise Ann Lovasz, pe- 
tite soeur de jl'organisatrice. 

On comptait 55 invitées. 


le fameux foyer 


mécanique de 


OFFRE SPECIALE 


Une très jolie photo ‘’Silvertone'’ 8 x 10 et 6 au 
tres poses de vous-même, gran- 


deur 32x52, le tout pour 51.50 


Téléphonez à 94 072 pour rendez-vous. 
Bryant’s Photo Studio 


611 TIME BLDG. 


.50 installé) 


téléphoner à 201 043 


(Découpez cette annonce | 


St-Boniface, Man. 


À leur retour, ils résideront à 


| Lorette, Man, 


L] L2 L1 
MENU-DORNEZ 
Le samedi 13 octobre à 9 heu- 


longue robe en crêpe rose, avec | $ance envers Dieu, à qui elle of-|E, Richard, B. Diederich, et les 
|'encolure sweetheart, manches en| frait souvent sa vie, pour les Mis- |RR. PP, J. Sabourin, S.J., H. Fry, 
| pointe, voile rose court, Elle te- | 075 et pour la paix dans le mon- | O.MI. et G. Deschênes, O.M.I. 


Rap .. |de, en union aux intentions du Pa- 
nait un bouquet de roses Talis-| Le Pie XII. 


, + Le À e TE “Gé 
ron; 2ème vice-président, À. Tru- |fête par sa petite soeur, Patricia | 


Divers cadeaux et un corsage | 


res, fut célébré, en l’église du Sa- | MAN: dr Aa air 
cré-Coeur (Belge), le mariage de | 


Mile Irma Dornez, fille de M. et : 4 
Mme R.-R, Dornez, avec M. Félix Jutras, de Letellier, chanta quel- 


Menu, fils de feu M. et Mme Fé- | ques cantiques appropriés, et M: 
|lix Menu. M. R.-R. Dornez accom- | Maurice Dansereau fit entendre 


lpagnait sa fille, tandis que M.|un Ave Maria. l'A nr à : 
| Alfred Desmarais, de Dutesne. | Une réception eut lieu ensuite | rs jeton sq + mom ane 
| servait de témoin à M. Menu. à la Peggy's Pantry, avenue du | Verses Maisons de sa Communau- 
L La mariée était revêtue d’une | Portage. 
longue robe en “sheer” blanche a-| Les nouveaux époux sont par- 
|vec voile trois-quart. Elle tenait | tis,çgn voyage aux Etats-Unis, | == , - 
un bouquet de roses “American : Pour la circonstance, la nouvelle 
Beauty”. | mariée avait revêtue un costume | 
Après le mariage, une réception | tailleur brun avec accessoires 
| eut lieu à la résidence des parents | bruns et parure d’'écureuil. | 
de la mariée, 473, rue St-Jean-| A leur retour, M. et Mme Dän- | 
Baptiste. | sereau résideront à Letellier, | 
Les nouveaux époux sont par- | Man. | 
tis à West Summerland, C.-B. où | | 
ils résideront. H iné 
Nous avions le bonheur d’avoir | Mon Guide au Cinéma 
| « Pret x : “I est absolument nécessaire que 
parmi nous à l'occasion du maria-}| le peroie sache clairement quels 
sont les films 


ur us, 
ge, Mme J. Menu, de Summer-| Quels ‘sont coms qe nn ‘Ous: 


Er : AN 
Mme S. Bourbonnière était à|_ Soeur Vaudreuil 


l'orgue. Pendant M | Etats-Unis, à Lawrence, Mass. le 
8 ant la messe Mme À 123 juillet 1892, enfant de Joseph 
| Vaudreuil et d’Elise Michaud. 
‘Elle entra, vers 1916, chez les 


le 


| Soeurs Grises de Montréal, -et fut 


La plupart . .. 
des complets 


manteaux - robes 
sont nettoyes selon 
le procédé ‘’cellotone‘ 


72° 


“CASH and CARRY“ 


land, C.-B. et Mme A. Cooper, de! mis de voir qu'à certaines con- Pour les prendre à domicile et ies 
Toronto. Ont ne D nt ue © nn À qu livrer, légers frais suuplémentaires 
0 ‘ o ane fr 
CC mauvais.” PIE XL Téléphone 37 261 


BOULET - GOEBEL 


Perth'’s 


| Quelques films à l'affiche 


En Ja cathédrale St-Boniface, 
samedi 13 octobre, fut célébrer cette semaine | Nettoyeurs - Blanchisseurs 
le mariage de Mlle Margue- | Fourreurs 
rite Goebel, fille de M. William À Thousand And One Nights .1 
Goebel et de feu Mme Goebel, a-  Along Came Jones .,......, 1! 
vec M. Gérard Boulet, fils de M. et Man From Oklahoma ....,., 1! 
Mme Alphonse Boulet, de Dun-| Lost Angel > RE Ta € 
rs | The Valley Of Decision ..., II 

M. l'abbé Albert Brunet, oncle Rough, Tough And Ready ... 11] 1 
de la mariée, donna la bénédic- | There’s Always A Woman .. 11] 
tion nuptiale. ! Murder In The Big House'.. II 
| La mariée, accompagnée de son | Juke Girl ................:. LL 
| père, était revêtue d'une longue | Casanova Brown ........... Le 

The Story Of G.I Joe ...... III 


! robe en satin blanc, avec manches 
| en pointe, encolure “swestheart”, | 
jupe arople garnie d'appliqués | PL ge 6 Le ARS 
brodés, ‘voile trois-quart, retenu (I—A rejeter parce que condamnable 
par une coiffure style “Juliette” 
Son bouquet était composé de ro- 
ses rouges 

Mlle Irène Goebel, soeur de la 
mariée, et M. André Boulet, frère 
du marié, étaient fille et garçon 
d'honneur. ‘ 

La toilette de Mile Goebel con- 
sistait en une longue robe rose, 
voile court de même nuance. Elle 
tenait un bouquet “colonial”. 

Pendant la messe, M. Edwin 
Gallant chanta un Panis Angeli- 
cus et autres cantiques appropri- ! 
es 

A l'issue de la cérémonie reli- 
gieuse, une réception eut lieu à la 

csidence du père de la mariée, 
485, rue Langevin. , 


L—N'oftre aucun @Ganger pour je! 
public en général | PT 


MONUMENTS 
FUNERAIRES 


DE TOUTE DESCRIPTION 


J.-0. BRUNET 


26,lyndale Drive Tél: 201 A64 
Tout près du pont Norwood 


Révidence: 88, Chemin $te-Marie 
Tél: 202 448 


HIMIQUE FRANCO AMERICAINE 


té: à l’ancien Orphelinat SEE 


0 


| 


UPIN LUMBER : FUEL C' 


Téléphones 201 1095-06 
Service prompt, efficace, courtois 


PILULES RO 


LL 


Nous nous faisons une. % 
d'assurer les églises, les collèges, lex 


ASSURANCE POUR 


INSTITUTIONS 


ialité 


hôpitaux et les couvents, 


A cause la guerre, la valeur des 
propriétés a augmenté jusqu'à plus 
de 50% 
votre assurance soit proportionnée 
à la valeur actuelle de votre pro- 


Donc, voyez à ce que 


priété, 


e 
Nous vous conseillerons ce qu'il faut 
faire pour 


protéger toutes vos pro- 
priétés, à un prix raisonnable, 
Pour plus dé renseignements, 
écrivez-nous ou venez nous voir, 


C. FRANKE & CIE 


Agents d'assurance générale 


701, éd. Confederation Life 
WINNIPEG, MAN. 
Téléphone 95 090 


l 


QUATRE 


Hoclement 
la FAIBLESSE 


 sonnes WSQ 
UGES 


T FAIB 


Winnipeg, Mon, 


19 octobre 1945 


LA 


= 


A Travers les Centres Français du Manitoba 


LIBERTE 


Sainte-Claire | 


Sepulture 
Le 10 netobre ont eu lieu les fu- 
nérailles de Mme Amable Jérô- 
me, née Louise Lagimodière, dé- 


ET LE PATRIOTE 


|Colomb tint 


Le dimanche 7 octobre le Con 
seil Charlebois des Chevaliets de 
une initiation à Le 
Pas. Cinq de nos Chevaliers, du 


PAGE CINQ 


Ï 


n 


: Prêts aux particuliers 


Banque d'escompte, la Banque Canadienne Nationale ! 
fait surtout des avances au commerce. Mais elle accueille 


: 11 ' 27 e Flin Flon., ont as- ù x 
j cédée à l'âge de 69 ans. Elle laisse Drug , #4 lès = : R pP'| avec la même cordialité les non-commerçants, quelque pro. ! 
Des correspondants spéciaux de “La Liberté et le Patriote” son époux et ses enfants (Anne) N : ain David | fesion en métier qu'ils exercent. 
{ r ier alloy, notre chapelain avid | s | : 
og ren Branconnier, et ses fobarion Député de Distriet, || Le gérant de succursale étudie toujours avec sympathie 
mms : rtin the bc. à ad À . : 
Oo é Léon, Léo l'Ancien député d'Etét, Norman les demandes d'emprunt qui lui sont faites par des particu 
Ne ne _ > dot rons Cvr, le Grand Chevalier Joseph N liers honorables et solvables. Adressez-vous à lui avec con 
Nos jeunes rerenrent de 127! N.-D, de Lourdes St-Fr is- Elle vint à Ste-Claire avec sa fa. | 9", - ani Ge ll tien n° 
Dunrea x : Ment e e mille en 1910. Femme bien bonne Beaulieu et l'Ancien Grand Che- fiance, même si votre pro ition n'a pas un caractère tom 
mée graduellement, 2 ionnons er" im r 2 pe p s K { : 
Xavie de eh valier, J-Roy Kennedy | mercial. 
Le 20 septembre une foule con- | entre autres Armand et Robert Mariage r douce et dévouée pour les siens n S à. | 
4 é arr jarand, Athanase et Gérard La Le 5 octo! ew Wes #. Elle était apparentée avec Jean- s remporterent un grand suc 
sidérable de parents et d'amis ri tobre, à New Westmin: D : ès et furent joyeux de rencon- || 
sseistalt de Mme! voie, Walter et Stephen Palk,lier, C. B., Marcel Gueret, autre e retour Dept Lapnpare » he Perron À as du Con- | B ( di nne Nati n | 
° A . " : : > r ius irs m Li es L a { 
Stanisies Amands | Hawa Ford, Neil McAuley. Plu-| fois de : Notre-Dame-de- Lourdes, MAL HS ne used Der Des il anque anaqdie onale 
es Das sieurs manquent encore tistatt sé destinés à'celle de Vis: Dernièrement nous avons eu le!seil Provencher venus à Le Pas || 
Boulet), El le après PR. are k > ap uen - à service de Mme Edouard Laugan, | Pour cette occasion |! Actif, plus de $300,000,000 
avoir ppo ongue mala a Teresa Csuti, de New West- - ” {| 515 BUREAUX AU CANADA 
Ste-Geneviève minster. Ils résideront en Colom née Louise Lafontaine, décédée à! Le lundi 8 octobre eut lieu || 
résignatior inster res -0! d 14 réoss à 2 £ 
e avec l'ésignaluor bie l'âge de 43 ans. Elle laisse son é- | l'installation des Officiers pour | Succursale à St-Boniface 
Elle laisse dans r- deuil trois); iimänche 21 octobre à Ste poux et huit enfants le Conseil Charlebois, à Le Pas. | || J.-H.-N. Léveillé, gérant 
garçons et quatre filles: André! ie dans la salle parois Funérailles Aux familles Jérôme et Laugan,| Le R. P. Maïloy, le Député de |}, | 
: j , re 56 * ns ce EEE 
et Félix, de Dunrea, et Alexandre, | |; aura une partie 4 ca A Notre-Dame-de-Lourdes le nos sincères sympathies District, David Robertson, et le} 
outre-"r n Hollande: ses fill 4 _ . R : : » . ; | pe — 
er, en Hollande Age r 8, | tes organisée au profit de M. Elic” 15 octobre fut enterré dans le lot Baptème Frère M.-A. Roche, de Flin Flon, 
2e M vr 2: 7: c St-Luc : tt dé ré . . : i 
_ + ne F “me : 22 VC, | Rass dont la maison vient de pa de famille, M. Joseph Lafrenière, Le 24 septembre, a été baptisé étaient présents + Bevin tient la Rus- Le tremp qui servit à la li 
Sob ve Mme $S. Maure), : x : ù ré ' g "pe 4 L °: ’ » lée i 1 à P* irati : Lin < 
Hi Pts # Sionns 26 Mon 10 0 feu une seconde fois. Bien- fils de M Philippe Lefrenière Joseph-Achille-Donald, né le 10 L assemblée régulière du Con sie responsable de l'échec bération de l'Europe était un port 
e 1 : 4 L” venue à tous Après plusieurs années de mala- septembre fils de M. et Mme A- | Seii local eut lieu le jeudi 11 oc- ue D Drm re rs | Ottant, nommé “Mulberry”, d'u 
“ r son, Ses frères ear 0- LS tt F na . L. 2 : à 4 a” — torts ts - 7 x : 
J a ma À OST COLE us die, | mourut à l'âge de 44 ans à chille Bedu, née Elsie Kubske. | t®bre. Un don substantiel en fa {Suite de la troisième page] ne surface de 1,300 acres et long 
ré, Alphonse, Alf J0sepn y l'hôpital de St-Boniface le 12 oc- Parrain ét marraine, M. et Mme! veur de la “Catholic Women's ; de 2 milles. Quand Dieppe eut 
Antoine, t de Dunrea, et M tot " Leagu fut : "OL Cette d Les grèves ' | 
& A il LE { rs Emile Bedu, grands-parents de |-2a8ue Iut approuve. Cette do , prouvé que l'invasion par les pla 
abbé Alex. Boulet, curé de La =e jeudi 4 octobre après-midi M. Joseph Lafrenière, autre- l'enfant, * nation est pour le “coffre en ce- Près d'un demi-million d'ou- ges ordinaires était in possible, un 
& Mme Pt > > parer: 2 Fyers Es < * Ps : ; ” à mali di ù ) 
pi be Pare ms dy Ppe la mort venait frapper subitement fois de Cardinal, habitait Winni- a né HE Es dre” qui sera raflé prochaine- vriers américains sont encore en port flottant fut construit en An 
P. w” mr pas À ra 2 M. Charles Poirier, à Haywood.:peg depuis quelques années. Il L aurier ment. 6 F grève, des studios d'Hollywood gleterre et trouvé en France le 
e "0e De : D + " .., pendant qu'il conduisait une paire | laisse dans le deuil, sa soeur, Mme | {, On js 3 bienvenue +. aux mines de charbon, et bien! jour de l'invasion 
. L Hir 1e 8 alie et th » Pr: 1 r … res rm" AUCHAaIT , . 
: Gone Le Crins “où es Lust de chevaux aux battages Arthur Baron et son frère Albert C'est avec plaisir que nous ol Ciote ot A + rares EL, +# que ce chiffre soit moindre que 
1X ’ OP UI UC? » Cardinal se q B Lt À. ‘acombpe, 
. x M. Charles Poirier était em-| de Cardinal J à avons appris le beau succes sco- sdtour parmi NON UE VUE dl le total d'il y à quelques semai Cours de grain fourni par 
larie . 20: , { armi s s leur ser- à 
sd D ployé de M. Philibert Bourgeois ù P PO s à laire de Mlle KRose-Hélène Van vice militaire : nes, on sait que d'autres travail. Jemes Richardson & Sons Ltd 
Le ctobre commençai e , | e 1 4 . 
fe ii dernie e assemblée ! de Haywood, depuis quelques an DOVE. CREER ETS | Humbeck, gagnante d'une SAS FE leurs essentiels sont prêts à re- jo1s, Kéitice Grain 
mbiée p 4 Î pr d'économie domestique A | L ain Exchange, Winnipeg 
e à la e paroissiale à la-! nées et c'es à cet endroit que la "4 Les 4 RE d Après une absence de quatre bourse de 5200.00 offerte par courir au même moyen dans Téléphone 93 452 
’ } e Iva Schultz! mort est venue le ravir à l'affe évruves x En mêr Fi w “Ms 1 années, le soldat Henry MeCaugh- Île Département d'Education. Letellier plusieurs grandes villes améri Prix décharge à Fort William ou 
es role. fut trés intéres. tion des siens rection de Milles Blanche Mar-| 4 fils de M. et Mme Edmond! Elle a droit à toutes nos sin- £ Én And ; es 6 le duc 
pet ee : ti lande dns dut n père. | Coux et Eliane Girard. 20 dames | Caughan, est de retour dans sa! cères félicitations. M. Albany Gallant est à démolir Caines. En Angleterre, une cen PRIX COMPTANTS A WINNIPEG 
snte par po, arts Ps PRES et demnoiselles y prennent part. , 5" r:4 rs le- Franc ANT RE | les édifices qu'il occupe pour les | taine de mille tonnes de vivres 
M. Octave Poirier, âgé de 4 pu os Du dé bérealites famille. L'Anglieter la France, SE D L + soit ce râter dans lei vite AVOINE 
Ne apprenons avec regret le! de St-Malo: son frère Az e cours d vers «.s maines la Hollande et l'Allemagne ont, Il nous fit aussi plaisir d'ap-|remplacer par une épicerie-bou- | Vont se gâter dan PO ni '. # 
départ de M. Alfred Fortier pour | St-Boniface es soeurs, Mélina , ” Le sève tour à tour, vu le soldat McCaug prendre que le seul soldat de Lau- | cherie modernes plus vaste, avec ou sur les quais si la grève de A, Fo 3 84 Fourrese Re 1 2 
hôpital (Mine Altet Trud: de Du 1 au 14 octobre, les élèves |},, à l'oeuvre. 11 doit retourner  rier prisonnier à Hong Kong est | Service semi-personnel, qui aide-! 50,000 débardeurs ne prend pas gi iôie met gti "Re 0e os, 
baultville: Alexina (Mme H. C: des grades 4 à 12 de exe N.-D aux quartiers généraux le 30 oc- sain et sauf. Ce jeune soldat a |ra aux clients à faire leurs achats | fin ces jours-ci. Et en Australie, Le wardi 16 wet—CW. Ne sl 
Samedi dernier avait lieu à St silos ; d'Or: sg CE U. 24 semi de -Lourdes se recueillaient en re- | { bre. prévenu sa famille de son pro- Plus promptement et conforta-!,, parle de plus en plus de la rx 4 À HOT , + 27 À + 
Boniface le mariage de M. Gérard \ :©7°/; © Te8 4 1 GeMI- | traite, prêchée par M. l'abbé L CHR OC chain retour blement éhilité k Sur voie net 5114 vit: NÉ à . 
8 frère, Médéric; Dubois. ainsi qu’un " possibilité d'une grève générale vole ne 
Boulet avec Mile M. Goebel, de re, MedeTic 10015, ainsi qu u Blais Le dimanche 14 octobre, à l'is- OS D | N'um Te d i t1 | Le mercredi 17 wet W. No ? 5114, 
; rand nombre de neveux et niè- . Pr : a visite 3 vas rather RS RE j : d ans tout le pays si les ouvriers C W. No à 51 Fourrage No 1 5114, 
St-Boniface 2 dd non de _— e Ce dernier fit aussi la visite | sue de la messe paroissiale, avait Plusieurs de nos jeunes ont dû M. Richard Empson, récemment de toutés ldé per n'obtien- | F°urrase No 2 51, Fou rage No 3 40 : 
M G. Fras + I A ME RU ACER des écoles rurales et de l'école jj,, ja collation des diplômes se rendre à l'hôpital de Ste-Rose: | licencié de l'aviation, est entré au AUS PULLS N dû hé S bé 6 2 
Fragen dirhams dore DL PNR SR ST RR OS Notre-Dame-de-Lour- | fancais Gérard Van Humbeck, pour des service du Garage Fraser, qui se nent pas la semaine de eu: | Noa ee > 
pes wy" cer «"" + Mme AUS _ pe te 0 popup he bee M. J.-O. Brunet, délégué par |brülures assez graves, Pierre Des- proposede construire un garage Tres. d | Spugfabr avr sl | sé 
savoie, ainsi que Thérèse Lavoie, milieu d'un grand nombre de pa- Mariage l'Association d'Education, rem-/|lauriers, pour une balle reçue | moderne au printemps. Nous ver- Au Canada même, le gouver T4 vendroëi à oet.—C.W. No 2 51 
een Mens Fa A o ra 1 RAGOT-NAULT plit son mandat avec tout le char-| dens le pied, et Aïbert Boisvert|rons la firme Fraser & Empson, | nement cherche à éviter une grè- Réase Mo SU. rose Ne à € 
Mme Auguste Ga à est par | MAÉ sci fra furent sax agrd sv ti NU A me et la bonhomie que nous lui! pour un accident de battage; on |S1 populairement connue pendant} ve générale dans les usines de Sue vole not Bit sine: 
Re 4 ic uguste Grarand est par : 7. cp vi Edouard, Char Le samedi 13 octobre, le R. P connaissons a dû lui amputer la jambe droite. | de nombreuses années, ressusciter mise en conserve de la viande Le samedi 20 oct.CW. No 2 511, 
te innipeg accompagner sa}les, Albert, Zéphyrin et Arth “auregar * *., béniss: A Le s£ | avec , énére : ” : , | C.W. No 3% 512, Fourrage No 1 5113, 
Nu P 8 d l phyrin et Arthur,R, Beauregard, C.R.I.C. bénissait | }] 5e nous en voudra pas de rap- ls sont tous cependant en bonne | 4VeC une nouvelle génération. mais il n'avait pas encore réussi, | Fourrage No 2 51, Fourrage No 3 491 
lice, irore, qui doit partir pour! Dubois et Robert Hupé le mariage de Mille Lucienne , hs ‘ #* : pa- | Voie de guérison | CRT ET" j : À Sur voie net 511: ES ch 
Chicago bientôt Nault, de Winnipeg, avec M. E- peler ici quelques-unes de ses pa- ) Tin | à ; lundi dernier, à mettre fin à la ” ; 
Remerciements pp à Rarui 4 Not De ms rl roles bien propres à rafraichir la \ : | M. Camille Barnabé, un de nos grève des ouvriers de l'auto qui, ,,, : ORGE, Des 
2 — Fr LeSRR HE douard Ragot, de Notre-Dame de | ire et à stimuler la généro- M. le curé a loué son presby- plus populaires fermiers, est ac- . À Dans | 8 RP NT OPEN RO S 0 TRES 
La famille Médéric Dubois re-| Lourdes. M. Gustave Ragot, père MA: « dure depuis un mois aûx usines s. € ! rangs 64%, Fourrag 
A $ €" | Lourdes. M. Gustav agot, p sité. Après avoir exprimé le plai- tre à M. et Mme Beauchamp, et | tuellement à l'hôpital de St-Bo- |. dr No 1 64%, Foutrrage No 2 6424. Four- 
 DysE e mercie bien sincèrement tous|du marié, et M. Jean Nault, père | !'©: APTeS aVOIr eXF pi : " s LS A ne Ford, à Windsor, et qui menace No 3 642. S 4 
fréfi air : | #8 1eni . 1e du marié, et M. Jean Nault, pére | ie à venir dans l'une des plus|il Va habiter sa maison, à quel-/| niface, où il a subi une sérieuse ; et " \ F0 et y og A AE à ” 
: ceux qui lui ont témoigné de 1: e ]Îs 1 ée, serva »s té: | pce Ac ve ends Dhoe à se LE F | rs | s’ 4 s usines de e mar oc No 4 6 rangs 
“ u u her re sa 1igneé de 1|de la mariée, servaient de té anciennes paroisses, M. Brunet re- ques pas de là. | opération. de s'étendre aux autres usines c ui. CW. Nois © rangs 4h, Pour- 
sympathie à l'occasion de son ré- | moins grelta de dev re Lier ds “ PT OT AR OR ME PSNRE | #9 la même ville. rage No 1 64%, Fourrage No 3 #44, 
cent deuil ps létes PE robe de : Apt Ars . | ë ‘ x né: k . ? Fourrage No 3 64%, Sur vole net 84% 
A PRE LR Durant an se Mlle sg Ra- | sujets “connus depuis vingt-huit Saint-Eustache à w- pue ses erpf at idette, Le procès Laval Le mercredi 17 oct € W. No 3,6 
{ 1 soeu arié : * + à St- ae £ se ; ÿ j angs 6 :W. Nc ui, 
SIROP DE DENTITION POUR || Etaient en visite ces jours der-, ts 4 hr Mortas “de Fes ans”. Il résuma les oeuvres et les : ; bu: > M wo mg à SUIS rs pm À C'est tout le prestige de la jus- 2 he LA PR Me de | 
BEBE QUI PERCE SES niers chez M. Albert Côté, son nr + «p, br. 1 Aibés x d Ce. besoins de l'Association d'Educa- « dimanche 30 septembre, M. | ici sera A SANEE à vY 1! | tice française que mettent en jeu étis Fourragé No 9,044 AUr Vols 4e 
DENTS nues: DURS CO d6 Doctor gni et ” Angelicus” de Ce-\ {5 joua les progrès du “Sou de | €t Mme Alphonse Houde faisaient | un evoir de rendre visite à a:fe- [1e procès retentissant de Pierre LR NN ER à ne 
Frottez légérement ; è me: cage pr? sar Franck. fÉbotie": dnicourages ‘| soc, Paptiser une fille, Maric-Genève- | mille Edmond Comeault, pour lui ; 642 CW. No S € ra GA, Foure 
Li nt sur genci Sask., avec ses deux filles, Jean- “36: où 3 l'Ecolier”’, encouragea les élèves “4 à ; Laval et sa condamnation par un « C \ 6 rangs 64%. Four 
ves. Il cesse de pleurer ins- || tte ot Thérèse, ainsi que leurs! A l'issue de la cérémonie, un | à tinuer et même à faire da-| Doreene. M. et Mme Harry Hogue | raconter de. vive:voix, pour l'a} 4 re À No 3 é4% Surev Pr n 64 
l se, Ains ue leurs FO né ner . onunuez tm ta? : ! sélée of u * y à . a FR. : 
Re époux, M. Léo Ce cris et M PONS A Ce ES 0 vantage, engagea les parents à |<taient parrain et marraine. voir vu,-les derniers moments de | juge et un jury ouvertement hos Le vendredi 19 pct--C.W. No à 4 
» 1 0 Ca 1 t M./4': se réunir : a: | , agea 1e: r 5 2 à \ FAT TA à P ss r i d 
356 par poste | d'amis se réunirent à la salle pa | scutenir leurs enfants dans les lé- | Sépulture {leur fils et frère Jules Armand, | tiles. Les séances furent à ce uns € DR w ue er 


Jean Antème, 


ELECTEURS DE CARILLON 


FIN de vous remercier de l'honneur 


roissiale où le diner fut servi. | 


De nombreux et utiles cadeaux 
furent offerts aux mariés. 
| Comme ïls restaient quelques 
jours à Lourdes la fête se ronti- 
nua le soir où tous les invités 
eurent le plaisir de se retrouver 


gers sacrifices que nécessite leur 
leur contribution. 


Des voix moins timides se se- 


raient élevées pour remercier8M. | 


Brunet et par lui, tous les mem- 
bres de l'Association d'Education 


Le samedi 29 septembre, St- 
| Eustache perdait l’un de ses pion- 
niers dans la personne de M. 
Charles Lussier. M. Lussier avait 
été transporté à l'hôpital de St- 
Boniface au commencement de la 
| semaine et samedi il mourait à 


mort héroïquement au champ 
d'honneur en décembre dernier. 
Il a dit aux parents de ce jeune 
lieutenant combien leur fils était 
estimé par ses co-officiers et sol- 
dats, la confiance qu'ils avaient 


en lui, et il les a assurés que les | 


Ci 
64%, Fourrage No 3 64%, Sur voie net 


64%. 
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point mouvementées et disgra- 
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| dale et réclamé un nouveau pro- 
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INSCRIVEZ-VOUS POUR LA VICTOIRE! comiee pen valtostien guiel inare des | mariée et le soir une autre ré- | dévouement, leur zèle à notre; 
Le Canada a encore besoin de votre argent ; e sang. Les reins devraient déberrausé le | tion au sAssiniboine Haven’. | endroit et les bons conseils qu'ils 
8 Fabrique de corsets sang cette impureté. Si les reins ne |” P ce dr | nous ont donnés. La retraite lais- Après plusieurs graves maladies ou opéra- 


pour accomplir l'immense tâche de transition 


de la guerre à la paix. 


Les Bons de la Victoire que vous achetez maintenant 


aideront à rétablir nos militaires et à leur 
procurer l'hospitalisation et la pension né 


cessaires, 


tre taille, à vos han- 
ches, à votre abdo- 
men. Rien d'étonnant 
que les femmes soient 
enthousiates pour les 
corsets Charis! 


faits sur mesure 


Charis doit vous donner le support 
voulu, autrement il ne vous serait 


pes vendu! 


CHARIS LTD. | 


M. C. MELVIN, prop. 


LES DOULEURS 


RHUMATISMALES 


| Les douleurs rhumatismales sont souvent 


remplissent pas leur tâche, et que l'excès 
d'acide urique reste, il en résulte de l'irri- 
tation et des douleurs atroces dans les 
muscles et les articulations. Soignez les 
douleurs rhumatismales en gardant vos reins 
en bon état. Prenez régulièrement des 
Pilules Dodd's pour les Reins—le remède 
favori depuis un demi-siècle. 109F 


M. Johnny Beaudin accompa- 
gnait sa fille à l'autel et M. E- 
phrem Desrochers, oncle du ma- 
rié, lui servait de témoin. 

Après le mariage une réception | 
eut lieu chez les parents de la 


| M. et Mme Antoine Belcourt 
reçurent la semaine dernière un | 
| câblogramme leur annonçant que | 
| leur fils, Victor, fait prisonnier à 
| Hong Kong, est maintenant sain 
let sauf avec son frère, Georges, 


sujets fort intéressants et nous ont 
ainsi fait comprendre, par des 
exemples et des faits l'inportan- 
ce de nous mettre immédiatement 
au travail de la vie spirituelle. 
Nous apprécions beaucoup leur 


sera parmi nous un souvenir inou- 
bliable. 
Mariage 
Le ler octobre, à 10 heures, M. 
le curé L. Marchand a béni le ma- 
riage de Mlle Lucy Vandersteen 


211, édifice Paris, 


| dans un camp allié, après une sé- |ayec M. Regis Meilleur, de notre 


Aux convalescents après 
une serieuse maladie 


tions le patient reste souvent très faible, ner- 
veux, déprimé. 

A tous les convalescents qui cnt besoin d'un 
tonique quelconque pour stimuler et refaire leur 
système nerveux affaibli, nous recommandons les ‘Health and 
| Nerve Pills” de Milburn's. Elles leur faciliteront un prompt retour 
à la santé, et leur rendront le bonheur. 

Ces pilules contiennent les éléments nécessaires pour aider au 
lconvalescent à reconquérir la force et la vigueur dont il a besoin. 


Winnises | Pilules Dodd pour le 


paration de deux ans. paroisse. MM, Moïse Meilleur et 
Visiteurs lJohn Vandersieen, pères des ma- 


Mile Roma Chartier. de St-La- |riés, servirent de témoins, M. 


Prix 50 sous la bouteille, 65 pilules, chez tous les pharmaciens. 

Assurez-vous que la marque de fabrique, un coeur rouge, est 
sur la paquet. 
| 


Les Bons de la Victoire que vous achetez maintenont Téléphpne 54 944 


constitueront VOS épargnes qui serviront à 
acheter 


The T. Milburn Co. Limited, Toronto. Ont 


PS bi des maisons améliorées, des zare, en visite chez M. Aifred | Birt Vandersteen et Régina Meil- 
crgrte Ps, des poêles, des réfrigérateurs Hamelin. |leur leur servaient de garçon et 
et de nouvelles commodites que vous désirez Pan | de fille d'honneur LC ———— a z 

. mps =: # SeSeSEGRSSES2S25E PSE SE GP SE F2 525258 c 
depuis longtemps. A VEN D R E M. Omer Fréfontaine, de Mey- | Visiteurs | SeSeSeSPRe SRSESESESESE 
Les Bons de la Victoire sont aussi sûrs que ronne, Sask:, en visite chez ses] M.R. Couture, de Winnipeg, 4 On demande de l’aide 

» J î s À : à nis. accé ai ri . 7 | 
le Canada lui-même, et ils vous rapporteront Ferme à Haywood, 560 acres dont 400 en culture pe éd 'vts | passé une semaine en visité chez 

p< “ | M. Hector Desjardins. | 


Les Fermes expérimentales du Dominion, 

| nos Universités et notre Laboratoire de Re- 
cherches ont produit des variétés de grain 

qui ont rapporté des profits aux fermiers Ces institutions 
pourront procurer de meilleures variétés et en plus grandes 
quantités, si elles feçoivent des allocations supplémentaires 
Nous suggérons aux fermiers d'écrire maintenant et de de- 
mander aux membres du Pariement de presser le gouverne- 
ment à accorder ces octrois supplémentaires à ces institutions 


Mile Irène Ménard est partie 
en visite chez sa tante Mme T.-J. | 
Beck, de Hodgson, Man. ' | H 


La miniature du port flottant 
Mulberry, actuellement en tour- 
née d'exposition à travers le Ca-| 


un bon intérêt jusqu'à ce que votre argent 


vous soit remboursé $20.00 de l'acre, montant substantiel 


étable neuve; 


uile de Charme No 40 | 
PARFUM PUR D'ORIENT | 
Exquis, mystérieux, dura- 
ble” Développe attrait ir | 


résistible troublant Char- 
me votre amour Bouteille | 


premier paiement. 


*T. EATON C°.... 


WINNIPEG CANADA, 


S'ADRESSER A 
HENRI D'ESCHAMBAULT Limitée 
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éseseseseses 
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MÉRIE IDEALE ENRG. 


L'original, un résultat de Dieppe, | Casier 1352, Québec. rg 


ia ete consiruit en sept mU1s. î 
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PAGE SIX 


LA LIBERTE À. LE PATRIOTE 


ravers les Centres Français de la Saskatchewan 


Des correspondants spéciaux de “La Liberté et le Patriote” 


Meyronne 


Baptemes 
Thérése-Alda, fille de M 
et Mme Joseuh Bouvier Alda 
œtonre 
M. (Cteorges 


Allard 


Deuil 
la de 
Bouvier à l'occa- 
agique de l'ainé 
cor survenue 


Nous partage sieur de 


M. et Mme Lé: 
“ion de lan 


le Le 2 petit 


d it ( auatr ane 
12 pp Æonara AUaLre ar 


aits n papa, Come à $0r 
yreque ceilui-1 qui 
pour 
ne po 

court 
s'étant 


perdit 


ya. Son pêre le rat 


e. Læ mé 


apa sque Ge 1 
C7 fut demandé en toute hâte 
nais tout effort fut inutile 

Les funérailles eureni lieu au 


concours de 


grand 
nee 

Nous parlons français 
Prescriptions remplies avec 
soin. 


Vous trouverez ici tout ce qui 
s'achète dans une pharmacie 


PHARMACIE 


McARTER 


Entre Wooiworth et le Théâtre 
Strand.. 


TELEPHONE 2114 
PFRINCE-ALBERT, SASK. 


LE MAGASIN DE 
LINGE 
POUR DAMES 


le plus complet en 
Saskatchewan 


Grend assortiment et prix 
très moderes. 


MORGAN'S 


| 
Avenue Centrale Prines-Aibert VAGGETS de comp | 


parents et d'amis, Il fut inhumé 


Willow-Bunch 


le 9 octobre dans le cimetière de 
à paroisse Mariage 
LÆs porteurs furent deux de ses Le lundi 8 octobre avait lieu le 
noles et deux de ses cousins: Gé-| mariage de M he 
tard, Laurent, Donat Bouvier,! avec Mile Anits 
Alphonse Douvill poléon Durand était 10is 
M. René Bouvier, son oncle, s0n fils; M. Osias Bruneau po 
conduisait le deu sa nièce. Mille Simonne Bruneau 
Nos sympathies à toute la fa-!*°eur de la mariée, était fille 
mitle | d'honneur et M. Laurent Duchar- 
me, cousin du marié, garçor 
Va-et- vient d'honneur 
MM. Edouard et Louis Roy é- Funérailles 
taient er 1ge d'affaires à Moo Aprés avoir reçu les derniers 
se Jaw, dernièrement sacrements, M. Antoine Caplette 
FER è FAUNE âgé de 79 ans, s'éteigr pieuse- 
Mlle Germaine Moulin et l'a-| nent le samedi soir 8 octobre. Ses 
viateur Marcel Moulin étaient en | funérailles eurent lieu mardi ma 
visite chez jeur soeur et beau-frè- {ji} à 10 heures. au milisu d'ur 
re, M. et Mme A. Therens grand nombre de parents et d'a 
DUR 
M. Pierre Courier est parti dans EEE CNE AT 
a région de Shaunavon où il doit M. et Mme Louis Martin et 
4 er pendant queiques 5e6- Mire A. Legault vinrent p 
maine nitiation le 7 et restèrent pour les 
d'a 24 noces de leur neveu, M. Ar 154 
Le 3 octobre M. et Mme Paul Durand, le lendemain 8 octobre 
Bo er et leurs filles Berthe et 
Ida, ainsi que M. et Mme Léo De Hong-Kong 
Bouvier sont allés à Lisieux assis Parti de Wiillow-Bunch & “ 
ter au mariage de leur nièce,|tobre 1941, arrivé à Hong-Kong le 
Mile Germainne Préfontaine, qui! 26 novembre, Paul-Emile Mor 
épousait M. J, Pilsner dor, fils de M. Philippe Mondor 
Journee de l'Association ar ee. ar gg re ol de gr 
nais le 25 décembre 1941. Après 
À la demande de M, le Curé, 44 mois de longue et épuisante 
le RP. W. Piédalue, OM, fut captivité il nous revient, à la 
notre distingué conférencier pour : grande joie de ses parents et de 
l'occas Revenant d'un voyage! tout Willow-Bunch. 
dans l'Est où il avait aussi tra-| Délivré par les troupes améri- 
vaillé à la cause canadienne-fran-! caines le: 17 août 1945, #% fit un 
çaise, le Révérend Père constata | séjour de 3 semaines à l'hôpital à 
avec plaisir que la paroisse avait! Saïpan. Puis il voyagea de là à 
dépassé son objectif pour Radio-! San Francisco par avion, de Saw 
Ouest-Française, et il nous parla Francisco à Seattle par train, de 
des raisons qui doivent entrete- Seattle à Victoria par bateau, de 
nir vivante chez nous la flamme | Victoria à Régina par train où 
du patriotisme. Nos gens vinrent|]l'attendait toute sa famille et de 


spontanément verser leur cotisa-|]à à Willow-Bunch par automobi- 
tion. MM. Jos. Bouvier, président, | le, le mardi soir 9 octobre 

Louis Fournier, vice-président, Le caporal P.-E. Mondor pesait 
Raymond Girardin, secrétaire,| 138 livres quand il s'est enrôlé 


Paul Bouvier et Albert Parent, de | avec les Winnipeg Grenadiers. Au 


l'exécutif paroissial, en étaient | moment de sa libération il n'en- 
les percepteurs. régistrait plus que 98 livres 
| | Maintenant il a atteint les 154 li- 
EU Cu OT Ni 0: E VOD 


| fi l'anémie “simple” vous « rendue faible et épuisée, 


Le seul objet que les Japonais 


S'il faut vous 
lui laissérent fut son chapelet. 
| “T1 n'y a rien comme un chape- 


RePATRE ou |lain sur le champ de bataille”, 
disait-il. 


que vous souffrezd'Anémie Simple En arrivant à Willow-Bunch: 


“C'est ici qu'on arrête d'abord”, i 


désignait le presbytère voulant 


fisance de fer dans le | 
a SL ere de Compees | saluer son curé avant tout... 


| Sos E. Pinkbsm avec addition de fer, C'est un des Saluons cet autre vétéran que | 


1 ! é u es emplo: + ” 
ph red "Nm ar on utlement | Dieu nous ramène sain et sauf de 
à soulager Les symptômes des époques douloureuses. | ]a barbarie ennemie. 

Au Collège 


Achetes-en aujourd'hus! 
Il faut mentionner encore com- | 


Lydia E. Pinkham's avos addition de fer ! me collégiens à Gravelbourg: 


Comment une petite ferme 


n'est q.. 
l'argent. Mais on dit aussi que vous vos revenus actuels et en 
l'argent fait tout marcher et que puissance, et d'établir avec vous un 


rien n'attire mieux le succès que 


Tous ces vieux dictons vous incitent 
À consulter le gérant de la Banque 
de Montréal si vous avez besoin 
d'argent pour améliorer votre ferme, 
si vous entrevoyez la possihilité de 
tirer de meiileurs revenus d'une plus 


le succès. 


forte production. 


Vous ne quémandez pas une faveur 
en sollicitant un prêt à la Banque de 
gérant 
reconnaissant de lui proposer une 


Mowotreal. Le 


A BANQUE 


DER où maLan D CARARONS 


On « déjà dit qu'un homme riche 
un homme pauvre avec de 


BaAnxoQuE 


Au service des Canadiens dans toutes les sphères de la vie 


s'ACCROIT. ELLE ? 


affaire, Il sera heureux d'étudier vos 
projets avec vous, de discuter avec 


mode de remboursement commode, 


L'une des principales qualités de 
tout gérant de la Banque de Mont- 
réal, c'est d'être de bon conseil. 
Bon nombre de grandes fermes, de 
fermes prospères—dans toutes les 
régions du Canada—ont été jadis 
de petites fermes. Plusieurs doivent 
leur developpement à la Banque de 
Montréal. Les noms de leurs pro- 
priétaires doivent rester confiden- 
tiels, mais le gérant de votre B de M 
vous invite à profiter de leur 
expérience. 


vous sera 


DE MONTRÉAL 


depuis 1817 


E e UILON, 


| cesse de trava 


oncle, M. Jos. 


Charles Campagne, Claude Du- En visite chez leurs anciens a 

perreault et Marcel Beauchesne. ! mis M. et Mme Roger Thomasset 

n ction et leur fils de Los Angeles, Calif 

Ils étaient accompagnés de Mme 

M taymond oulianne es: à ; » pe 

Rayr B ge , Morin et de Mile Odette Morin, de 

naintenant propriétaire des af- Pontcix 

faires de M. Alex. Beausoleil qu vu) ” 

Après quelques jours passés 


ler comme notaire 
public. Il devient aussi gérant de 
a Caisse populaire 

M. le docteur R. Fréchette rem- 
Boulianne comme prési- 
la Caisse et M. Narcisse 
nouveau directeut 
ane assemblée le jeudi 11 

Cinéma 

Les 19 et 20: Mark Twain — ! 
Les 26 et 27: The Suilivans — ! 
à voir 


place M 
lent de 
Soucy fut élu 


Val Marie 


Denis Denniel, soldat de 
du front, est en promenade chez 


ses parents, 


retour 


Georges et Hilarion Laprise 

ainsi que leurs deux soeurs, Ma 

Marthe et Laure, étaient de 

I age à Swift Current, mercre 
di dernie 

M abbé A. Chabot était de 
passage à Cadillac pour affaires 
samedi dernier, 

Jean-B. Couture et sa famille se 
rendirent à Ferland samedi der- 
nier visiter leurs parents. 

Les candidates pour le bazar 


inuel qui aura lieu en novembre 
sont Milles Cécile Brisson et Céci- 
le Sincennes 


M. Stanislas Lamothe, de Shau- 
est en promenade chez son 
ile Lamothe. 


M 1 


, Em 


Mme Antoine Dunand est par- 
tie mardi dernier pour La Passe, 
Ont., en visite chez sa fille, Mme 
Gironde Lacroix. 


Mme J. Scantland ainsi que M 
et Mme David Scantlané, de Pon- 
teix, sont en promenade chez 
Orphile Legault. 


Arthur Lemire s'est rendu à 
Cadillac, samedi dernier, rencon- 
trer sa femme et sa fille, Noëlla, 
qui sont de retour d'une visite à 
Coderre, 

Lorenzo Guay, soldat de retour 
du front, est en visite chez Paul 
Larivière, 

Mme J, Lachance, de Ponteix, 
est en visite chez sa fille, Mme 
Ernest Jeanson, 

Georges Swain, de Moose Jaw, 
ainsi que sa famille, sont en visi- 


te chez Constant Wanlin. 


Denis et Jeanne Denniel se sort 
rendus à Moose Jaw, mercredi 
dernier, pouf assister au mariage 
de leur frère, Yves Denniel, 

Mile M. Gauthier, de Ponteix, | 
est en promenade chez son oncle, | 
Orphile Legault, 

Wilfrid Brière était en visite à 
Mankota, la semaine dernière, 

M. le Curé, accompagné d'un 
grand nombre de ses paroissiens, 
se sont rendus à Masefield, lundi 
dernier, pour le souper annuel 
de la paroisse. 

Mme Louis Boiron est actuelle- 
ment patiente à l'hôpital de Pon- 
teix; nous lui souhaitons 
prompt rétablissement. 


| Mankota, 


dans sa famille, M. Georges Duey 
est maintenant à Winnipeg où 
suit les cours de l'Université 


Va-et-vient 
Ont passé le congé de l'Action 
de Grâces dans leur famille: Mile 


Hermine Dubois, institutrice à 
Ferland, Mile Katherine Ghi- 
glinne, institutrice à Old Wines 


Milles Réjeanne Alix et Yvette 
Poisson, de Régina 


Mme Breton, de Montmartre, 


est en visite chez sa soeur, Mile 
Cécile Nadeau. 
LA LI L 

M. et Mme Armand Beaudet 
passent une vacance chez leurs 
parents, M. et Mme A. Beaudet 

Le major Lionel Coderre est 
retourné à Deer Lorge, d'où i 
espère être licencié prochaine- 
ment. 


CEE ME. 

Il nous a fait plaisir de revoir 
Mlle Jeanne Campagne, anctenn 
institutrice à& notre école 
Campagne enseigne actuellement 
à Cupar, Sask. 

L2 L£ LL 

M. Dontaigne Lemire et sa fa- 
mille nous ont quittés définitive- 
ment pour la province de Queé- 
bec. 


Wolseley 


Deces 
Est décédée à l'hospice le 13 
octobre, Mme McKinnon, à un 
âge avancé. Originaire de l'Irlan- 
de, elle résidait au pays depuis 
25 ans. Les funérailles ont eu lieu 
le 15 octobre, M. le Curé officiait. 


Nos militaires 

De retour d'outre-mer, M. Léo 
Perras, fils de M. et Mme D. Per- 
ras. 

E * LA 

M. et Mme Emile Dureault ont 
reçu la nouvelle que leur fils, 
Louis, serait bientôt en route pour 


le Canada. 
L L LA 


M. Joseph Sonchotte vient de 
recevoir des souvenirs de Paris 
de é°" fils, Emile, encore en Euro- 
pe. 

Va-et-vient 

Mlie Léa Dureau, institutrice à 

rendit visite à ses pa- 


rents, M. et Mme L. Dureau. 


Mlle Thérèse Chabot, 
land, a passé quelques jours chez 


| sa soeur et son beau-frère, M, et 


Mme Emile Tourigny, 


Mlle M.-Anne Le Dressay, ins- 
titutræe de Spring Hill, a été chez 
elle à Kennedy, pour quelque 


| temps, 


| 


M. et Mme G@. Tetlock et Mlle 
Simone Coneslan, de Régina, ont 
rendu visite à M. et Mme Emile 
Coneslan. 


M. et Mme Roméo Tourigny et 
leurs deux enfants ont passé quel. 


un! que temps chez leurs parents. 


Mme John Thompson, de Régi- | 


M. et Mme Jean-Paul Bleau, de, rend visite à des amis, ces 


Creighton, étaient en visite chez 
J.-B. Bleau, dimanche dernier. 


Mme Georges Daly, d'Ottawa, 


est en visite chez son frère, M. 
| Jos. Bellefeuille. 
M. et Mme Paul Brisson et 


Mme G. Fowler étaient de passa- 
ge à Swift Current, la 
dernière, air 
Bellefeuille, 
Emilien Audet, soldat de re- 
tour du front, est en visite chez 
son père, M. Jos. Audet. 
Raymond et Ronald Daly, 
Calgary, sont en visite chez 
Bellefeuille. 


de 
ieur 


Jean Cornet était en voyage 
d'affaires à Swift Current, lundi 


dernier, 


semaine | 
nsi que la famille Jos 


jours-ci, 


Mle Denise Dureault est de pas- 
sage chez ses parents. 


M. Camille DeDecker, 
Broadview, à rendu visite à 
fille, Mme Alphonse Pitre, 

Incendie 

C'est avec regret que la parois- 
se a appris que l'église de Broad- 
view fut incendiée la semaine 
dernière, 


de 
sa 


Baptême 
Hélène - Viviane, enfant de 
Georges Noëls et de Juliette Tou- 
rigny, née le 23 septembre, bapti- 
sée le 7 octobre. Parrain et mar- 
raine, M. et Mme Laurent Noëls, 
oncle et tante de l'enfant. 


| Le café le plus moderne dans la ville de Prince-Albert 
Le rendez-vous des Canadiens français 


| Excellente cuisine, service de première classe à des 
prix très modérés. 


P.O0. CAFE 


Adjoignant le bureau de poste | 
PRINCE-ALBERT, SASK. | 


| 
| 


= 


Ave Centrale | 


Les furoncles douloureux, remplis de 
des souffrances 


pus, causent bien 


Si vous souffrez de 
combien ils font souffrir. 


Ces furoncles sont un signe extérieur de l'im- 
pureté du sang. Au moment même où vous vous 
êtes libéré de un, voici nombre d’autres qui le 
remplacent et prolongent votre souffrance. Tous 


furoncles vous savez 


Mile | 


de Fer-| 


Succursale de Prince Albegt Gerant 

Succursale de Domremy B, © IRBAIX, Gérant À 
Succursale de Duck Lake: L À Ma DONALD, Gérant 

Succursale de Wakam H. B. STEPHENS. Gérant 

Succursale de Lake Lenore: P. À. S. IRWIN, Gérant 

Succursale de Nipawin ; KE. R. WRIGHT, Gérant 

Succursale de Tisdale: E. À. LEIFER, Gérant 


les cataplasmes que vous pouvez y appliquer ne peuvent empêcher 
que d'autres se forment. 

Afin de guérir ce mal, vous devez purifier votre sang. Pourquoi 
ne pas employer le vieux remède sûr, Burdock Blood Bitters, et 
lui donner une chance de montrer son efficacité pour les vaincre? 
Des milliers de personnes l'ont employé pour ce genre de mal, 
depuis 60 ars Pourquoi Fo l'emploieriez-vous pas aussi? 

Prix, $1.00 la bouteil 

Tue T. Muben Co. Limited, Toroste, Ont. 


Montmartre 


Le souper annuel paroissial or- 
les Dames de l'Autel à 


gänise par 
eu lieu le 7 courant et a été cou 
mné de succès. Mme L. Girardin 


présidait et Mille Cécile Beauche 


min agissait comme maîtresse de 
cérémonies De nombreux visi- 
teurs etrangers etaient ici à cette 


nous avons remarqué 
s Ferland, Granger 
Erne. Les recettes fu 
us de $400. Nos félici 


ACAasiOn et 
MME les sb 
Fallourd et 
rent de p 
tations 

l y eut aussi un pri 


gramme de 


chant et musique bien réussi pat 
les talents locaux. Mme Laurent 
Perras fut l'heureuse gagnante 
d'une magnifique table, raflée à 
cette occasion 

L2 LA D 


Une délégation de dames de la 
Ligue des Femmes Catholiques 
ont organisé une assemblée ici le 
dimanche 14. Mme Duggan, Mile 
Gillis et Mme Kriswiser ont a- 
dressé la parole aux dames réu- 
nies dans la sacristie, On a décidé 
de s'affilier à la Ligue 

CR 


6 Beau ul 
l'hôpital 


lieu et Osias 
de Ré- 


MM, Magloi 
Hamelin sont à 
gina 

Le Comité de l'ACF.C. a orga- 
nise sa nee le 14 courant, et 
les collecteurs se sont dit enchan- 
réception qu 
çue dans tous les fovers. M 
L. Savoie a donné une excel 
exhortation a aux deux 
messes, à ‘cette occasion 


Jou 


tés de la ls ont re 
l'abbé 


lente 


Jack Fish 


Le 10 octobre M. Walter 
gault, fils de M. Josephat 


Bour- 
Bour 


gault, a épousé Mlle Christina 
Robin, fille de M. Vincent Robin, 
de Meota. 


Mme orne Le est À l'hôpital 
| d'Edam depuis plusieurs jours 
Nous lui \aitons un prompt 


rétablissement. 
LL LA . 


M. Robert L'Heureux, de la 
marine, est retourné à son poste à 
Saskatoon. Son épouse l'a accom- 
pagné pour une quinzaine. 

Baptême 

A M. et Mme Elmer Lacoursiè- 

re (née Marie-Jeanne Blanchette) 
| une fille, baptisée sous les noms 
de Marie-Laurette, 


Dollard 


Les dames de l'autel sont en 
train d'organiser le bazar annuel 
qui aura lieu le mercredi 24 oc- 
bre, afin que tous puissent ve- 


souh 


fnir au souper et passer une bon-| 


ne soirée à jouer au bingo, roue 
de fortune, etc. Toutes les da- 
mes apprécieront les beaux ou- 
vrages et articles divers qui se- 
| ront exposés. 

Visiteurs 


Joseph Goulet, de la province de 
| Québec. 


Sedley 


Décès 


Paissant est décédée chez son 
frère, après une courte maladie, 


| 
| 


Winnipeg, Man, 19 octobre 1945 


QUAND VOUS 
ACHETEZ DES 
CIGARETTES, 
DITES 
SIMPLEMENT : 


CIGARETTES SWEET CAPORAL 


“La forme la plus pure sous laquelle le tabac peut être fumé" 


D 


Radville 


Baptèmes 


Le 13 septembre M. et Mme 
Raymond Dionne firent baptiser 
ne fille sous les noms de Marita 
Joan, Parrain et marraine, M. et 
Mme J. O'Hara, grands-parents 
de l'enfant 

Le 23 septembre, Sharon-May 


ost 


Fa- 


fille de M. et Mme Charles Pr 
Parrain et marraine, Agnès 
rand et Georges Prost 


Le 7 octobre, M. et Mme Raoul 


Bourassa ont fait, baptiser une! 
fille sous jies noms de Denise 
Evelyn. Parrain et marraine, M 


et Mme Henri Lacaille, grands 


parents de’ l'enfant. 


Le 7 octobre à M. et Mme Ray- 
mond Fradette, un fils, Julien- 
Aristide. Parrain et marraine, M 
et Mme Aristide Bourassa, oncle 
et tante de l'enfant, 


Va-et-vient 
M. Siméon Rondeau et ses deux 


fils, Georges-Emile et Victorien 
de Willow-Bunch, étaient de 
passage ici, la semaine dernière 


M. et Mme Ernest Fortier, 
Kenora, Ont., sont de passage ici 
chez des parents. Mme Sylvio La- 
frenière, de Willow-Bunch, était 
ici aussi en même temps 

M. Alcide Bourassa noûs a quit- 
tés pour St-Jean d'Iberville, PQ. 
où il visitera des parents. 

M. et Mme Caillé, de Verwood, 
Sask. étaient de passage ici la se- 
maine dernière chez M. et Mme 
| Emile Longchamp. 


Mlle Lina Goulet, de Coderre, | 
| a passé quelaues jours ici chez sa 


En visite chez ses parents, M. | soeur, Mme J.-L. Tétreault. 


MM. Jos. et Edouard Petit et 
leurs épouses, de Bures, 


| sont venus par affaires il y a 
| quelque temps. 


| 


Milles Anwa Fradette et Berna- | 
| dette Brochu, employées à l’hôpi- 
| . | tal des Soeurs Grises de Régina, 
| Le 2 octobre, Mlle Clementia 


sont venues en visite chez elles, 


| der“ièrement, 


munie de tous les secours de la | 


religion, La défunte était âgée 
de 62 ans. 

Lui survivent, 
fille adoptive, Francis Paissant, 
une soeur, Mme Paul Dupuis, de 
Sedley, et sept frères: 
de St-Edouard, P.Q., Dominique, 
de l'Ile-aux-Noix, Patrick, de 
Longueuil, P.Q., Félix, de St-Jean- 
| d'Iberville, P.Q., Roch, de Régina, 
Lord et Bruno, de Sedley, 

Le service eut lieu le 5 octobre 
en l'église de Notre-Dame-de- | 
Grâces de Sedley. M. le curé Th. 
Theunissen officiait, assisté du 
R. P. Noe Waeruke, O.M.I, et de 


Pacifique, | 


Parmi nos visiteurs de Winni- 
peg, nous citons: 
Morrissette, M. Jean Bourassa et 


| Mlle Jeanne Bourassa. 


outre sa petite | 


M. l'abbé Paul-E. Béchard, com- | 


me diacre et sous-diacre. 
Remerciements 

Les familles Paissant et Dupuis 
désirent remercier tous ceux qui 
leur ont témoigné de la sympathie 
lors de leur récent deuil. 

De passage 

Au presbytère, le R. P. A. Joyal, 
O.M.I., de Gravelbourg, et le KR. P. 
Noé Waruke, O.M.I, aumônier 
militaire, récemment revenu d'ou- 
tre-mer, le R. P. P. Aubin, O.M.I, 
| propagandiste pour les journaux 
catholiques. 
| Après la messe dimanche der- 


| nier, le P. 
! magnifique sermon sur “la néces- 
sité de la presse catholique”. 


M. et Mme A. Gibeau de Win- 
nipeg, M. et Mme H. Robert, de 
Yellow Grass, Sask.,, étaient en 
visite chez jeurs parents. 


M. Bruno Roy, de Meyronne, 
rendait visite à ses oncles, MM. 
L. Béchard et ©. Lussier, 


M. l'abbé A. Moquin, de Mey- 
ronne, était de passage chez MM. 
Paul-A, Béchard et Jérome Bé- 
chard. 


M. et Mme Charlemagne Bé- 
chard ont conduit leurs deux gar- 
cons, Hector et Théodore au cou- 
vent de Forget. 


M. Roland Gervais et M. RK. 
Hamelin sont retournés au Col- 
lège de Gravelbourg. 


Mile Annette Béchard est pen- 
sionnaire au couvent de Gravel- 


bourg, \ 


MM. Harni Barré, Ariste Lefe- 
vre et Marcel Barri sont licen- 
ciés de l'armée canadienne. 


Le dimanche 14 au soir, dans la 
salle de ville, avaient lieu des 
Vues animées dont les profits é- 
taient destinés à venir en aide à 

ila Marine Marchande, 


|ina Fradette, fille de M. et Mme 


M. et Mme Maurice Carles sont 
à Winnipeg, ces jours-ci. 
Nos soldats 
Voici les noms de ceux qui sont 


M. Dominique | 


Bureau: 1529 


de | 


Sask., ! 


licenciés de l'armée et revenus! 


Lchez eux: Henri Martin, Arsène 
l'Bourassa, Léo Lafrenière, Aimé 
Marion et Gilbert Martin. Le sol- 
dat René Normandeau est 
congé chez lui. 

Mariage 


Le 9 octobre, M. Pierre Vérot, | 


fils de M. et Mme Louis Vérot, 
unissait sa destinée à celle d'Alex- 
Le 


Adélard Fradette, garçon 


| d'honneur était Paul Vérot, frère 


Aubin nous donna un | 


du marié, tandis que la mariée 
était assistée de sa ‘cousine, Olive 
Fradette. Le R.P. Yandeau bénit 
le mariage. Le diner fut servi à 
l'hôtel King et la journée se ter- 


mina par une soirée à la Memo- | 


rial Hall, 
Nos malades 
Malgré sa récente maladie et 


son âge très avancé, M. Lindorf | 
| Bourassa est maintenant en voie 


du rétablissement. Il parlait mé- 
me d'aller aider aux moissons, 


MODERN BREAD 


Company, Limited 


L1 
PAIN “SOM-MOR” 
Ches tonus les épieiers 


Envofez votre commande 
DEVENEZ NOTRE AGENT 


PRINCE-ALBERT SASK. 


Téléphone 2838 


tles insectes n'y 


en 


| Cartes Professionnelles 


PHARMACIE DUNCAN 


Avenue Centrale 
PRINCE-ALBERT, SASK 
PRESCRIPTIONS 
ARTICLES DEF PHARMACIE 
BONBONS. PAPETERIE, ETC 
Téléphone 2155 


NOUS LIVRONS 


, 


DR E. À SHAW 


SPECIALISTE DES YEUX, 
OREILLES, NEZ ET GORGE 
Chambre 10, Edifice Mitrheli 
Au-dessus de la pharmacie Duncan 
Téléphone 2170 Résidence 2554 
En E-ALBERT, SASK 


DOCTEUR LESLOND 


MEDECIN - CHIRURGIEN 


(Electro-Thérapie des amygdales) 


Bureau 
édifice Mitehell 


Téléphones 
Résidence: 2144 


PRINCE-ALBERT, SASK. 


H.-J, COUTU, CR. 


AYOCAT, NOTAIRE 
| Suite 5, Féifice Imperial Bank 
PRINCE-ALBERT, SASK. 


suite 4-5-6, 


ms 


FRANK D. CULP 


| OPTOMETRISTE 
(Spécialiste de lin vue) 


1105, AVE CENTRALE 
| Téléphone 2039 
PRINCE-ALBERT, SASK. 


memes À 


UNE INCUBATION QUI N'EST 
PAS A DESIRER | 

Un propriétaire qui voulait «- 
voir une maison bien chaude a 
rempli les”espaces dans les murs 
avec de la balle de céréales, Il le 
regrette amérement aujourd'hui, 
cette balle contenait un peu de 
grain infesté d'insectes: ces in- 
sectes se multiplièrent et au bout 
de deux ans ils pullulaient dans 
la maison; ils étaient partout et 
il fallut dépenser beaucoup de 
temps et d'argent pour s'endébar- 


rasser., La Division fédérale de 
l'entomologie dit que les maté- 
riaux d'oYigine inorganique sont 


bien préférables aux autres pour 
la construction isolante, parce que 
trouvent aucune 
nourriture, 


Â É RHUME 


Ne courez pas de risques inutiles 

avec des remèdes inconnus. Soula- 

ge ses souffrances par ce moyen 
double action, qui 

a fait ses preuves. 


6 2 FAGONS À LA Fois 


# dansles voies respi= 


U 
’ 


ratoires supérieures, 
grâce à ses vapeurs 
médicamenteuses. 


1 STIMULE la surface de la 
4, Poitrineetdu dos, com- 
+, me un cataplasme ré- 
chauffant 


Pour retirer tous les avantages 
de cette double action PENÉTRANTE. 
STIMULANTE, comme indiqué ci- 
dessus, frictionnez simplement, 
au coucher, la gorge, la poitrine 
et le dos avec du Vicks VapoRub. 
Et..,.voyez comment ce remède 
des familles se met instantanément 
à l'oeuvre — de 2 façons à la fois 
—pour apaiser les quintes de 
toux, soulager l'irritation ou la 
constriction des muscles —et ap- 


ter unmerveil 
eux solace CcKs 
des malaises! VaroRus 


Un service pour la vente du grain 


Notre agent peut vous donner des 
directives au sujet des règlements 


de la vente du bié et pour vos pro- 


blèmes agricoles. 


The Alberta Pacific Grain (. «19 


Winnipeg, Men 19 ectobre 


| 545 


En Saskatchewan 


Frenchville 


M le curé Poulin a commencé 
LE] te de pa .. L H 
octobre € a termina e 10 eu 

Va-et-vient 

M. François Goddu est arrive 
chez son père. Il à passé trois à 
dans là marine 

Mme G 4 äc Pe er € 

<e D " Are arge a 
Fr cs ie poste 

M. et Mme A and 1 ay sont 
es ere € € r {a r 

age de Ponteis 

M e Mme 1607 ge sque 
nous t a « aller de 
meurer à Ÿ k 

M et LU ‘ 4 2 # 
aur M. et Mme Léo Carian et le 
pere M. Côté t allés er oya 
ma VW nipef 

Naissance 

A M Mme Pierre pé es 
nee e fille tisée eM 
cele ç e “ M 
et Mr A tide Laverdière 
grands a (ant 

Saint-Hubert 

SOUPER PAROISSIAL N 
I « A P D 
pre 2 U Ld 2 A La 
nue p e du 28 « 

: 3 Qu'en e se, € 
“ q 0 € 

za ‘ de né er tant 4, 
écoles Hubert ( a 
Festival de la Bonne Char 
Storthoaks, le 30 septembre, « 
compagnés de le titutrice e 
d'une bonne délégat rar 
Cænadie 

Le cours de tissage, sous la d 
rection de Mile Mafchilde 
tenu un réel succés, Toutes 
mes et demoiselles q : 
part egretteraient bien «avoir 
cédé leur place à d'autre 

L2 LA . 

M. Romulus Beaulac est passe 
lei en coup de vent, le 11 octobre.} 
Il était en route pour le sud, (Ke 
ne Dumas ave espoir d 
organ d'autres ci le t C 

Ce Von 

Etaient aussi de passage, ce] 
four-là, M. Quesnel et sa fan 
le, de Wauchope 

AU VILLAGE 
Victor Beauregard, depuis son 


retour de l'hôpital, demeure dans| 
sa nouvelle maison, avec sa belle- 
soeur, Mme Jos. Beauregard 

Depuis quelques jours, la cons 
de la maison de M. Gé 
rard Brulé a fait de sensibles pro 
gres 


Chassez la DOU 


LL 


truction 


LEUR 


Cutknife 


notte, de St-Wal 


M. Léon Jes 
burg ‘ Let vace d'affaires 
e mercredi 2 octobre 
\f +a tr é La : 
pa ‘ e d : 6 30 ser 
te ” 
M Cu ? r de ece 
à te e de la mx 
. n 
Joseph Fois 
de { e 
braves soldat 
M P eat rever ce 


Saint-Isidore-de- 
Bellevue 


M abbé Roland Gaudet est 
retourné au Séminaire de Gra 
eimourg£ 

Jean-Paul Gareau, Maurice Du- 
al, Noël et Nestor Gaudet sont 
stournés: au collège de Gravel 
bourg 

le soldat Jean-Camille Ga 
det est revenu d'outre-mer; il est 
en ce moment en congé dans sa 
farr ‘ 

M. Adonias Gaudet a eu un pe 
tit a lient n ‘ fait scier trois 
ngt le la main gauche dans 
ne scie 7 de 

Bapteme 

Joseph-Armand-Raymond, fils 
e Donatien Gareau et de Claire 
Gaudet. Parraine et marraine, M 
et Mme Armand Gareau. 

+ 0 

Mme Eme Gaudet est à l'hô 

pital St-Pa de Saskatoon 


Bonne Madone 


Le samedi le 6, s'éteignait au 
milieu de ens, à l'âge de 56 ans | 
Mme Louis Bérard, sr, née Rosie 
Trermibla 

Elle laisse dans le del, outre 
| son époux, ses dix enfants: Louis 


Bonne Madone, Joséphine 
Bruce Sefton) de Weeks, 
Cécile (Mme Charles Simonot) de 


ae 


M 
VITE 


Bonne Madone, Liliane (Mme 
Louis Courchesne de Hudson 
Bay Junction, Miles Elisabeth et 
Délima, de Bonne Madone, Hélè- 
ne, de la section féminine de l'ar 
mée, et Robert, dans la 3ème di- 
vision canadienne, tous deux en 
Hollande, Thérèse, de la section 
féminine de l'armée, de London, 
Ont. et Joseph. à la maison pa 
terneile 

Lui survivent aussi son pere, 
Georges Tremblay, de Pré-Ste- 
Marie: ses frères, Wilfrid, Be-, 


noit et Olivier, également de Pré- 
Ste-Marie, Félix, d'Arborfeld, Is- | 
raël, de Colombie Anglaise; 
ses soeurs (Malvina) Mme Ali-| 
dore Trottier, de Erwood, Lilian- | 
ne) Mme Jos Rash, de Merle, (Lu- 
cille) Mme Art. Gendron et (Al- 
dia) Mme J. Desrosiers de Pré- 
Ste-Marie, (Laura) Mme Donat 
Trottier de Hoey, (Emerence) 
Mme Jos Lépine, de Vancouver. 
Le service fut chanté par M. le 
curé H. Robert en l'église de Bon- 
ne Madone le mardi 9 octobre. 
Les porteurs furent Wilfrid et 
Olivier Tremblay, Donat Trottier, ! 
Louis Courchesne, Charles Simo- 
not et Clifford Tremblay. Une 
nombreuse assistance est venue 
sympathiser avec cette vieille fe- 


la 


“UNE AFFAIRE D'OR’ 


par les Anciens du Collège 


Monsieur Lesage sera, 
suivant le vocabulaire de 
chacun, le opposé 
aux méchants 
l'inquiétude que fait naitre 
la famille Gibbs 
le personnage incarnant 
nos tendances plus humai- 
nes, l'âme libérée des pas- 
sions vulgaires. Le rôle du 
sage a été confié au ‘'sor- 
cier” de l'Ame Huronne 
Cela suffit pour faire bonne 
presse à Monsieur Lesage 
et à ‘Une affaire d'or” 

Le banquier newyorkais, 
Patrick Hutchison, est le 
souffre-douleurs des Gibbs 


‘bon’ 
la réponse à 


en nous 


M. HENRI BERGERON 


Dans le rêle de Patrick Mutchison. 


Homme d'affaires, entrainé aux roueries de la société finan- 


jouera une bonne part 


Patrick 


ciere 
J'ai 
ipe 
(Gibbs): Vraiment? 
Patrick): J'en ai roulé 
nez garce e suis bien fn 
Gibbs Et mo 


que mc 


M. LEO REMILLARD 


Te ef PCR té à) | 
di 


Dons le rôle de Lesage. 


l'habitude de 


Monsieur 


Monsi 


ie à ses adversaires. Maïs . .. 
duper, mais pas d'être 


de plus malins que vous. Pre- 
Gibbs. 
Hutchisor 
ni, je ne le dis pas! 


eur je le suis plus 


À 


Venez applaudir “Une af- 
faire d'of* au théâtre Play- 
house de Winnipeg, le sa- 


medi soir 3 novembre, à 


8 h. 30, 


Réservez vos billets main- 


tenant, par la poste. 


ADRESSE: 
R. P. René-M. Jacob, S.J. 
Le College, St-Boniface, 


Man, 


Mme Jos 


+ de la paroisse. Etaient pré 
nis aux funérailles, outre ] 
porteurs, ses trois soeurs et Deaux- 
frères: M. et Mme Alidore Tre 
de Erwood: M Mn 
trier Hoey 
Merle M. et Mm 
de Pathlow: M 
de Prince 
Mrne Lharr 
et Mme 
Mme Eugen: 
ne Joseph Hamon 


ies 


tuer et 


nat Tr de 
Jos Ra 
Bert Robinsor 
Zotique Bessette 
hes M. et 


de 


ert 


M. et Labossiére 
M. et { Labossiére 
M. et Mme C. Tremblay 

Eu evay: M. et Mme Ge 
kes M. et Mme Marcelin 
Ve Mme Théodore Very 
M. et Mme Jos Schneider: M. et 
Mme Jos Vey: M. et Mme J-B 
Simon Mme Louis Simonot 
Mme Jos Thibault: Mme Steve 


Filip: Mme John Chytyk, et ur 
grande nombre d'autres 
La défunte laïsse & ceux q 
mnt connue le souvenir «à une 
paroissienne très dévouée pou 


es sien d'une charité rer 
quable et d'une piété digne de 
mention 


En Ontario 
Pinewood 


Au presbytere ia semaine der 


e R.P. J.-A. Rivard, P.S.M 


niere 
curé de St-Brieux, Sask. Le Pere 
Rivard est nfrère de Colleg 
ie M. le Cure 

. . L 

Jean Gingras, Geor 

T. Degagne sont re 
enus d'outre-mer 

Mariage 


Le 9 octobre, M. le curé A. Mo- 
a béni le mariage de Mlle 
Jolicoeur, fille de M 
Jolicoeur, avec M 
Brémault, fils de M. et 
Alex. Brémault. Durant 
nuptiale le propre grégorien et la 
messe des Anges furent chantes 
par les jeunes filles de la parois- 
se. 11 y eut ensuite diner de noces 
chez M. À. Brémault 

Dans l'après-midi les nouveaux 
époux partis en voyage à 
Kenora, Ont., et Winnnipeg, Man. 
La mariée était revêtue d'un cos- 


reau 
Orise et 
De- 
Mme 


messe 


la 


sont 


tume bleu, chapeau bleu foncé 
avec vo lette 
Partie de cartes 
La première partie de cartes 


de la saison a eu lieu le i4 octo- 
bre. Elle fut organisée par les fa- 
milles suivantes: Sam Boucher 
Léon Decaire, Donat Manaigre, 
Adélard Desserre, E. Landry, R 
Phillips, R. Wilson. 

ler prix, Mme S. Decaire; 2ème 
prix, Mme R. Phillips. ler prix, 
F.-N. Reid; 2ème prix, Jos. Des- 
aulniers. Prix d'entrée, Mme F.- 
N. Reid. Nous remercions ceux 
qui sont venus encourager nos or- 
ganisations paroissiales. Les fa- 
milles ont été divisées en dix 
groupes. li y aura donc cinq par- 
ties de cartes avant Noël, et cinq 
après le Jour de l'An. 


Rainy River 


Restoration de l'église 


Un comité spécial a été nom- 
mé par M. le curé pour travail- 
ler à ramasser les fonds néces- 
saires pour restorer l'extérieur 
de l'église au printemps. L'on se 
propose de finir l'édifice en ‘“stuc- 


co”. Le presbytère étant fini 
en stucco, il y aura plus de si- 
militude. L'objectif de $2,000.00 


nécessaire à cet effet, sera sous- 
crit généreusement par les pa- 
roissiens qui ont à coeur de co- 
opérer avec leur curé dans cette 
oeuvre. Un ancien paroissien de 
la première heure, M. J.-A. Ma- 
thieu qui reçut S. Exc. Mgr A 
Langevin dans sa demeure lors 
de sa première visite à Rainy Ri- 
ver en 1906, et qui demeure à 
Fort Frances, a fait parvenir à 
M. le Curé un chèque de $300.00 
à cette fin, avec ses meilleurs sou- 
haits de succès dans cette campa- 
gne. 

Les membres du comité sont: 
MM. D.-F. Sullivan, A.-V, Haley, 
L.®®, Jarvis, P.-J. Byrnes, J. Mo- 


risette, et Mmes Gaudet et Green. 
. L L L 


La cérémonie des Quarante- 
Heures eut lieu la semaine der- 
nière. Elle débuta 


se solennelle qui fu 


M. le Curé G. Couture, assis 
té de M. l'abbé A. Moreau, de 
Pinewood, comme diacre, et de 


M. le curé 5wanson, de Baudette, 
Minn., comme sous-diacre. Le R 
P. Marc, OF.M, de Winnipeg, 
donna le sermon de même que 
tous les jours des Quarante-Heu- 
res. Le Révérend Père arriva de 
Toronto le jeudi matin. Pendant 
toute la journée de vendredi et 
de samedi, les élèves des plus 
hauts grades ont suivi les exer- 
cices d'une, retraite fermée sous 
la direction du Réverend Père 
Franciscain. 


| pour 


LA 
La bombe atomique 


« 


Dr Irving Langmuir, atta 
hé à la General FE! dit 
au Congres ameériCair 1 ser 
que sera ine 
monde à 


s entendent 


“Dans 


moins que les nati 
pour en défendre 


isa ge 25 ans, a-t-il dit 


Peter Thies 


irnés hez € 


Le 
épouse 
à Adn 


de l'armée de 


sergent 
sont 


reto 


ral, Sask.,, pour un conge 
six 


mois 


Edmonton, Alta. 
Déces 

Le lundi ler octobre, Mme Thé- 
odule Baril, (née Evélina Plante) 
s'éteignait lentement apres deux 
années de souffrances supportées 
avec un esprit de foi et, d'abandon 
à la volonté divine, digne d'une 
vraie mére chrétienne 

La défunte, âgée de 69 ans et 2 
mois appartenait depuis nombre 
d'années à la Congrégation des 
Dämes de Sainte-Anne ainsi qu'à 
la Confrérie du Tiers Ordre. 

Outre son époux, Mme Baril 
laisse dans le deuil trois filles et 
cinq garçons: Mme Joseph Blon- 
deau (Bernadette), de Domrémy, 
Soeur Marie-Théodule, de St- 
Louis, et Soeur Marie-Thérèse, 
de Prud'homme, toutes deux des 
Filles de la Providence de Saint- 
Brieux, Albert, de Montréal; E- 


mile, Donat et Josaphat, tous trois | 
d'Edmonton, et Camille, de l’E-| 


cole Indienne de Hobbema, Alber- 
ta. Neuf autres enfants l'ayant 
précédée dans la tombe dès leur 
bas âge formeront là-haut une 
couronne des plus enviables à 
cette mère chrétienne, Elle laisse 
également 35 petits-enfants et 
ine soeur, Mme Pamphile Bégin, 
de East Broughton, P.Q. 

Les funérailles ont eu lieu en 
l'église de l'Immaculée-Concep- 
tion, d'Edmonton, au milieu d'un 
grand nombre de parents et d’a- 
M. l'abbé J.-R. Ketchen, cu- 
officia à la messe et à l'ab- 
soute. Tous enfants, à l'ex- 
ception d'Albert, de Montréal, 
avaient pu se rendre à Edmonton 
prier une dernière fois près de 
la dépouille mortelle de leur mè- 


mis 


les 


re 

La famille Théodule Baril a- 
vait demeuré pendant plus de 20 
Sask., et 


ans à Prud'homme, 
quelques années à Domrémy, 
Sask. 


POSITION DES PARTIS 
(Jeudi matin) 
GOUVERNEMENT DE 


COALITION 
Libéraux 23 
Conservateurs 13 
Crédit Social 2 
Indépendant 1 
Total 39 
OPPOSITION 
CCF 6 
Indépendant 1 
Indépendant CCF 1 
Toul... ds ot 8 
EN TETE 

Libéraux 1 
CCF . 1 

Encore douteux 
(Winnipeg) sn 6 
WASHINGTON—Le secrétai- 
re d'Etat, James Bvyrnes, a ad- 
mis la semaine dernière que la 
conférence du Conseil des minis- 
tres des Affaires étrangeres des ; 


cinq grandes puissances avait a- 
bouti à un échec, mais il a pro- 
mis de poursuivre ses efforts 
obtenir une paix durable 


PRENEZ LES . 


& PILULES MORO 


ST-DENIS, MONTREAL 14 


Socialiste 
94 Rs ind 
H 
2- 
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6 1e # 
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: 2 
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2 Pine 9 
2 Overt 8 
24. V ar 
#5 S n ‘ 
26. > £ 25 
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24 N Ba nsk) 
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arcisse B de P 39 
w Poplarf 1 39 
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(1941—A. Boivin, 
56 
£ 9 
M= 
Pol! 
1. Ecole Chapman 181 
2. Ec. Charleswood 64 
}. Headingly 58 
4. Ecole Todd 14 
5. Elie 90 
6. Ecole Minnesota 39 
1. St-Eustache 24 
10, St-Fr.-Xavier 6 
li. Rosser 28 
12. Salle Lilyfield 10 
13. Ecole St-Charles 29 
14. Kirkfield Park 108 
662 


LIBERTE ET LE PATRIOTE 


VOTE POPULAIRE 
DANS WINNIPEG 


0 464 catholicisme 
CN fé Mens Dar SEE 
10,468 (Suite de la première page) 
8.574 
6.954 me. L'article en question fut ré 
+ iigé f M. Budenz. Mgr Sheen 
ses épond dans ur age imtitu 
é ‘Le communisme repond aux 
communisme”. Par 
+ Sheen invita Bu- 
; La conversation dé 
ta s me discussion de la 
2 onstitution soviétique. puis Mgr 
Le 2È Sheen parla de la grâce sancti- 
: £ fiante et de la T. S. Vierge. Il 
. . suivit un entretien de 45 mi 
s 27 s au cours duquel Mgr Shgen 
15 19 ta Budenz, qui était autre- 
SA rt atholique, à revenir dans le 
2 é: giron de l'Eglise. Pendant quel- 
14 216 ques années, il n'y eut pas de cor- | 
6 nr pondance entre les deux in- 
à 47 terlocuteurs, mais, il y a quelques 
18 ê Budenz prit contact ave 
2 8 Mgr Sheen et l et les membres 
im de sa famille commencèrent à |! 
37 £ suivre des leçons 
7 à M. Budenz dit qu'il s'est pen 
7 5 dant longtemps intéressé de fa 
67 & çon active aux problèmes relatifs 
n- 9) au travail et qu'il fut longtemps 
g )pposé au mouvement communis- 
589 233 “ . 
te, — “J'en vins finalement, dit-i 
à l'opinion erronée que mon but 
PA de seyvir au bien-être du peuple 
. pourrait être réalisé en adhérant 
a ce mouvement J'en vins meme 
H 2 |à l'espoir de con 
s” : e et le catholicisme, J'ai cons 
8 55 |taté que cela était complètement 
Ké= 4°) impossible 
4 21 On a déclaré que les controver- 
» 7 ses au sein même du parti com- 
15 3 muniste n'ont rien à voir avec le 
: 0 geste posé aujourd'hui par M. Bu- 
62 122 | denz 
3 4 | 
3 gi Mgr Fulton-J. Sheen, sociolo- 
13 25 gue bien connu pour ses luttes 
13 3 contre le communisme, a bapti- 
, 2 sé Mme Budenz et ses trois filles. 
Budenz doit partir prochaine- 
170 628 


Ind.) Coal. 


Coa!l 


Lawrence 


{L} 


LA VERENDRYE 
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(1941—S. Marcoux, (L) 
8 
20 
pd 
24 
E 
33 
Cie 
Poll 
1. E. Blais, Grande 
Pointe 
2. H. Brülé, Ile-de- * 
Chênes 68 
3. Mme J. McDougall, 
Lorette 91 
4. Salle Municipale, 
Lorette 68 
5. Bureau de Poste, 
Rosewood 27 
6. Salle paroissiale, 
Saltel 62 
7 et 8. Ste-Anne 98 
9, Eugène Champa- 
gne, Giroux . 19 
10, Rés, J Keating 2 
11, Rés. F, Rempel St 
12. Salle, Niverville.….. 2 
13. Rés. R. Wallace … 0 
14, Beaudoin, Ste- 
Agat 13 
15. A. Toupin, Ste- 
Agathe 64 
16. E. Lagassé, St- 
Adolphe 19 
17. M. Stecy, 
Howden 34 
18. C. K. Platt, rés. 12 
19. Solomon St- 
Germain 51 
20. Salle paroissiale, 
Thibaultville 54 
21. Ecole Sadlow 0 
22. Eugène Chartier, 
Brokenhead 24 
23. Salle, Hadashville 5 
24. Salle, Medika 5 
25. W. Hanos, Prawda 4 
26. Salle, McMunn 9 
27. Bureau de Poste, 
Braintree Est 27 
28, R McMunn's 1 
20. A. Chartrand 
St-Germain 22 
794 
1941—J. C. Dryden, (In 
Poli 
1. St-Josepn 


Oak Biuff 
La Salle 
Domalr 


spécial 


STE-ROSE 


(1941 —D McOsrthy, L) € 
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55 


Heesaker 
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625 


—+ [ln chef communiste 
se convertit au 


ment pour l'université Notre-Da- 
me, South Bend, Ind., où il sera 
professeur en sciences économi- 
ques, à partir du ler novembre. 

£ Budenz est né à Indianapolis. 


722 


_- Il est un descendant de l'un des 
0 | pionniers de cette région et il fut 
84 | quelque temps directeur associé 


du bureau catholique. 

C'est Mgr Sheen qui a préparé 
110 la conversion de Mme Budenz et 
15 de ses filles. 


—+ S, Exc. Mgr Griffin 
fait rapport 


RDS Eee 


(Suite de la première page) 


mais fréquemment, même de 
toutes jeunes adolescentes et 
des femmes âgées. 

Son Excellence rencontra tous 
les évêques dans la zone britanni- 
que, et il les incita à prier pour 

Ique la Russie se convertisse et 
8 hour que des vivres soient en- 
" .voyés aux peuples affamés. 
rencontra le Cardinal Von Faul- 
haber et autres évêques allemands 


490) 


nich, lequel était presque tota- 
iement détruit par les bombes 
n'ayant que deux pièces habita- 
| bles. 

Voici le message que le Cardi- 
nal Faulhaber envoya à l'Angle- 
terre par l'entremise de l’arche- 
0 vêque Griffin: “Tout comme les 


2| mains en prières, ainsi nous, leurs 

rer pour sauvegarder la civili- 
sation chrétienne du spectre du 
communisme en mettant en pra- 
o tique les principes du christianis- 
1 me dans la vie privée et publique. 

L'archevèque Griffin dit que 
tant qu'un pays ne reconnaîitra 
pas les droits de Dieu et n’ob- 
servera pas ses lois, il ne réus- 
sira jamais, quelle que soit la 
puissance de ses armes et quel 
o que soit le nombre de ses ar- 
mées. 


Conversion de la Russie 


La Russie devrait avoir ‘appris 
sa leçon” en constatant la dé- 
faite de l'Allemagne. La puissan- 
ce de ce peuple, son enrégimenta- 
tion par des méthodes totalitai- 
res, la négation des lois de Dieu, 
l'ont amené à sa perte. La jus- 
_ |tice finit toujours par triompher. 
£ Nous prions donc pour que la Rus- 
: sie retourne à Dieu et à l'obser- 
vance entière de ses lois. Nous 
prions avec confiance... Comme 
vous le savez, chaque jour après 
la messe le prêtre récite des priè- 
2 res demandées autrefois par Lé 
on XIII, pour la conversion de la 
4 Russie, et notre Saint Père Pie 
31 XI, d'heureuse mémoire, 
53 la cause de la Russie entre 
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les 


Lisieux 

Le peuple russe est un peuple 
religieux par nature, mais pour 
pouvoir exprimer ses sentiments, 
1 lui faut la liberté: celle de cul- 
te divin, d'enseigner la vérité di- 
vine et de recevoir les enseigne- 
ments de Dieu par l'entremise de 
ministres. 
L'Archevéque fit l'éloge de la 
magnifique lutte menée par l'E- 
£lise contre le nazisme dans les 
pays libérés et en Allemagne 
méme, Voici ce qu'il dit aux 
eveques allemands: “Nous a- 
vons vu les rapports secrets é- 
mis par la Gestapo et qui vien- 
nent d'etre mis à jour: ils at- 
testent hautement l'opposition 
que l'Eglise catholique a tou- 
6 jours manifestée en différents 
12 endroits contre le credo nazi. 
Faisant allusion au problème 
17 urgent des écoles d'Allemagne et 
de la rééducation de la jeunesse 
Mgr Griffin dit: “Si l'Allemagne 
veut réssuir dans cette tâche, el- 
le doit rééduquer sa jeunesse au 
n des écoles confessionnel- 


ses 
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dans le palais épiscopal de Mu-| 


premiers Apôtres joignirent les! 


successeurs, devons-nous coopé- | 


remit | 


mains de la petite Carmélite de | 


les. Nulle autre méthode ne réus-| 


SANS SUCRE 
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Samande 


Tamises ensemble à fois 
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+ La Russie a | 
impose un régime 
de terreur 
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botteées, apparurent 
tête du trafic. En 
semaine, l'occupation fut 
complétée. L'armée rouge s enga 
gea alors dans des opérations de 
Des ] 


es 


des et bien 
nees C1 a 
une 


vages paysans, qui, que 

ques heu seulement aupara 
, agitaient des drapeaux rou- 
ges, se mirent à murmurer quand 
les soldats de Staline s'empare 
rent de leurs porcs, de leurs che- 
vaux et de leurs troupeaux, et vi 
rent à ne pas manquer de four 
rage pour leurs bêtes. Après quel- 
ques incidents désastreux, les fer- 
miers apprirent qu'il était de 
meilleure politique de laisser les 
soldats prendre ce qui leur conve- 
nait”, 

Il devint évident, selon ce 
même correspondant, que les 
Soviets entendaient gouverner 
la Bulgarie sur une base de to- 
talitarisme inflexible. Ils impo- 
saient leur volonté, dit-il, indi- 
rectement mais effectivement 
par l'entremise du “Front Pa- 
triotique”, une organisation 
“non-partisane” du type ordi- 
nairement favorisé par Moscou. 


Le “Front Patriotique” 


Référant à ce “Front Patrioti- 
que”, Lanius nous apprend qu'il 
“fut organisé par la rusée Mme 
Tzola Dragoytchova, communiste 
fanatique formée à Moscou, main- 


Î 


tenant dictateur de la Bulgarie./! 


Avec les communistes contrôlant 
l'armée fortement équipée des 
| partisans des montagnes et l'ar- 


| rivée des troupes soviétiques ce! 


| lui fut, dit-il, une tâche relative- 
ment facile que de confier à des 
communistes les postes - clefs 
| dans le nouveau gouvernement. 


| Pour ceux que seraient ten- 
| tés de croire que les commu- 
nistes constituaient vraiment la 
majorité du pays, Charles La- 
nius fait remarquer qu'au 
temps du coup d'état les com- 
| munistes n'étaient que pour 
cinq pour-cent au plus de la 
population totale d'environ 6;,- 
000,000, La masse du peuple est 
composée de paysans slaves, 
pro-russes par tradition mais 
définitivement non pro-commu- 
nistes. Presque tous les pay- 
sans possédent leur propre fer- 
me. Les citoyens de Sofia sont 
fils et petits-fils de paysans. 
| Quand un homme réalise quel- 
que profit, il le palce dans des 
propriétés. Les grosses fortu- 
nes sont pratiquement incon- 
nues”. 
En Bulgarie, comme ailleurs, 
| les méthodes communistes ne va- 
rient guère, “Quand ces derniers 
| s'emparèrent du pouvoir, note le 
correspondant de la N.BC,, An- 
{ton Yugoff, un ouvrier d'usine à 
| la parole fac, alors frappé d'une 
sentence capitale pour activités 
communistes, sortit de sa cachet- 
|te pour se saisir du ministère de 
l'Intérieur et convertir la Bulga- 
rie en un pays de terreur”, A ses 
partisans, Yugoff proclama qu'ils 
avaient fini d'être pourchassés 
par la justice, C'était leur tour 
maintenant de se faire justiciers. 


Les prisons se vident 


Il faut écouter Lanius pour se 


rendre compte que ces jeunés 
partisans ne manguérent point 
! d'enthousiasme. “Dans chaque ci- 
té et village de Bulgarie, dit-il, les 
| communistes s'emparèrent de 
l'administration civile, Les crimi- 
nels ordinaires — meurtriers et 
voleurs — furent libérés de leur 
prison et versés dans la police de 
Yugoff. Ils n'avaient souvent, 
pour arrêter les gens, d'autres rai- 
sons que de les voir bien vêtus, 
Des cartouches vinrent mettre 
fin à des vieilles rancunes. Des 
Bulgares disent que dans presque 
toutes les municipalités, le chef 
de police, le maire et le collecteur 
d'impôts, et quelquefois leurs as- 
sistants furent fusillés ou battus 
à mort”, 


Régime de terreur 

“Plus d'une centaine d'an- 
ciens ministres, députés et 
membres de la maison royale 
furent condamnés à mort apres 
un proces qui eut lieu devant 
les cours populaires remplies de 
procureurs, de juges et de jures 
communistes. Selon des rap- 
ports bulgares officiels, les 
cours populaires ont formulé 
2,007 condamnations à mort et 
1,064 condamnations à la pri- 
son’, 


Ce régime de terre amena 
bien vite ur réact note 
M. Lan Les Bulgares tournè- 
rent leurs regards vers Etats- 
Unis et l'Angleterre. Mais ceux-el 

|furent impuissants à faire quol 
que ce En € \e spici- 
ons en Bulgarie, les Anglais et les 
Américair ét onsidérés 
comme aes D so Le > 

“De er bsc e La 
r es Bulg : et 
Val 1 L4 1 e 
Les communi lit espérent 
endre a Bulgarie économique 
deper la r el Af " 
ae el gares 
des en p Î t 1 cé Des 
soiliciteurs 7} ë a de 
mitrailleuses. Tout Bulgare devait 
contribue 

Russification de la Bulgarie 

“Les communistes, dit La- 


nius, font actuellement tout ce 
qu'ils peuvent pour russifier la 
Bulgarie, L'éducation politique 
a été introduite dans les écoles 


par de nouveaux professeurs. 
Nombre d'anciens professeurs 
sont actuellement dans les 


camps de concentration pour la 
“rééducation des fous politi- 
ques”, Les manuels ont été é- 
crits de nouveau dans un es- 
prit russo-communiste, La ma- 
chine de la propagande russe 
est en parfait mouvement, Le 
contrôle sur le cinéma est par- 
fait. Tout contact ayec le monde 
extérieur fut pratiquement ar- 
rête. 

Et Lanius conclut par ces pa- 
roles à la fois sévères et pessi- 
mistes: “Il n'est pas d'observa- 
tour assez candide, dit-il, pour 
figurer que le “Front Patrioti- 
que” soit largement représenta- 
tif de tous les éléments démo- 
cratiques de la population. Des 
Bulgares prédisent aue d'ici 
deux ans la Bulgarie sera de- 
venue république soviétique”, 

(Le Front Ouvrier) 
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Alice Poulin, Léovil Sas 
ice Poulin, Léoville, Sask Nous sommes mair 


René  Belhumeur, Léoville, | MARISE DUCLAU et sa famille Sa mère s'ennuie. Par McEvoy et Striebel | 


trés à l'école; la classe est si bien 


Sask - F2 é 
| nt Sachant € ren [ Je m'ennuie — je décorée que cela nous donne Je 
| 22 octobre votre mère peut wals m'en aller + j 
| )» Beaupré, Dunrea Mon Samuel -- mon souffrir de votre maintenant, mon gout d apprendre 

'EAUPre, INTeE bébé doit étre à peu sbsence -- auries- enfant. J'ai 12 ans et ie suis dar le 
ne Guilbault, St-Boniface près de votre Âge, vous objection à ce de V 4 la Coi ‘ : , 
=: ù ue je baise votre | grade , Je Us 1 \ des Jeune 
nande Richard, St-F.-Xa- vf 2 place ? rs : J , : . 
3 ‘ toutes 1 emainé 
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Thérèse allée, Letellier 
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Ubu rendae-lr 
Ouand la mais 


je lous ces coeurs JOYEUX qu 


l'heure où la rosée au 8014 
l'ous ces voiets fermes uvre 
l'our y laisser entr ut la ! 


Les nocturnes pa fums de 


(in cut dit que ces MuUTS res] 
la 4 


a ch 


La 1 pampres réjouis de 
La vie apparaissait rot 
vus les bea 1 
t les bruits du foyer que 
es pas des sert 


nie du hiern qui 


rs aboir1r 


r trails d'4 nfjants rit hu 


l'aube fait r 


teurs sur les degrés de 


rai?! comme un être 


aq fenétre 


« dans la maiso 


nailrs 


bois 


n mal 


vont sortir 50 1 


Le mendiant plaintif qui fait pleurer sa voir, 


Wontaient avec le jour: et, dans les intervalles 
114 \ doigts de qu ne alt repélan eur ot 
M claviers résonnaient ainst que des jales 


Ubu font tinter l'oreille au trmps de la mots 


on 


LAMARTINE 


Une histoire vraie 
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Pour avoir la Janine 


pal 


instances 


rend enfin aux 


le sa mére et va consulter 
tien de grave 

umaigrissement continu, va 
qjues de tête et d'esto 
mac, fatique générale surtout 
Elle n'a pus bonne murie en 
dépit du savant maquillage, 
et le la trouve toujours 
profondément épuisée, sans 


sans énergie. 


on médecin 


ITTOLLX 


soif 


ressources, 

Diagnosticien  expeérimen 
té et fin observateur, l'hom 
me de science devine ausst- 
tôt la cause du malaise, rt 
par un bref questionnaire 
met à jour, bien en évidence 
e que la patiente ne veul 


pas envisager 


Quel déjeuner prenez-vous* 


avant de partir pour votre 
travail? Aucun, je n'ai ja- 
mais faim le matin. Au cours 
de l'avant-midi? Une tas- 
se de café. Pour diner? — Un 
sandwich, ou un “hot-dog”, 
avec une tasse de café... Vers 
3 heures, une autre tasse de 
café. À quatre heures, l'esto- 
mac tiraillant un peu, un 
“coke”, Et l'enquêle conti- 
nue: au souper, pris à la mai- 
son, trois ou quatre bouchées, 
avalées sans appétit, en “pi- 
corant” ici et là dans les 
plats, sans souci de l'air dé- 
solé de la maman qui 
évertuée tout l'aprés-midi à 
préporer un repas 
tiel et attrayant. 


Au cours 


de la soirée, un ou deux co- 


kes, en fumant, et une boni- 
ne tasse de café fort pour fi- 
nir 

Et ce joli menu se répête 
avec de minimes 
de jour en jour, de semaine 
en semaine, à l'année! 

Le médecin prend un air 
sévère, cependant qu'il 
fait quelque peu paternel, 
et donne à Janine un sermon 
comme elle n'en a pas eu de- 
puis bien longtemps. Et ce 
qu'il dit est si vrai, si raison- 
nable, qu'elle réalise enfin sa 
folie, son inconscience. 

Inconscience coupable s'il 

ruiner sa santé de pro- 
délibéré, est-il action 
Quelle différen- 


en est 
pos 
plus grave? 


s'est | 


substan- | 


variantes, | 


se 
| 


ce y a-t-il entre s'exposer vo-| 


lontairement au froid pour 
contracter une pneumonie, 
ou s'astreindre à un régime 


de famine? Une jeune fille 
aui travaille, quimange “sur 
le pouce” hiver comme été 
aut se lient debout à force 


de stimulants donnant un é 
lan bien factice à son orga- 

sme, ruine sa santé si pro- 
ondément qu'elle s'en res- 


sentira loule sa vie 
lanine a € la chance de 
réveiller à temps. Avant 


trop tard, elle 
CALENDRIER 


NES COUPONS DE RATIONNEMENT 
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fi 


LUN. | MAR. 


acceplé courageusement un 
régime éhabilitant, #lle a 
out sagement les conseils 

/ f nt donnes, et sans 


qui lui fur 
de 


reussi A St 


“perdre sa 


for 


sa santé 


se préoct 


uper 
elle a 


ligne’ 
tHifier, a reco 

Oui elle a 
se reprendre 


iDrer 
eu la chance de 

mais t ombie n1 
nombr( sont celles qui 
se laissent aller sur cette pen- 
te, fermant délibérément les 
yeux devant les résultats no 
cifs d'une alimentation dé- 
ficiente, ne réalisant souvent 
leur folie qu'une fois hospi- 
talisées dans un sanatorium. | 


u1sers8s 


{lors, oh alors, que de re- | 
qrets Comme on découvre 
la valeur inestimable d'une 


bonne santé! Quel trésor, si- 
non irrémédiablement per- 
du, du moins gravement en- 
dommagé, détérioré, et qu'on 
n'a pas su relenir... 

Profitez, mes jeunes amies, 
de l'expérience de Janine; 
n'allez pas au devant de vains 


| neige 
| Recouvrir 
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Soufflé à la citrouiile 


3 tasses de citrouille cuite 


1 tasse de chapelure 


Le _ ct + 
au goût 
cà thé de poudre à pâte 
2 blancs d 
1 €. à thé de gras fondu 


1 c. à table de sucre b 


la cha- 
Incor- 


Combiner la citrouille, 


pelure, la poudre à pâte 
ufs battus en 
casserole 


porer les blancs d'oc 


Verser 


dans une 
le su- 


avec le gras et 


cre brun. Cuire 


dans un four mo-| 


L 


NOTA-Ces patrons nous viennent de 
Toronto, et malheureusement, lis ne 
sont pas imprimés en français 

loute demande doit être adressée au 
Département de la Mode, LA LIBERTE 
ET LE PATRIOTE, Winnipeg, sccom- 


pagnée de 20 sous en monnaie pour 
e patron Ne demander que les me 
Ca s spécifiées et mentionner celle 


désirée 


(Découper ce coupon) 


La Liberté et le Patriote, 
Départément des Patrons, 
#19, avenue McDermot, 
Winnipeg. Man 


C1-inclus vous. Veuilles m en- 
voyer le patron Style Mo. ds 


Grandeur 


NOM 


SÉRAEETS 
| 


civilisation 


l'un 
» | 


| Bonheur et 


civilisation 
pour s'entendre, et 
ne recule-t-il pas devant l’autre! 
On pourrait se le | 
l'heure où l’on parle de construl- | 
re des villes souterraines pour se | 
| 
| 
| 


Bonheur et 


ls faits 


demander à 


protéger contre les attaques é- 
ventuelles des bombes atomiques, 
dans un monde qui, de toute évi- 
dence, court à sa ruine. 

A mesure que le progrès s'a- 


regrets. Et croyez à la véra-| dérément chaud (3750 F.) jusqu’à | chemine, la sécurité est menacée. 
cité de cet exemple, rappor-|ce que le soufflé soit bien levé, N'a-t-on pas vu déjà la machi- 


qu'il fut raconté à 
Alyne AUCLAIR 


té er 


soit environ quarante minutes. 
Pour 6 à 8 personnes. 


Q.—Existe-t-il des cercles de 
“Livre du mois’ eomme Îles 
“Book of the Month Clubs”, en 
français?—LISEUSE, 


R.--I] y en a un à Québec, mais 


il ne fonctionne pas tout à fait 
comme les autres. Vous aurez ce- 
pendant tous les renseignements 


que vous désirez en vous adres- 

Librairie du Quartier 

rue St-Jean, Québec 
. 


sant 4 la 


Latin, 341% 


Q.—J'aimerais beaucoup être 
hôtesse sur les gros avions de 
transport. On me dit qu'il faut 
être garde-malade; est-ce ex- 
act’ —FUTURE AVIATRICE. 


R-—En effet, seules les infir- 
mé s t mmées à ces postes. | 
De plus, il faut être âgée d'au 
moins 22 ans et pas plus de 26 
peser pas } 125 livres, me 

moins 60 pouces de Ï 
t et} plus de 65, Celles qui 
font application pour cette posi- 
t a ent 5 examet 
mé fait pa n médecin dési 
£ : #4 Le fait de 
s pe 
à Hi ( bataire € 
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Q.—Vous avez déjà donné 
dans votre Courrier les règles 
à suivre pour observer l'éti- 
quette dans un escalier, déter- 
minant qui précède, l'homme 
ou la femme, mais je les ai ou- 
bliées. Auriez-vous l'obligeance 
de les répéter? —MAURICE. 
R.—-Certainement. Les Manuels 

d'étiquette diffèrent sur ce point 
ous serez dans la 


Je crois q 1€ 
note en faisant passer la dame en 
avant de vous pour monter; et en 
la précédant descendre. Ce 
dernier peint s'appuie surtout sur 


pour 


|la facilité de porter secours en 
cas d’un faux pas. 
LL 


Q.—Est-ce que la couleur jau- 
ne or s'accorde bien avec le 
vert’ HARMONIE, 

R-Oui, du moment que ce 

n'est pas un vert trop vif 
. 

Q.—Quelle est la signification 
des noms suivants?’ —HARMO- 
NIE. 


R-—Agathe, bonne; Arsène, 4 
tadelle: Ovil bonne gnée 
Jean-Cla et gracie 
Je P petit £ x: N 

s q ne 1i-même 

LOUISE 


VALEUR DES COUPONS 
BEURRE =  % livre 
SUCRE . 1 livre 


| VEN. 


Valables n] 


12,13 
19 20 


Vailables 


Velobles 


26 27 


ob'es 


) Tue T. Miib 


nerie retirer en quelque sorte le 
|pain de la bouche aux travail- 
leurs, et pourquoi faut-il que cha- 
que étape des recherches de la 
science apporte à l'homme de ñou- 
velles épreuves, quand il serait 
pourtant logique qu'il recueille 
le fruit de ses études et de ses dé- 
couvertes? 

La Providence a des desseins 
qui nous sont impénétrables, soit, 
mais nous pouvons nous deman- 
der parfois si nous ne sommes 
pas nos propres esclaves dans u- 
ne société où les soucis les plus 
frivoles nous contraignent sou- 
vent à de pénibles efforts Ne sa- 
crifions-nous pas trop facilement 
à des plaisirs éphémères des joies 
| beaucoup plus profondes? 


| Rançons de certains actes 


| Le désir de plaire, la satisfac- 
{tion d'épater, cet orgueil enfin, 
toujours à fleur de peau et qui 
| guide nos moindres actes, por- 
\tent leur rançon. Elle se traduit 
len sacrifices multiples, renonce- 
iments, besognes obscures par- 
fois auxquelles nous nous astrei- 
| gnons en silence, dans les coul- 
| lisses, et qui n'enlèvent pas moins 
beaucoup de saveur à notre vie 
let ternit à nos yeux le reflet de 
notre gloire, si même nous parve- 
inons à le dissimuler aux autres. 
| Allons-nous attendre l'obliga- 
tion de vivre comme des termi- 
tes pour revenir à une meilleure 
| conception de l'existence, et con- 
tinuer de nous détourner, au nom 
l'une vaine gloriole, des joies 
{simples que procure une exis- 


( 


tence se résumant aux vertus 
théologales qui ont toujours ré- | 
sisté à toutes les tempêtes: foi 
espérance, charité? d 

(La Presse) LAURE 


Le marchand de charbon — Je 
viens vous demander la main de 
votre fille. | 

Le père — Laquelle? La blonde 
ou la brune? | 

Le marchand 
moins salissant, 


| 
- La brune, c'est | 


| Attaq ues biliaires. 
Maladie de foie | 


L'excès de bile est causé par 
un foie surcnarge ou paresseux | 
C'est une maladie commune qui 
peut être rapidement soulagée en| 
stimulant l'écoulement de la bile. | 
Ainsi la masse accumulée est | 
amollie, les substances toxiques 
sont éliminées, et le foie et les 
intestins sont soulagés et rede- 
viennent sains 

Les pilules “Laxa Liver,” de 
Milburn's, stimulent et activent 
le foie paresseux, ouvrent chaque 
voie biliaire en permettant un! 
flux de bile qui nettoie le foie] 
des impuretés qui obstruent les 
canaux | 

Ces pilules sont petites et fa-| 
ciles à prendre. Elles ne causent 
pas de coliques, n'affaiblissent 
pas et ne rendent pas maiade 
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DU PAIN SUR LA PLANCHE 


L'eau vient à la bouche, quand on 
songe au bon pain de chez nous. Si, 
au Canada, nous avons du pain sur la 
planche, il n'en est pas ainsi outre- 
mer. Des populations affamées comp- 
tent sur les vivres que nous pouvons 
leur expédier. Nous devons nourrir nos 


troupes d'occupation. Le Canada a be- 


soin d'argent pour financer 
ses exportations,en attendant 
que les pays amis, ravagés 
par la guerre, puissent nous 


rembourser. Ce sont nos 


UN SEUL EMPRUNT 


ÉD 
É € 
"Y 2 € 


ACHETONS DES 


BLIGATIONS DE LA 


meilleurs clients en temps normal, ne 
l'oublions pas. D'autre part, n'est-il pas 
nécessaire pour chacun de nous de se 
prémunir contre l’adversité? Demain 
sera tel que nous l’aurons fait aujour- 
d'hui. Arrondissons notre avoir. Grâce 
à nos économies, nous aurons plus tard 


du pain sur la planche, Le 9£ Emprunt 


est nécessaire dans l'intérêt 


commun. 


Plus nous achète. 


rons d'Obligations, plus nous 


contribueronsàänotreprospé- 


rité et à notre sécurité futures, 
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Il y a encore 24,561 jeunes Nos Mots Croisés 


gens qu 


i sont déserteurs 


OTTAYW début de septembre dernier y avait au 
nada ‘un grand total de 24291 jeunes gens q ayant rép 
spper de ée, avaient ensuite déserté ou s'étaient at 
sans perri sion de leurs q''artiers qui encore ne S étatent 
pas donné la peine de répondre à leur appel M taire et q 
vait pas retrouvé x — me me 
Ces chiffres ont été fournis à n de le F I 
a CT e des ( nunes, dans | git donc de F cé 
n rapport ç hon. Pa Ma recrutés 
tin. sæcré ‘ Etat, y a dépore Sur ce no en a 
à la demande de M n Die-|11,145 soldat a 
fenbake teur progre ent ar 4 le 
siste de ke e. Ils ne T quarters et : 
prennent pas M ae À n'avait pu at déf 
mée ‘ C ent 10TES | efforts qu'on avait fait j ‘ 
à la ue Déserteurs 
teurs e £ . Voici maintenant léta 
premier chiffre ‘ les 
teurs militaires: Première £ 
London, Onta 108; de ème 
région, Toront 67 
région, Kingston, 40 juat 
ne région, Montréal 5,875 nq 
me, Québec, 2,790 x H 
ifax, 36; septième, St-J N.-B 
146: dixième, Winnipeg, 57 
manderment du Pacifique 186 
douzième, Régina, 287; treiz 
me, Calgary, 329 
N'ont pas répondu à leur appe 
militaire et n'ont pas ete 
| vés: 4 recrues de l'Ile du Prix 
/ /| Edouard: 106, de la Ni 
A is, | Ecosse: 124, du Nouveau-Brur 
wick; 9,647, du 2,597, de 
MA LEVURE EST | | “Ontario: 190, du Manitoba: 9 
| | de l'Alberta, et 466 ( 
MERVEILLEUSE | ie Ertanniars 
Proces 
A la fin de juillet, or t tra 
| duit en justice 11,132 re es 
n'avaient pas repond 
des armes. Sur ce nombre 2,347 
| furent condamnés à l'emprisonne 
yrment. Il y avait 5,822 de ces re 
crues qui étaient du Québec 


LA ‘ROYAL’ PURE, 
DE CONFIANCE, 

ASSURE UN PAIN 
SAVOUREUX, 

AMIEFINE,EXQUIS 
ET DELICIEUX 


Les sous-marins allemands 
arborent le 


PAVILLON 


NOIR 


| prison, il y en avait 853 du 


1,894, du Manitoba: 1,706, de l'On 
Parmi les condamnés à la 
Qu 


tario. 


| bec, 477 de l'Ontario et 6 576 de 


|autres pour d'autres raisons, 


trouvés coupakles mais qui n'ont 
pas été coffrés. 
35,276 recrues 
Le 29 août, enfin, 
35,276 recrues dans l’ari 
nadienne, au Canada ou dans 
territoires adjacents. Le ler 
tembre, 6,066 recrues étaient 
permission prolongée et travail- 
laient sur des fermes; 555 étaient 
employés dans l’industrie; 1,801 
avaient été provisoirement 


{1 


y 
née ca 


libé 


rés de l'Armée pour d'autres rai | 
sons. Cela constituait un total de | 
| 8,422. Il y avait e@ plus 75 mobi- 


commandé sur 
moôbili- 
dans 


lisés en devoir 
des fermes et 525 autres 
sés en devoir commandé 
l'industrie. | 

Pour raisons de santé, on a dé- | 
mobilisé 2,541 recrues 
31 août. On en a démobilisé 1,404 


HORIZONTAI EMEST 1 G—Préfixe privatif , Rencre .. 
1 mmerce du lampis se enroué — Conjor c 
. 
2 e rent »+ place après | 7 are en blanc, en nt 
4 . emo): eaux de me r — Le 
rie 
. tt descendre par le gosler jus- 
à 1 jue dans l'estoma … Groupe 
des ers d'un régiment 
4 . = S—Petit ele Qui porte un 
ba: À 
— KR l0— Attachée ave n Îlen — Chol- 
siras 
Pers + qui entretient 
" i > VERTICALEMENT 
Solution du problème | res 
LS US L £ 
précédent QUI MR TES RS enétele — 
Q es sans ette sans es e 
tat 
s cures de ents—Hom- 
me } tra 112, né À 4 
48e s ma s — lier de 
És le C S l'eau 
e te de r- 
à } 
6—Pror l ie pers) — 
LL 7 de 1 + © nc- 
t at a 


L 


IS] 


me 


ont 


Tito a fait trois 
‘aveux principaux 


ROME-—De 


ans 


réch 


{Nous n'avons 


pas 


1) “Nous avons tout chambardé. 
rétablir 
les choses comme elles étaient; | 
aussi sommes-nous partis de rien. 
C'est une différence non pas tant 


voulu 


de forme que de substance”, 


2) “Nous avons besoin de spé- 


truiront pas. 


jusqu'au | cialistes qui bâtiront et ne dé- 


Nous avons be- 


| soin à plusieurs postes d'hon- 


Lorsque les commandants des sous-marins nazis ont hissé 


le drapeau noir de la reddition, ils ou\ raient là voie à la reprise 


du commerce d'exportation de notre pays, dont vivent, en temps 


normal, trois Canadiens sur huit. 


Pendant cinq ans, notre commerce extérieur a relevé du gou- 


vernement, du moins en grande partie. Mais, la paix revenue, 


l’entreprise privée doit maintenant s'efforcer de créer des emplois 


en trouvant des acheteurs à l'extérieur. IL s’agit de faire des 


affaires dans le monde entier, dans les villes étrangères et loin- 


taines, dans une centaine de langues et de monnaies. 


Les banques canadiennes ont un rôle indispensable à jouer 
dans cette tâche d'après-guerre complexe, mais essentielle. 


Chaque jour, leurs succursales et leurs correspondants à l'étranger 


manient des documents et effectuent des opérations compliquées 


añin de mettre en rapport acheteurs et vendeurs, malgré les 


obstacles que présentent la distance, la langue et les usages. 


Ce service bancaire est d'une importance capitale pour le 


monde des affaires et pour l'ouvrier canadien, puisque le Canada 


entreprend de rétablir son commerce extérieur afin de créer des 


ermplois au pays: 


Cette annonce est 


commanditée pa 


r votre 


Banque 


PE OMR AN 0 D NE A RE ME AN DIR A D PRE SEEN 


un discours d’une remarquable franchise, le ma- | 
Tito a récemment admis quelques-uns des principaux échecs | 
et faiblesses de son régime, Ses aveux et leur portée révèlent pour- | prix d'examens, on tranépire rien | 
i il y a tant d'obstacles à la démocratie en Yougoslavie. Le dis- |qu'à entendre dire que quelques- 
a été prononcé à Novi Sad le 15 juillet et a paru dans le journal 


nêtes hommes qui sont avec 
nous corps et âme. Mais nous ne 
les avons pas trouvés dans la 
situation présente, et il s'est 
| commis des erreurs”. “Ce se- 
rait un grand avantage de pou- 
voir utiliser tous les vieux rou- 
ages de l'Etat. En ce cas, nous 
n'aurions pas été contraints de 
placer à certains postes des 
partisans qui ont mené leur lut- 
te à bonne fin sans savoir lire 
ni écrire. Nous avons été con- 
traints de les placer à des pos- 
tes de commande, même s'ils 
ne sont pas des experts. Evi- 
demment, nous donnerons aux 
partisans des postes correspon- 
dants à leurs aptitudes. Mais 
nous n'avons pas assez de tech- 
niciens. Voilà notre faiblesse”. 


Pas de liberté 


proches et disent qu’il n'est pas 
besoin de tout rejeter et d'éloi- 
gner les personnes de talent qui 


soin de spécialistes et d'hommes 


besoin d'hommes qui suivent no- 
tre programme politique et ne 
|torieux ... Il n'y a rien à deman- 


gne de conduite du front popu- 
laire, le programme formulé dès 


| quatre ans”. 
Aveux de Tito 

Chacun des aveux de Tito 
| constitue en soi un obstacle sé- 
rieux à l'établissement d'un 
gouvernement vraiment démo- 
cratique. D'abord, en ‘“chambar- 
| dant tout” et en s'efforçant “de 
recommencer en partant de 
| rien”, Tito va à l'encontre de 
toute l'expérience démocrati- 
que moderne: la démocratie a le 
plus de succès précisement dans 
les pays qui se sont assidûment 
rbstenus d'essayer de “tout 
chambarder”, comme dans les 
démocraties anglo-américaines, 
scandinaves et hollandaises. 
| Faussetes 

Le deuxième sujet de’plainte 
de Tito concernant l’analphabé- 
tisme et le manque de compé- 
|tences ne peut pas lui être entiè- 
rement imputé. Ce problème a 


toujours existé en Europe orien- 


tale, Mais Tito a compliqué la 
situation en demandant d’adhé- 
à son orthodoxie politique. 
plusieurs, particulièrement 
chefs religieux qui ont tou- 
jours joué un grand rôle dans la 
vie publique des Baïkans, cette 
demande leur a rendu 
Impossible d assumer 
responsabilité 
Destruction de la démocratie 
Mais l'idée qu'il faille inter- 
dire une responsabilité publi- 
que à quiconque “ne suit pas 
la ligne de conduite du front 
populaire. que nous avons for- 
mulée” tend à tourner la dé- 
mocratie en dérision. Elle nie 
completement l'existence du 
droit des minorités et suppose 
que le pays appartient à ceux 
qui l'ont ‘conquis”. D'après ce 


leur part de 


ce que les gouvernants décla- 
rent qu'elle est, plutôt qu'un 
moyen par lequel le peuple é- 
labore librement sa vie politi- 
| que. 


LA LIBERTE ET LE PATRIOTE 


$) “Plusieurs nous font des re- | 


étaient des spécialistes dans le| 
passé. Je sais que nous avons be-} 


de talent, mais nous avons aussi | 


sont pas opposés à nos idéals vic- | 


| der à quiconque ne suit pas la li-| 


[1941 écrit dans le sang durant| 


à peu près | 


XIXe ANNEE 


Chronique 
DU 4 AU 10 OCTOBRE 

Lendemain de “tournoi”. Ma 
semaine d 4 commence le 3 
Aujourd'hui, c'est plus calme 
qu'h à toute heure de la jour 
née. Les intaginations tournoient 
encore un peu évidemment. Du 
parc Kildonan plusieurs ont rap- 
por 1e fatigue de jambes qu 
né t effacera. Renaud ‘et Sé- 
necal ont rapporté en plus un sif- 
flet. C'est un souvenir pour eux 
et pour nos oreilles. A l'infirme- 
rie, une entorse. Ce qui, avec la 


cassure d'une patte en septembre 
peuple la maison de quatre bé- 
quilles 

Distribution de prix. Ce soir du 
3 oct date que 
l'an dernier riomphe an 
nuel du travail et du talent réu 


c'est le t 


nis. Les parents des lauréats ont 
la figure radieuse. C'est une ré- 
compense de la diligence, et non 
la moindre. Quelle jouissance 
que de causer de la joie de ceux 
qu'on chérit le pl 


s! Pl: 


COLLEGE DE ST-BONIFACE 


| Le Coin du Collège 


Directeur: Télesphore Robert 
Rédacteurs: Maxime Desauiniers, Félix Gourbil, Gilles Lane 


1945-46 


1 po nous tous de 1 

penser l'application modèle ou le! 
dévouement d'une année: L. Viel 

faure, grand pourvoyeur de ser- 
vants de messe et maître en li- 
turgie: W. Szumski, l'âme de nos 
Cadets; B. Bélanger, l'animateur 


de la Récréation: R. De Roo, l’a 
| pôtre de la caisse populaire; P 
Gaboury, la patience même au 
piano, l'art aussi On applaudit 
de grand coeur les prix de ca- 
ractère: J. Comeau, G. Lavergne 
et Paul Beaulieu. De même, les 


progrès en français de nos lin- | 


guistes: R. Lalonde, A. Verstrae- 
|te, À. Walleyn, E. Duha et J, Mo- 
| reau. Léo Beaulieu et Donald La- 
| frenière, n'en ayant pas assez de 
leurs matières de classe, ont es- 
sayé avec succès un examen 
d'honneur. Honneur! Quant aux 


uns ont. conservé 80% des points 
P 


Lane, 


| passé les 90%, précisément 93%. 
| Paul Beaulieu n’a pas atteint les 
1100%; pas même dépassé 96.4%, 
| Il faudra qu'il travaille, l’an pro- 
Re 


du 7 octobre, Le Collège aussi. 
Le Bonifacien, lui, s'en réjouit, 


Il en escompte une augmentation | 


de ses abonnés, pour lesquels il 
prépare avec soin son numéro 1 
de la 3e année”. Nous lui disons, 
| d'avance: Bienvenue! 

Conseil des Jeux. À sa réunion 
du lundi, le Conseil discuta son 
plan d'action. Chaque sport aura 
un offficier, responsable au Con- 


cours aux officiers surchargés de 
travail ou remplacera les absents. 
De cette façon tous les sports joui- 
ront d'une popularité égale, 

Voici la liste des officiers des 
| différents comités: 

Travaux: J. Comeau, prés.: J. 
Joyal, v.-prés.; G. Gagné, secr. 

Billard: L. Vielfaure et D, Lam- 
bert. 


| Quilles: M. Dorge et G. Beau- 
dry. 

Ballon-au-panier: H. Landry 
let O. Fillion. 

Ballon volant: W. Szumski. 


Ballon passant: Robert Turen- 
ne, 

Balle dure et balle molle: M. 
| Hamonic. 
Rugby: J. Tremblay. 
Athlétisme: R Campeau 
Boxe: G. Lavergne et B. Bé- 
| langer. 

Mississipi et ping-pong: Gilles 
Lane, 

Crosse: 
Lafrenière. 

Drapeau: R. Campeau. 

Saut à la perche: F. Savoie, 

Le Conseil remercie les élèves 


Roger Delaquis et R 


| dont les noms précèdent d'avoir | 


accepté ces charges et leur sou- 
haitent plein succès. 
Comité des Travaux. La 
itique de la récréation est enfin 
| sortie de son réduit obscur pour 
reprendre le local qu'elle avait 


bou- | 


|ont dû être distraits: ils ont dé-| 


seil, qui surveillera l’organisation | 


d'ensemble et prêtera son con-| c 
|noi” qu'un enfant de quinze ans |” 


les de peur de ne trouver aucu- 
| ne cache. 


| 


Ime un foyer ancien et dont le 
tronc s'élève droit, rugueux et 
creux comme une cheminée. 


| rer. 


k à | cantes. Hamonic arrive une thè- 
Congé du mois. Les élèves su- | 
bissent sans rechigner la sortie | 


| raître sur la liste des A.W.L. pour 
|non-militaires cela signifie: alibi, 


NUMERO 2 


e Inte r Pp es 6 

‘ æ & s à 4 ‘ 
eur du jeu 1 e a Le 
n'était pas sans | La L 
se nfondait p que e l 

s noirc pat qua l 

€ ie s ce Dé 
ne 1 de gout ‘ in 
ne partie après le souper 

Tennis. La comité du te s a 
repris son travail sous la 
tion de l'expérience mu est 
à-dire de Jean re et de La 
zare Fouillard he Ï 
est venu égaliser le terrain, de 
camions ont répandu les 


pouces de : 

tinue à trav: se 
a pret rage! 
Le se L creation, 


:AGASSE 


En class 

Les Universitaires trouvent que 
leurs prix - je parie de IX 
en ont eu sont des 1 
ges autant que des récon 
Ils ne dédaignent pas 
voir le titre d'un volume, Les Pt 
losophes montrent le Te 
bien faicte”, les Rhétoriciens et 
les Humanistes le Art de ré 

r au baccalaureat et le ve 
sificateurs leurs ‘ ples « 
seils pour étudier »mpris le 
conseil qui recommai de nm 
pas trop travailler € a r | 


se reposer 

X.., des Eléments, a eu conime 
prix un volume de la collection | 
“Mon premier roman”. Ce | 
tait pas son premier, ni son der- 


n'é 


Philosophie. Le professeur de 
physique passe les guides au pro- | 
fesseur de métaphysique. Pen- | 
dant qu'ils s'échangent un regard 
sympathique, on entend un mur-| 


mure, Jean L. — Pourquoi ap-| 
portes-tu chez toi ton livre de 
physique? | 

Armand. — C'est pour édifier 
les fillettes sur mon chemin. C'a 


l'air intellectuel! 

Marcel P. — Toi, tu apportes 
un livre, moi, j'en remorque un 
plein porte-manteau. 

J'me d'mande ce qu'elles doi- 
vent penser de moi! | 

Lundi matin (après le congé de | 
sortie), quelques chaises sont va- 


se en retard. C'est dommage, il 
s'agissait de l'acte et de la puis- 
sance: il aurait pu soutenir qu'en 
puissance il était présent. 

Un certain Maxime a fait mieux 
ue cela. Sa présence ne s'est pas 
encore actuée. Il va bientôt pa- 


waterproof, long. 
+ 


Au parc Kildonan 
Encore cette année, j'ai trouvé 
autant de plaisir à notre ‘“tour- 


et dans ce parc Kildonan j'ai trou- 
vé autant de beautés qu'un en- 
fant de huit ans. 

J'ai révvillé les sentiers mi- 
couverts de feuilles fraîches. J'ai 
contemplé les arbres aux traits 
durs et froids. Je me suis arrêté 
à celui dont le pied s'ouvre com- | 


Un peu plus loin j'ai, retardé 
ma marche à une souche “la sou- 
che de Rouget le braconnier” et 
je-n'ai jamais osé remué ses feuil- 


Les élèves parcourent le sen-| 
tier. Dans la mousse des feuilles | 
qui tentent de monter ses pentes, | 
tantôt je me suis prélassé dans ce | 


| fauteuil de la nature. Des feuil- | 


| au fond sombre. Quelques arbres 
| plongeaient leur image dans cet- 


| cédé l'an dernier, à la salle de lec- ! 


ture des Universitaires. On 
beau aimer les tâches 
et le travail dans l'ombre, on ne 
voit jamais trop clair dans 
qu'on fait. Je ne sais pas qui a 
dit cela mais je sais que Jean Co- 
meau le pense. Et cela paraît rien 
qu’à le voir moderniser son nou- 
vel atelier, Car, et cette fois c'est 
bien lui qui l’a dit,“g’est avec de 


ce | 


bons outils qu'on fait de la bon-| 


ne ouvrage”. 
Balle au mur. Grâce à un don 
de vingt gallons de peinture reçu 


les vertes, jaunes, rouges, dor- | 
maient sur l’eau transparente ei | 
| 

| 
te eau réfléchie, Mais de temps en | 
temps un souffle léger vient frois- | 
ser cette méditation. | 
Je me rappellerai toujours les 
heures si douces de l'année pas- 
sée, lorsque rêvant, le regard sur 
le ruisseau, j'y vis glisser le long 
vol d'un héron comme le souve- 


|nir d'Ophélia, J'étais au paradis 
| du simple... 


Cette année, la contemplation 


a | fut écourtée; j'étais chef de grou- | 


obscures | 


pe. 
Félix GOURBIL 
Rhétorique. 
C'EST VRAI 

— Monsieur X, où allez-vous 
de ce pas? 

— A confesse. 

— Vous confesser? Mais ne 
croyez Vous pas que vous êtes 
trop grand? 

— C'est vrai: aussi pour le 


faire, je me mettrai à genoux, | 


La mère n'est pas à blämer 
pour les rhumes de ses enfants 


Maigré toutes les précautions que la mère 
puisse prendre, les jeunes enfants courent et 
suffisamment 
s'échauffent et prennent ensuite un refroidisse- 
ment subit: ils se mouillent les pieds: ils se dé- 


jouent dehors non 


vêtus: ils 


couvrent la nuit: enfin, plusieurs de ces petits Er 
| détails sont incontrôlables, même pour la mère la plus vigilante 
Pour réussir à soigner les rhnumes des enfants, le secret est de 


| difficulté. 
{Pine” du Dr Wood. 
depuis 48 ans. 


système, la démocratie devient leur donner un remède qui leur plaise, et qu'ils prendront sans 
Ce remède, la mère le trouvera dans le sirop “Norway 
11 est employé par les mères canadiennes 


Prix, 35 sous la bouteille; grandeur “family size” qui contient 


| environ 3 fois plus, 60 sous, chez tous les pharmaciens 
The T. Milburn Co. Limited, Toronto, Ont. 


Vient de paraître 


McGraw des Giants 


par Frank GRAHAM 


Peu de mort 
eauisant pius 
Giants Ligue nationale, et 
s« : fa 
2 : ] eto = 
à a aitre 
que d ge la fi- 
gu \ plus ft esque, la plus 
turt e de époque. Telle 
‘ ut ca npression capi- 


de l'excellente 
Frank 
Editions Mo- 
ent d'éditer sous le 
ies Gian 
\ quadragénaire 
] hit oublié 


MeGraw, pour n 
frasques. Nul jeu- 


me a > ce sport populaire 
e saurait mieux reconstituer le 
der e du bas 1 
s ce « 1 en eétudiar 
carrière aw. Mais i 
" que ] vie de ce diable 
1 \é id t hantise de 
il ice attache 
ême ju 
1 Fe té ler ire u 
} } 
I | e carrière éblou 
s a jamais liffé 
M comn nt maginet 
c I e de | soit reçu 
€ iud ce pa d'Europe, 
voire ême p inteté le 
Pape; qu mné le monde 
en tous sens et dirigé ses joueurs 
à Tokyo ut comme à Londres 
et à Paris? e l'existence d'un 
MeGraw peut concilier mille in- 


tibles! 


ste surtout que la biogra- 
de MeGraw, nullement ro- 
mancée — ce n'est guère néces- 
saire! —— mais fourmillant d'anec- 
dotes et d'incursions dans la peti- 
te histoire du baseball, constitue, 
à n'en pas douter, la synthèse d'u- 


|ne époque américaine révolue, et 
| qui valait peut-être mieux, mal- 


gré ses défauts, que la grisaille 


| uniforme du monde actuel. 


MeGraw, des Giants, fut vrai- 
ment, et par bien des aspects, un 
grand homme, 


Remède contre 
la tuberculose 


PARIS -— Le professeur Hol- 
lande, de la Faculté de pharmacie 
de Montpellier, a fait une décou- 
verte susceptible de dépasser la 
pénicilline, Un champignon supé- 
rieur, le clitocybe, produit un suc 
possédant un puissant potÿoir 
microbicide. Le professeur Cou- 


rier, du Collège de France, a pré-| 


senté cette communication à l’A- 
cadémie des Sciences. Des culty- 
res de bacilles typiques et dr ba- 
cilles de Koch seraient dissoutes 
par le pouvoir stérilisant de “la 


| clitocybine’”” qui, essayée sur deux | 
cobayes tuberculeux, anéantit le 


microbe de la tuberculose, 


Souffrez - Vous 


de: Manque d'Appétit, Maux 
de Tête, Nervosité, Dérange- 
ments d'Estomac, Gaz et Gon- 
flements, Perte de Sommeil, 
Indigestion, Mauvaise Haleine 
Causés par 
la 


Ne retsrdez pas! prudent! 


Prenez le Novoro, Plus qu'un laxatif 


Soyez 


une médecine toniq tomachique 

préparée avec 18 racines et plantes 
médicinales, Fait fonctionner les in 
testins paresseux, Les aide a évacuer 
les matières qui ol xpulsr les 
gaz de constipation et les gonflements 

et procure à l'estomai tte agreab 
sensation de chaleur et de eonfor 
Précaution: Usez le seulement comme 
indiqué. 
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muscles raides et end ., € es et 
foulures 
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raires de l'estomac tels i gestion 


et aigreurs, 


Envoyez ce coupon “Offre | 


Spéciale” Maintenant 
Fn 


O'Inelus vous trouverez $1.00 
voyez-moi en port f e 
trille régulière de 11 .. 
Novoro de #1.00 n 
bouteille d'essai de Liniment et 
une de Magoloe (une valeur de 
606). 

O C. O. D. (contre remboursement) 
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2501 Washington Blvd., Chicago 12,11, ! 
l 256 Stanley St, Winnipeg, Man., Can 
LE VERRE DE BIÈRE 
Un quidam entre dans une ta- 


| verne pour prendre un verre de 
| bière, Au moment où il port 
| verre à ses lèvres, il est appelé 
au téléphone. Voulant s'assurer 
| qu'on ne touchera pas à son ver- 
re, il prend un bout de papier et 
| écrit à la hâte ce billet qu'il dé- 
| pose près du verre: “J'ai craché 
| dedans”. 

A son retour, 
trouve un autre 
comme suit: “Et moi aussi! 

Tête de quidam!.. A sa place 
qu'auriez-vous fait? 


1 
le 


homme 
rédigé 


notre 


Sans l'ardoise 
nulle chaussure 
n'est Slater 


SLATER POUR HOMMES ET FEMMES 


Winnipeg, Men, 19 setobre 1945 


NOTRE FEUILLETON 


PÉCHEUSE D'AMES 


Par COLETTE HENRI-ARDEL 


Roproduit svec l'autorisation de la Société des Gens de Lettres. 
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‘ pie 
" …  aûte 
euse 
Aoniour madame Reine, bonjour madame 
" 2e 
‘ à 6 ne te 
‘ e fe ve 
1 ’ € e ous 
‘ cle € r 
Je va pot K ette Bryce 
| ante Î L € 4 
«4 e La e 11e 6 otont ‘ à te était 
pée sur ne se ‘ elle fai 
ne à Le U e git 1€ q ten- 
c a fla e le I fle ce 
Ça et 14, à | de table an;snt etaient 
groupés des enfants à la te éguenillée, Ils 
aient sous 4 Le ance e 
ne. Et c'étaient des « de € tout finis 
ant par ine distribution de bonbDor aux ga 
guants. Aussitôt montait me lesapproba 
e des non-gagnant L t a au 
gence de la maitresse d € fir t par don 
ne A tous le nbor té 
\lat ue C e sévérité 
Mme B ‘ la à 1 € 
Janine € t me remp instant? 
repetent eu [ ere e 1 nn pourra 
enduire Violette et J I M 6 é. 1 igera 
s'ils sont prêts pour ja ‘ La { nion pr 
ce 
Oui, mama 
aire Aubr approcha de Janine avec ad- 
1 atior 
… Madame Janine, comme vous avez un joli 
chapeau! C'est dou t’ fou Ü 
Elle se pelotonnait tre la jeune fem- 
me qui ne semblait a nt dégoutée, mais 
derueurait, au contraire, tendre et maternelle. 


Cependant Mme Bryce att t Reine Arbanne 


dans un coin de la pièce et lui confiait: 

Je suis un peu ennuüyée, Figurez-vous 
qu'en venant ici, j'ai lu les affiches du nouveau 
patronage protestant C'est très alléchant: choco- 
lat chaud et pain à quatre heures; promesses de 
vétements et de jouets; cinéma annoncé. Il va 
falloir lutter ferme, où les enfants nous lâcheront. 

Reine leva son bea regard mfiant: 

I! nous aiment po irtant?" 

Oui, fit Colette, avi »’1n1 expérience, mais 
ils aiment encore eux le chocolat 

( e Aub s'ap} ha de la jeune fille: 

Madame fKeine, c'est que vous pourrez 
ver chez n e Mon petit frère ne va 
p an a dit e ça que je vous amène 

it bas, elle ajouta 

Et puis, ot en à manger. Vous 
me donnerez des t-ce pa ; 

Chut, fit la jeune fille, tais-toia cause 
des atutres—tu sais bien que je ne dois pas vous 
aider avec de l'argent 

La petite eut un sourire entendu: elle savait 
expioiter sa protectrice 

Vers la roulotte des Aubry, dans une zone 
encore plus pauvre, à gauche du boulevard Miche 
et, par des ruelles abominables, Reine marchait 
avec Claire ‘Au t ses soe 

La nuit d'hiver tombait sur les masures re- 

de tole « ée, Elles atteignirent la 
de Aubry et pénétrérent. C'était un 
mille muiserable et salt ne le me depeignee 
qui avait ete belle—pressait s elie un petit sque- 
ette de bébé aux traits tire 

Elle se leva, avec n e qui éclaira tout 
son sage 

Ah nadame Reine 11e ous a dit? 
Asseve 

Elle an ff x tabouret boiteux. 
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madame 
Auriez-vous la bonté de ] 


C'est tres presse 


J'y monte à l'instant, madame 
a jeune fille resta debout, agitée, nerveuse 
Eile murmurait 
[1 le fa c'était le Devoir, mais comme c'est 
t de meme! 
f ere redescendart 
Æ docteur vous atle adame 
e bureau de Pierre, sévère, mais luisant 
et prete minutie e étalait arge fau 
C e à € t t ga ent 
fauves de èque et d : r, S la 
able i 6 ( ä lie Bac , deux 
ses spiend s s'épano aient 
Pierre éta a 1. S n jouait s 
{ ex Ft C l 1 € sa 
et np: [2 er Le X 4 
c talar te 
L ez 
R e parut. Elle était très pâle, et se tres 
émue. Raffe e de 
€ lerange f Mer ie 
Pierre 
Il s'éts evé et à r 6. I ' es 
de x m8 1 
Méchante ] ne de ne ft e de la re 
oir 
Se dégageant d cement 
{ me êtes | a! 
Il haugssa les épaules et jeta, un peu bas 
Vous a don t q e aime”? 
Pu ê ie ton et pe DI que 
A q ] que Le 
Elle reprit, le cos ! 
Voici, Pierre: le petit A mo t 
faut des piq de : piqürt ie 
soi s< istants Je V 1 : : ené « il r. te 
bas avec sa mere, une gitane tres pa e 
Remontant de la :a d'operat D aux re- 
vint à son bureau p écrire ses f ( Sa secre- 
geait les fle C 1 fraiche 
a ise d e fle ( e une chàs 
ez que Je ne 1e même p vo 
ère ne trés jolie fille le regarda 


regard plc 
s voulez, docteur, que j'emporte ces roses? 


, un peu radouci: 


Mais non, puisqu'elles y sont, laissez-les, Allez 

à vos malades, ma petite, et ne vous occupez pas 

tant de moi! Je sui , Vous le savez bien 

Ça ne fait rien, docteur. Vous êtes comme vous 
voulez. 

Elle gagnait la porte avec docilité: Durteaux la 
rappela: 


Comment réagit le petit Aubry? 
Très bien; il renaît à vue d'oeil, 
Bon 
Elle sortit, après un dernier et tendre regard. 
Durteaux la suivait des yeux. 11 eut un hausse- 
ment d'épaules ironique: 


les roses et soupira: 


Enfin petit va 


alement, 
Elle, 


sera contente 


respirait 
pourtant! 


c'etait le 
mieux; elle 


Et il se remit au trava 


II 
Un jeudi dans la zone 
Les soixante enfants s 
dehors de la baraque 
Les ‘grandes’, qui avaient fini leur couture, dan 
saient le tango, en fredonna à la mode 
Pres du poêle, Mme Bryce catéchisait Violette et 
Juan qui avaient été admis par M. le curé à faire 
ur première communion privee 
Reine rangeait la petite armoire de hois que les 
pour trou- 


agitaient au dedans, et au 


le 


enfants bouleversaient à toute occasio! 
ver des jeux. 
À la porte, une mince forme de gitane apparut: 
vêtue avec une recherche d'élégance 
heveux bouclés tom- 
sur ses épaules; ies boucies d'oreill 
encadrant visage menu où b is d'ad 
mirables yeux noirs veloutés, la ligne éclatante des 


seize a! 


une élégance de zone 


de lor 


bant 


un sc 


uajent 


Reine s'approcha t 
Toi, Loulette, quelle b« 
vais pas revue depuis ton 
sulette la regardait 


te joyeuse: 
urprise! Je ne t'a- 
age 

saisi 


mal 


deuil 
n'est-ce pas’ 


etes noir, vous en 


qui, de aui? De 
visage se creusait d'émotion. 


tout en 


voit pere, 
balboutia: 


Non, Lou 


ette, c'est encore plus tr 


R 


e était morte? 

lui avais caché, fit Juan s'excusant 
n mariage 
couée de san- 


aussi: cares- 


La gitane fit 
fermeté 


Loulette, il le faut. Tu dois m'obéir, à mn er 
souvenir de Ros M e Je te r e £ e 
ere I e t'en donnerai une, a 3 né 
L'idée de la photo decid a pe > à se redre 
Elle « à s R ] 
t ses épaules er 
tes 
Puis, très tendre, elle cor à 
As 
Pêcheuse d'Ames par Colette He Ard 
a été réédité par la Libra JA. P« )4, TUE 
Sainte-Catherine Est, Montreal, Canada. 
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sent aux resour- Les mauvais effets 
s se rendent comp ‘ 

eux qu'ils ne de l'encombrement 
fait dans le passé 
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pét entales, au Ministère fé- sement les expose enco f aux 
al de Agriculture, à insiste | attaques des parasite 
à ainte reprises sur les dom Et quand les volailles sont fal- 
mages causes aux térres arables | bles elles sont souvent’ obl gées 
iu Canada par l'érosion du sol et | de se passer de nourriture, Dans 
a nécessité d'étudier le sol et de | {4n poulailler encombré il est bien 
prendre les moyens necessaires | ;are que toutes les poules puis- 
en vue de sa conservation. Le sol, | sent se fraver une place à l'auge 
t-il dit, est encore la plus gran- | Seules les plus robustes ont une 
hase : , | corai $ « D res 
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. être à leur aise et rester en bonne 
pas maintenue comme elle de La ; 
| santé il faut qu'elles aient cha- 
vrait l'être, Des meilleures pra- 


tiques de culture s'imposent 


La tuberculose accomplit d'aus- 


lation 


urbai 


ux ruraux que parmi la popu- 


319 4' carrés d'espace 
sur le plancher, Arrangez-vous 
avant l'hiver pour que vos pou- 
les aient cet espace qui leur est 
indispensable. Si votre poulailler 
actuel n'est pas assez grand pour 
cela, hivernez moins de poules. 


cune de a 


Emanuel Shinwell, nomme re ent mir Û Combustible I 1 1 D j 
et de l'Elect té, en Grande-Bretagne le bonne 
” sd 3 SSD CET bia rIGà MATE & É E ‘ p. D et ét 
SUR LA FERME peuples du monde, a iré Hug} 
de H. Bennett af du 
2 ’ # LA nst n a ; 
La récolte d'orge réservée 
’ . in discours récent, En f 
our l'emploi au pays plus une seule nere à perdre. 
P P pay mg # 
Le 20 septembre dernier, l'honorable -G. Ga ré ve du sol, nous apprenner 
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nes, po expliquer le plan établi par le G en ce q iSS( és r ! 
co ne la récolte d'orge de 1945. C« e cette récolte a ela ation actuelle, et er à faut 
tivement faible et qu'on a besoin d une grande quantité de grains qu'elle soit bien utilisée, ma 
po alimentation des bestiaux, X———_———\ le ne l'est pas 
orge produite dans l'Ouest sera ation remplace, pour année Aux Etats-Unis. dit M. Bennett 
réservée pour les besoins du Ca- | Actuelle de récolte la prime de | 230,000,000 d'acres de terre, ( 
nada. Afin d'indemniser les pro- | maltage qui, en d'autrès circons- | quantité six nde aut 
ducteurs de la perte de la prime |tances, aurait été payée à quel l'étendue de le v Yo 
exportation d'orge à malt, ques cultivateur: l'orge ver t été ruinées par la mauv 
le prix d'égalisation a ête releve | Que a malteric mestiques où culture ou pa Atoëluh il 
de nq cents, € à-dire de 15 té négligence. Les Etats-Unis n'ont 
à 20 cents pe boisseau. V le " egarder encore que 460,000,000 d'acres de bonnt 
texte de la déclaration de M. Gar- jeux { n des fourrages terre aral qui pourraient suf 
dine au Canada, le système actuel, qui fire pour nourrir et vetir la popu 
“Enr n de la sécheresse qui | consiste à accumuler des stocks | lation, à condition que le 
a sévi sur la majeure partie des de réserve de grains fourragers à soit conserve et que la population 
étendues cultivées de l'Ouest du | Fort William et dans l'Est du Ca- se stabilise. Cette stabilisation est 
Canada. la récolte d'orge a très nada, sur lesquels le Gouverne- | peu probable dans un avenir im 
peu rendu et les mesures néces- ment paie les frais d'intérêt et | médiat 
saires ont été prises pour remé- de conservation a ete développe L'industrie et le travail, ainsi 
dier à cet état de choses afin que pour couvrir une partie des pro- que les cultivateurs, ont un inte 
|la production animale du Canada vinces des Prairies et la Colom- rêt direct dans le sol de le pays 
n'en souffre pas. bie-Britant Les hommes d'affaires, les indus 
| Pour que les bestiaux cana- 
|diens puissent être bien nourris 


malgré cette pauvre récolte d'or- | 


| ge, l'Office agricole du Ravitaille- 
ment est d'avis que toute l'orge 
provenant de la récolte de 1945 
et vendue en 1945-46, devrait être 
mise à la disposition du marché 


intérieur. Pour se conformer a 
cette recommandation, l'adminis- 
|trateur des fourrages a avisé le 
commerce du grain, le 22 août 
dernier, qu'aucun autre permis 
d'exportation ne sera accorde 


pendant l'année agricole de 1945 


46, pour l'orge, entière, moulue 
ou préparée. 

“Pour que les cultivateurs puis- 
sent acheter et utiliser les caté- 
gories supérieures d'orge, dont 


quelques-unes recevraient une 
prime dans des circonstances nor- 
males lorsqu'elles sont 
aux malteries exportées, il a 
été décidé, à titre de mesure tem- 
poraire, d'augmenter de 5 cents 
le paiement anticipé d'égalisa- 
Ce montant est ainsi relevé 


ou 


tion 

| de 15 à 20 cents par boisseau sui 
toute l'orge vendue dans les Pro- 
vinces des Prairies, le bloc de 


Peace River, de la Colombie-Bri 
tannique et la région de Creston- 
Wyndall, Colombie-Britannique, 
pendant l'année de récolte 1945- 
46. Cette augmentation datera du 
ler août 1945, pour toute l'orge 
livrée et vendue depuis le 31 
jui 
la prime de maltage. Quant à l'or- 
ge qui a pu être vendue depuis 


let 


vendues 


1945, et qui n'a pas reçu | 


“ette date et qui n'a pas reçu la 
prime entière de 5 cents par bois- 
seau, le paiement sera fait jusqu'à | 
concurrence de ce montant de 5 


cents. L'office canadien du blé pu- 

des reéglements 
sous ce rapport et ces reglements 
du versement 
campagne aes paie- 


bliera sous 


peu 


\ ss 
nts de 

ents anticipés d'égalisation de 
20 cents aux cultivateurs qui ap- 
leur orge. 


po 


portent 


“Ces règlements modifieront é- 


galement les méthodes actuelles 
de paiement des primes de malta 
ge par les maltéries domestiques 
| À € le paver au vendeur d'or 
maltage, les ma 
verser au Fonds 
somme de 5 cents 
ir toute orge qui 


Les exportateurs 


en feront auta au Çcas où l'or 
D a export ae orge pius 
lans annee de recoite, en 
son d'une amélioration dans 
situation des approvisionne 
€ donc que l'aug 
entat le paiement d ega 
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hi | s resuitat 
€ partie de 
expe e bien conduite, et 
ce des fermes expérimen- | 
fédérales la juge indispen- 
Le champ est vaste sous ce 
sort. Chacune des fermes ex- 
t postes avan- 
€ 1 succursale mt en réalité 
\ces iermes ration, 


CHARRETIERS 
CHARPENTIERS 


” |  CuaurFEurs— 
», [CAMIONS et TRACTEURS 


MÉCANICIENS 
FORGERONS 
CUISINIERS 


dans LES BOIS cet hiver 
à couper du bois de pulpe 


EXCELLENTE NOURRITURE 
BON SALAIRE +: CHANCES UNIQUES 
CAMPS CONFORTABLES 


Il y a un grand choix d'emplois dans l'industrie de la 
pulpe et du papier. Vétérans et ouvriers de guerre 
Mettez vos économies de côté et procurez-vous du 
travail dans la forêt cet hiver. Un emploi attend tout 
homme d'expérience, Des contremaitres spéciaux 
initieront les nouveaux venus. Vous trouverez là une 
nourriture excellente, des bons salaires, des camps 
confortables et une excellente occasion de faire 
de l'argent. 

Chance unique pour fermiers et aides-fermiers de 
se faire une fructueuse entre-saison. Procurez-vous 
du travail dans les bois cet hiver, À certains endroits, 


Ld 


il y aura aussi du travail pour vos chevaux: Infor- 
mez-vous. 


ADRESSEZ-VOUS DES 


MAINTENANT AU 


bureau national de placement le plus près; 


ou 


ou représentent local du ministère provincial de l'Agrieul- 
ture, Ou au bureau de votre coopérative agricole, s'il y en 
a un dans votre localité; 


SIGNEZ un engagement avec n'importe quel solliciteur 
représentant une compagnie de pulpe et papier, autorisé 
per le service national de placement. La meilleure chose à 
faire serait de rerourner à la compagnie pour laquelle vous 
cvez déja travaillé. 


Aphrouvé par: À. MacN AMAR A 10u1-mémen re du Tranail, 


L'INDUSTRIE DE LA PULPE ET DU PAPIER DU CANADA 
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